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Sar le Sujet de 


LEXCOMMUNICATION 
Er de la 


_ DEPOSITION 


ROYS 


' Traittd dins Het 01 fait vor 


-» 


\ t. Gs VE VEgliſ de Roni enſeigne Que le Pape peur Excoin- 


Depoſer les Koys, donner leurs Royaumes 1 
F'qurres,& abſougre leurs Sajers duSermene de Fidelir6; 
& 2. Quecette Nodtrine eſt cour 2faie pernicieuſe, con- 
traire aux & aux Privileges des Roys, & ſur cout 
Jux Roys roteſtans, & incompatible avec la fidelir@,, 
qui leur eſt deiie, &' que les Loix Divines & Huimaties * 
ofdoinent aux Sujers de leur garder: 


oy Cs Traduit te FA nglass I - EE 
 Motiſeigneur VEveſque de L1 N'COL X _ 


Sortds de Babylon mon Peuple, de peur quicn porticipant FI Th 
 Pochss vous we riicipies 2 ſes ſe $0 18.4. Jerk Lek 


FI LON DRES, Chez Benjarnin Tooks au, - 


| Gard be Cltetiere & St, Pail; MDCLXEXIXG 


"MONSEIGNEUR' 
Lzs COMTE Ds 


BRIDGEW ATER, 


Vicom te de Brackley, Baron d'Elſemere} 


. Gouyerneur du Comte de'Backs,: & I'un 
des Seigneurs du Conſeil Priye a ry 
Majefte.. 
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'MONSEIGNEUR,, 
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1 me le deſſein de cette 

2M Tradution, que ''j 

| Fa -ſong eay 4 luy in 

un ' ProgeBteur Copendan les difft-. 

cultes qui Sy tencontrerent\ furent 

| fi.comfuderables.quil. me fallut du 
temps. pour - les furmonter. Des 


Jentimens de .recognoiſſance me dt- 
A 3 ſoient 


foient que je ne pouvou me difpen; 
fer de Vous dedier cet OuUrage : 
"Mais un reſpet timide combattoit 
les raiſons qui meu. avoient 1 = 

re lapenſee, &* auroit fans doute 
rompu mon deſſein, ft, t la config tera- 
tion des grandes qualites que vouy 


paſſedex, n eftoit venue fe foindre 
4 mes premiers monuyenens, C3 me 


faire copnoiſtre, ue eje ne pouvuor 
famats faire un Choix : plus 7 advan- 
 PABCUX: ALS quelques juſtes que me 
paruſſent ces raiſons,” elles eftpient 
combattues par des reflexians « em- 
baraffantes-.  enfin quey que tour 
Ges obſtackes mayent femble pu-- 
{ſans,eftant perſuade, Monss16- 
NEUR, de la bonte que vous” 
ALES Pour moy, je tes f anchiray 


C $30 {4 


giſement ; eſheramt” que 66 


pre- 


preſent, quelque leger qu'il. puiſſe 
_  eftre, ne Vow deplatrapas.0 
 - Foſe .. pourtant | Vous .. dire 
Monszianzur, gue Sil eff 
leger a Fegard de ce que j'y pus | 
pretendre ; il eſt tout a. fait digne 
de Voſtre Proteition, fr F'on le con- 
federe en luy meſme : Et que ce 
ne ſera pas abuſer de Voſtre nom, 
que de le mettre a la teſte de ce 
_ Livre. | 
Il Sagit icy, Monss16- 
NEUR, de ce que vous aves de 
plus Cher au Monde ; des Intereſts 
les plus Eſſentiels de Voſtre Pa- 
trie ; de la Conſervation de la Per. 
ſonne Sacree de $4 eMajeſte, 
de la Religion de Jxsus Curnisrt. 
Les Dottrines pernicieuſes de 
Rome entreprennent & [a Reli- 
+. _ gron 


Jigion &* VEſtat & la perſonne du 
Rey: & le Zele que.wous ave 
toujours temorgne pour le Culte de 
Dieu, pour le Service de Sa Ma- 
_ eſte; <7 pour bes intereſts de FE. 
flat, me perſuade que void embraſ- 
feres eve joge les tern dl 
fave eclater.. * 

En Foicy peut eftre une des 
plus belles qui ſe puiſſent ja- 
mais rencontrer, Le deſſem de cet 
Ouvrage eſt de tacher de Convain- 
cre les Papiſtes, ceſt deja un prin- 
cipe de Chart: Il oft de plus 
queſtion d aſſeurer la perſonne du 
Roy contre des conſpirations auſſi 
frequentes qu execrables : CF icy, 
MonsE1GNEuR,V0us frOuves les 
moyens de paroitre non ſeulement 
an ſujet fidele & Fele, mais un 

_ mu ' * Homme 


Hs! d Bf, at .egalement. pru 
dent FO 061 | Bm de plus plus 


de deffendre HF de » foutenir. la Re- 
ligion Proteſtante ; iC e P) dire gue 
Pw aves icy Foccaſton 4 expoſer 
aux yeux de tout le. "Monde cette 
Pete dont Vous aves toujours fait 
une Profe ſc10n particuliere, CP 
gue je puis appeller Vo yire Verth 
dominante. | 
Ces raiſons ſont trop onifſires 
Monszroweus, pour ne Vous 
pas engager -4 V ous declarer le 
Protetteur d'un Ouvrage que je 
ne publie en une nouvelle Langue 
que dans Ces Veer. . Quelque ex- 
cellent que ſoit Foriginal, il au- 
_ rot jamay eu un j ws a | {uſt 
"7? bportionne au merite de I Illuſtre 


\ Ele qui eneſt FeAl utheur,.. 0 
qut 


qui repondift 4  eA ttente des veri. 
tables Proteitans, Sl eftoit tous- 
jours demenre renferme dans [- 
Angleterre. I[y a a preſent peu de 
perſonnes abuſees en ce pats, & la 
plus grande partie de Europe eft 
dans un Aveuglement funeſte ſur 
ce ſujet. I] effoit danc neceſsaire de 
leur faire entendre cette Voix qui 
et venie pour les inftruire : & 
comme tl y a pen de Langues qui 
fotent plus peneralement cognues 
que la Francoiſe, jay cru qu une 
T radution. feroit plus propre en _. 
Francou qu'en aucune autre lan- 
gue. Le favant Autheur de ce livre 
4 efte de mon ſentiment,C a donne 
fon approbation a mon travail. 
Il reffe Monszg16neuR, que 
Vous waccordies la Votre, & 
| '- comme 


'1 


 6omme tous ceux qui ont Fhonneur 
de Vous cognoutre ſavent que Yous 
ne Vous trompes jamats dans Vo- 
ftre Fugement, F Approbation que 
Vous donneres 4 ion Onwrage, fora 
fuivie d'un applaudiſſement uni- 
verſel. Mais comme il ſe trouvera 
fans doute dans les Pan eftran- 
gers des perſonnes qui n'auront pas 
Fhonneur de Vous cognoitre : Il 
ſeroit icy de mon devoir de leur 
apprendre qui eft Monſeigneur le 
Comte de BRIDGEWATER : Fe 
gevrou leur marquer ce grand me- 
rite qui Vous attire Feitime, & la 
Feneration de tout le Monde. 
Mau il y auroit trop de temeritt 

a entreprendre un Portrait de 

cette nature. Faime micux gar- 

| &er wn ſilence reſpetiueux, O& laiſ- 


2 fer 


* 


ks; oa Mes. Lefeurs 1 Tile FINE 
Qeignetr, enerQUx, Vi nlant, 6 
wy te, : homme, & tu un veritable. 
Chreſtien ; & ” finir une Epitre qui. 
commenceroit a ous deplaire; tors, 
quelle commenceroit 4 vouc lover ;- 
que de. me. mettre au hazard d. de. 
Aol: te ſin de cette. Epiftre,, 

oc de wow of, 


SHSS8: $8343-2328 
AVERTISSEMENT. 


| ES Bve pdeRomes'e wt mie 
fieass flees rs filers 
bles par leur Piete que dable 
par leur puiſſance. Comme ibs efloient 
pres de laperſornne | s Peyſecutenrs, ths eftot- 
ent ordinairement ky premiers 'objets de Is 
| Perſecution, Albors fans ads aucun Em- 
| pire ſar /Egliſe aniverſelle, ils ſe contemoient 
de gowverner par la" Houlerrd Pafforalt le from - 
pean el leur avoir eftt confie, &* meitoient 
route leur gloire 4 lay tracer tt chemin au Giel 
au travers des donlenrs du Mariyre. - 
 - Mawtes Emperenrs de Ronie #< lenr eu- 
rews p45 Pluftoft abendonne le e fiege de- PEm- 
pire, «qu ils' commencerens 4 Maitriſer les. 
Nations j* & que wor contens de woir. tes pe s peu- 
ples woenglement ſourns 4 leww authorite, its 
ſe declarerent Roys des Roys,  &  igneuts 
des Seigneurs. 
Cependant comme les Sowverains 


qi Ba d 


woient jamais reconnu audeſſus dens yoo ; 


' Dieu 
Wy V0 


&s dun finphe K peque ; ke Paper 
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tronverent obliges dempliyer toutes leurs ar- 
mes podr its micttfe ſous te Fong + Its owuri- 
+ent' donc_ | Arſenal Apoſtolique, os porr 
micux dire, Infernal; & en tirerent des fou- 
des qw ils -lancerent ſun les Roys irebelles. It. 
f4lnt pour dompter ce que Pox eppelloit en eux 
quoy que contre toute ſorte de raiſon,  orgueil & 
Aefobeiſſence, que des ' Papes | fonltſſent Jiix 
prieds des Princes & des Empereurs, & fiſſett 
crier par” des. Herants;. Tu marcheras ſur 
FAſpic & fur le Bafilio. - © 
4 Jn agg comme dans les hag ps 
4 Pruiſſance des Papes neſtoit pas encore aſſes 
bits ke F114 file johier Hireſ e;  Anſſs 
difficilement . excommunioient its _ Prince 
u'ils ne ſe viſſent ow appayes own capables ae {ny 
5 fiber. ntl enfin s  pwiſſ, _ ana 
tent tons Hes jours, les. excommunications + 
tes depefitions devinrent. aſſes frequentes. + 
Ceſt a elles que Ion. doit preſque' tous le# 
troubles dn ſeecle paſſe & du Commencement de 
celuy cy. {Angleterre &- 4s France ex ont 
ſenti les faneftes coups : Henry. VIII &- Elt- 
ſabet poxwr.celle 1a,” Henry HI; '& Henry 
' TV, pour celle cy ex ont efte les Objets ;' pour 
ne rien dire de pluſienrs autres Princes contre: 
tes quels les Ewveques de Rome ont lence leurs 
Anatherres. TEL WAS SLID OR A 72 
Mais pendent que d'un cofte bes Papes uſur- 
peient une. Authorite Souver aine & limittes 


cf 


- 


' o pretendeient ſous un titre mandit de Vi- 
caires de Jeſus Ghrift, mettre ſous le joug les 
weritables Lieutenans de Dieu, dont le y Su 
wernement eft d'inftitution divine, & qui 
' regnent par luy ; D'an autre cofle_ls bonte 
miſericoraten iſe de Dieu quine wouloit pas per- 
wetfre que tout le corps de ſon Epliſe fuſt entie- 
rement infete de cette Herefie peſtilentielle, 
ſuſcits de temps en temps de bonnes {mes qui 
Soppoſerent autant qu'il lewr fut poſſible aug 
Hſurpations des Papes, qui avoient fait 4 peu 
pres dans I'FEgliſe ce que les Maires du Paldis 
avoient autresfois fait en France: C'eſt & 
dire  qu'ils # avoient dabord paru que ſous le 
ves Miniſtres & de | k | 
Serviteurs*; Mair gue * Servus Servorum Dei. 
te titre hamble. + Mo- _— n pe, -+ -nq Pope 
defle' v'effoit quuw maſ. FOO ONE 
ut dont ils convrotent | 
lears deſſeins ambitieux, & un degre cache 
par leguel ils £ advancoient 2 Iauthorite Sow- 
veraine, _ wy 
' aſi toſt done que le temps ſut wen de ſe 
detlarer hauttment, les Papes envoyerent leurs 
Emiſſaires par tout le monde announcer aug Ne- 
tions, qu elles enſſent a leur rendre hommage, 
& 4 . Yecevorr\ les nowveanx oradres aw'ils bo 
donmient Mariana & Bellarmin {s premiers 
ow du moins tes plus iluſtrer Herauts de cerre 
nowotlle Dittrine, Us publicrent dens leurs 
, | ecrits, 


_ Lo rates! en prit PP PP FEMA 
4, poſe wigepren/ pou: Le 'Parlement < 
5 ew voyant les. onſequences dangerenſer 
hor 4s few te livre de Mariana, '& celu 
2s Oxbingd raft ſalt "DF meſic i = / 

rarpre Wont Tt Jutheur eftoit revel n'ew ph 
arreſte [t coup. Onſe contents dons den in- 
- fire Lavente- & la Lefare. Les Gatho- 
5. de France qui n' avoicnt pas encore ou» 

yn leur dewoir, & qul ſaveient que Is Loy 
pfirine & naturtlle ks ge 4. 'l fidelite 
4 Pobeiſſance envers leurs Souverdins, 
Fs vet : Zele, tontre | ces deteſtables 
Principes; & penut eftre que ces Princiges 
& leurs Autheurs euſſent eſte. condamnts 
d rune manicre. (ilatante, fi un grand. Roy 
MEIT. que © des "Teondes en- 


* Heary IV. tieres # avvient am 
| eftonns, 1 SER ſour 
2 lt wehe dun Coufteaw. Alors  cognut 
que fon \authorite eftoit felidement fable 3 
\ pendant comme Ko xe ſe ng. p46 
de Feaner dahs an [et 5h Nees be teurnoit 


fousjoars 5% euX coftt ae L Angleterre | 

Jo "VIII, Ly &vot Aeja exe aL : 
O<{7s Paper Fo 4 ol d wovir, | par Jenr. Ge 
pre ng Rm 7 H9 wk urs 
Pes urs. ſult V4 Crs 
ent qu'il falloit metre une 91 le. eve 
Trice en uſage. dinft Fon mit an jour 
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us Roy excoirf- 
munie n'eſt plus Roy ;« Fo. un nRoy _ 
he par le Pape peut. e rle 
te particnlier; & quenin ifin fo is 
 evnitre un Princedepoſe, ou meſine le tuet 
weft pas ut Crime. Sur te fondemens & 
per ves Principes oj ſuſerta des Seditions con 
fingeles t» Angleterte; on ne ceſſes dencre- 
prendre fur ld vie des Rojs, & d : irevailet 
4 diſſondre les ray mov 0% 4 les. rendre iny- 
axns,,4 enfin on jura le rewverſement de = 
s/he Py Carl Des deſſe: wel Dizaboli 
furent towverts ds Mintzan dr 1s piett ; y 
Gu urations farent appelites de S antes unions; 
+ des Parritides 
Phone flirent inic as * Giime I bis 
mombre des Saints ; lors ; is 
we Ads he mefine teiyps les Leoitimes poſſe 
few de 1s. cnet, & les fideles off 
ps mk ihtang des Diables; Un Zele. 
pretends font is propagation de ls Fog, maid 
g_ en pirltr plus juſtemtnt eftoit utt 
ardent d advincer ls Hierarthic & les 
orels de Rorhe, mit 14 Conſei- 
a" ae tes Trattret en repos.” Les dens plid 
rables de tes conſþirations out eft# 1a 
Trail des Poudres ſoty lc Roy Jacques; 
«rlle qui n 's ef; detowverte que a is quel- 
7 moi. Dani la premiere tt deſſein eſtoif 
faire joher ane _ ſora la Salle is , Par- 
ement 


Jdement- eftoat aſſemble, & ae faire ſanter te 
Koy, la famille Royale, & tow les Eſftats an 
Royaunic. Dans 14 derniere.\on agiſſeit ſur 
Les weſmes principes quoy que. par des moyens 
Aifferens, On wouloit renverſer les Loin fon: 
 damentales du. Koyaume ; on 4voit deſſein ae 
detruire le Gonvernement ; de ſupplanter 1s 
Religion Protefiante cx d introduireen Angle- 
terre UIdolatrie, la Superſiition' & ls Tyran- 
wie de Rome. Mais comme ces malheireux 
Conſpiratears ne pouvoient jamais ſe ſouſlenir 
eux meſmes, ni efperer le Succeff de leur Bn- 
trepriſe. tant que te ſage Roy qui Gonverne cet 
Eſtat, ſubfiſteroit, ls reſelurent dofter cet ob- 
ftacle, & payerent des ſeelerats. pour afſaſſiner 


ou pour enipoiſouner ſa « Majeſte. | 
pes Fan; C nfiratin "ad SY > Par-. 
lement prat. le ſoln enrechercher & den puenir, 
les Antheurs.: Mais chimme tant ge 4s. Canſe. 
ſabhiftera, il, ft difficile que les: effets ceſſent, 
Monficur | Ewveque de Lincolacret, qu'ileſtoit 
weceſſaire d attaquer la Doftrine walk bien. que. 
les perſonnes, 3 d en faire voir timpiets &r 
les funeſtes conſequences. Mais icy i ſe $ron- 
I'oit une grande diffculte, Rome croit. & 675, 
ſeione la Doitrine ae Fexcommunication & de. 
{a depoſition 'des Roys avec. toutes ſes conſe- 
quences : Cependant it ſe. trowvert en. Angles, 
tcrre des Catholiques on aſſes Zeles on. aſſes. 
impudens pour nicer que Rome recognaiſſe cette. 


micrement il falloit prowover que Rome en+ 


ſeigne Que le Pape peut excommunier &- 


depoſer les Roys, tranſporter 'leurs Roy- 
aumes a d'autres, abſoudre leurs Sujers-du 
Serment de Fidelite: - Secondement 1 quid 
falloit montrer que ces Principes ſont dan- 
pany & pernicicux audernier point.qu'ils 
tont: incompatibles avec la fidefirs qui eſt 
deiic aux Roys, & oppoſes a toates les Loix 
divines & humaines. She 

- Monſieur Eveque de Lincoln- provve le 
premier de ces points par des temoighages tn- 


conteſtables tires, 1, Des plus ſavans 8& des 


plus eminens Autheurs particuliers de lg 
Communion de Rome, * dont il cite les paſ- 
fages avec la dermere fidelite. ' 2, -Du'Droit 
Canon meſme, dont il cite & examine les 
propres termes, 3. Des Brefts c> des Bulles 
des Papes. - 4; Des Canons & des Deerets 
de leurs Conciles Generavx. 
Apres cels ©Morfiear de Lincoln prouve ſon 
ſecond point, Que ces Principes ſont tour a 
fait dangereux. 1. a Vegard de la Con- 
ſcience, en ce que ft Pon croit > pratique ces 
Pr incipes, oariſque ſon ſalut, parce qu'alors 
par exemple:on ne fera point difficulte de: ſe re- 
beller contre ſon Prince, de prengre les armes 
contre luy & de faire pluſicats autres choſes do 
certe nature, 2, 4 Fegard des intereſts rem- 
Et. 5 ga 2 porels 


doffrine, Linſi Mr. de Lincoln rut que pres 


_ 
"EIN 


els ence que'ſi.on ne les recoit pas, cieſ Z 
dire fi lon ne recognoifÞ pas bAuthorite Soks 
vereine du Pape, onriſque ſts biens, ſes hon- 

neurs & ſe propre Vie. Tod rs gt 
i. Ce ſont lates points Copitaue = Monfieur 
ae Lincoln iraitte ; il examine plaſicnrs autres 
Articles qui en dependent; comme par exemple, 
Due les ProteFFant Regs & amtres effans fout 
whe excommunication perpetuelle, quiſereitere 
tows les Ans 3 Rome le Fendy Saint 4 la Le- 
fFure de la Bulle de ls Cene' dn Seignenr, ils 


ſont dans un danget continucl. 

' eMonficor de Lincola examine quelques 
wnes ar ces Bulles exrommunicatoires, && en 
fait woir les ſuites dangereuſes uu pour mien 
aire les ahominations. OE: No RS 


Roy £4 ejb Heretique, 
dorwent fojre,” © 
Ef : 6* 3 » $-* £4 : : 
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\ Eaftn il examine les famuuſes paroles dk 
Eoncile de Conſtance, gui commencent Qui» 
libet Tyrannus, 80; | par leſquelles 14 ſerble 
que le Concile deſapprowus o& condansnr ves 
Dottrines, Mais notre Authenr- fait: woir 
gue ces Pardles ſour Gaptienſes de nub 
poinls, = as ol ko da 
Em. finiſrent, Monfienr de Lincoln promes 
aſe Far fs on lay fait voir, 'on qv il xis 
cite les paſtages } fanx, "00 qu'il let ain 
mal entewans, tr qu levy alt "downe' wn 
munuant ſens, ov" enfis 2nr Rome air deſai- 
vojb par quelque declaration Authentique ts. 


lore de Moyfitur de 


Principes.”- 
Voila un crayon au 


Lincoln, "Fe we diray view 4 ba haange de 


ce avant Eveque. ll y anroit tle bs temertit#: 
de wontoir retoucher un ait aches, ooi. 
4 vh}4 compoſe par Monſieur de Lincoln weſ- 
ae, Les owvrapges de Manfiear Batlow ſovr 
þ' cognas & fo bien recon, que ſo 10m ſtul 
ſuffir s tonsjowrs prey donner” bonne opinion # wn 
lovre qui” fortiva ab ſa plumt'y' & 14 vepu- 
tation q#i{ x'eff acquiſt pay te yaſce off tommre 
#n Garand de elle qu'il anva tonjonrs.. 

-. Tout ce qua\ je pits Miye' aff gue Mr. de 
Lincoln s thercht try da 1h fotidite;" fr nee” 
ſachans fore bien que dans ty choſet de fait 
tes raiſonwermens ſont non ſeulerent mmarles 
avis meſme quelguesfois ſuſprt3s, il n'end in- 
{Re 3 ere 
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ſere quantant que ls Connexion des parties de 
ſow ouvrage a requis, & meſme' ces raiſon- 
wemens ſont auſf; ſolides qur le refte; - © 
. Cet owvurage #'s pes pluftoft pars que bon 
&« juge guw'il feroit plus de bruit dans des pays. 
air angers, gwen Angleterre. Je ww appliquay 
done a&'abord a le traduire, A peine avois je. 
acheve gue f appris qu'nn des plus Zelet & 
des plus illuftres Eveques d& Angleterre, cop-- 
niiſcant Fimportance- de cette Traduttion, em. 
aut compmis-le- ſoin 4 une per ſorune capable: 
de ven acquiter advantagedſement, + 8 qui: 
jen euſse cede Fhonneur, fi mon owurage- 
 #'euſt pas fie achevs avant que te fiew fuſt 
commence.” oO 3 | 
. Enfin, cette Tr aduttion paroith au jour. Je 
me perſuade qu elle tourhers vivement ces. 
| Paxvres ames abuſces que ces Principes ont- 
ſeauices. Mais /ibeft ſur tout 4 ſomhaiter que: 
cet. ouwurage faſir quelque impreſſion ſur les. 
Rojo. & ſor les. Princes, Ws peavent woir 
days ce lirore les dangers epowventables. quils. 
courent, 'Henry..1V tt ſevoit bien, & vou- 
lant ſe mettre & convert, il obliges. te Gardi-. 
| wal du Perron. 4 declarer devant. lay &> des: 
want toute 14 cour. qui s efoit rendue 4 V'E- 
glifſe des  Jacobins 4 Paris, - => cette Do- 
frine de 1s Depoſition &. de FExcommuni- 
cation des Roys eFtoit erronte.. Mais en | ax, 
I5T5. ge Cardinal Profit ant a {s ORIG 


", 


da. jenne Roy ſoutitnt dans une har aygut faite. 
an raj FA cette Doctrine eſftoit ra 
<< ajoutequ'il ſouffriroit te Martyre pour 
.. . Par 1a les Roys er les Princes .verront f 
Jamais ils f pewuent fier: 4: Rome; &- fi ce 
n'ett pas leur paiſcance qui les met a con- © 
vert des fulminations & de la Depoſut- 
on. Le Koy de France »e craint vien 4 
preſent ; it a fi bien bride Forgueil de Rome 
Or #4 
gue: 


"Hit intimidee it y 4 16 on 17 ans, 
”” diffcilement entreprendra Frelle Jemais 
contre ſa perſonne ou contre ſon Authorits. 
Mais fs 1a France rentroit dans les meſmes 
troubles dans leſquels elle effoit il y « go ans, 
 & quen meſme temps elle £attiraſt ls co- 
tere ds Pape, peut eflre que le Roy ae France 
quoy que Catholique coarroit les meſmes 
Agngers que court le Roy d Angleterre comme 
 Proteſtart. Is | 
Mais jefpere que ces malheures u arrive-. 
ront plus jamais ni dans Pun ni dans Pautre 
Royaume : jeſpere que Rome recognoitre - 
ſon errear : que la Conſpiration deteſtable 
qui 7 faite en Angleterre, ſers /s derni- 
ere; Et gue les Papes ſe contentans a Pad- 
venir de Gouverner leur Egliſe & de regir 
Sowverainement lenrs propres Eftats, wen- 
treprendront jamais ſur la perſonne ni ſur les. 
Eftats des Roys. Si cels arrive, now 4u- 
| ons. 


precipit's, wome . 4 cauſte, ſers adoutie per is 
& 65 gr ages epowyentebles. - CA 


G : 4 -. 
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I 


* 


'Ay receu voſtre Lettre, & celle cy-voits 
i cn donnera advis, & vous affeurera 
<n meſme temps de mes tresghumbles 
ſeryices. - Vous ,me parlts' dans 12 
=  volire, Premerement. Tun, = wm 
| fanglant, & une conſpiration Catho- 
gue Fomarne,comme Et 1appelles, 
aft Selt faite contre . la perſonne 
Sacree de ſa Majeſts, & contre la vie de” pluſicurs.antres; 
& qui outre cela deveit entraiſner dans une meſme -ruine 
}averitable Religion Proceſtante eſtablie- en, . Angleterre 
par les leix' du Royaume, - & y introduire Ja Tyrannie, la 
Superſtition, 8 T Idolatrie de Rowe: deſſein non ſcule- 
ment 5 aria 2UX loix du Chriſtianiſme, mais. meſme 
= aux principes de la narure*& de Vhumanite; & 
12 crnauts eſt fi grande, qui tour ce que les Infidelles, 
6u les Turcs ent jamais imagine,n'a rence pareil: Eeles hi- 
han ne hobs fournifſent rien 
-4 Vegale, fi ce 'eſt peut eſtre ' :(a) Nuptie Pariſine, & 
(a 1a St. Bar-  latticns Proteſtantium in 
ell - l, 01 la Trabiſon des Pouy- — anno 157%, wide 
drer, quedes Gens deſeſperss, * van. - 
fas Froſt on de croire 
4 receyoir cpgrm pfincipes deteſtables, orit inventes & 
conduits pour advancer les intereſts du Pape ; ſans que 
le ſang 8 1a ryine de rat de milliers .d'innocentes ames, 
ayeiit , eftE capables CAE leur furcur, ou de urs in- 


ſpicer- dela. Compaſſion. 
/ B NEE Ea 


A29 
En Second lieu vous me dites que lesPapiſtes ſe recrient 
extremement ſur cette conſpiration i fe: ; quelle nahi 
exiſtence ni realits, '6 que cen eſt quiune. intrigue: eeftat, 
un artifice, & un reſſort I'en fait jouer pour readre 
| les Gatholiques ( c'clt ainſi .qu'ils. S'appellent enx meſes 
quey queſans raiſon) odicux au peuple, & a la Nation. 
yp ne doute point: que ce ne ſent 1a keups plaintes; comme 
eurs Conſpirations font iacroyables, auſli leurimpudence 


. A les nier ou ales pallier, lors qu'elles ſont decouvertes,  - 


eſt monſtrueuſe, 8& ne pes weſto; point de foy, fi leurs 
perſonnes & leurs principes n'eſtoient pas cagnuz.:» C'eſt 
ce qu'ils ont tous jours fait, ot & guand als og Y 


&ceſt 4in6 qui wal Hah 


lenten 
b) Dans. un 4 al 
a, s'clt yendu publique- J{ fon des Voulres, une incfign 
ment depuis le reſtablifſe- d'Eftat, qui_n'a, diſear is, F þ-'Y 
menc de-S, M. Britannique,. invent&c,que pour les faire pa 
& qui a pour titre, Calends- roitre cou / ia _ 
'rium Catholicum, la Trahi= fuffent innocens. A 
fon des Pondres eſt appellee 


ame troention, Ou une In- : 
zrigue de Cecile. Cer M- y ohy. yaus me dies FE. 
wanac eft imprime en 1662, excuſer leur DE EG & pour 
la layer de oes dortes .d/impu- 
rations, diſent que gil y a cffe@tivoment & veritablemen 
ube telle conſpiration, on doit n'en_accuſer que les. 
ſonnes particulieres \Þu 24 eronvent cops, | 
les imputer au corps de leur Egliſe; ſes principes & .. 
DeCtrine ne favorilant 8 ne proteg of I ele) 
& ces entrepriſes. impies 8 det eſtables Roſen 
ſur les cltars des Roys.. Je _crois cncere ceque Y 
dites icy: Mais cette Apolegie clt. de- af oy” | 
N'alleguent ils pas Ja meſine choſe pour ſe parger 
Trahiſen du V de Novembre > Ft franc 
de la Modeſtie, & celles de Ia venite, ne nous diſene, i] 
 (c) Dans le meſme Alma- mis en Lamic (c) eg lo 
nc vers la fin ; ſuy le ſujet Trabs uy: _Poudres effect 
Hes feſtes retenues par un PL | ; ""SUSPECTE, 
Ate au Parlemem. ..... © gy of "Waveit que trop dc 
"IP ſujet 


(3) 
ſujet Je chiire quielle weftoir quiune INVENTION 44 
Coctile. cefin. Policique, .POUR KENDRE- LES/.CA- 
THOLIQUES ODIEUX:& gue Pow wen avoir Decdy- 
org = 'TRES PEUge lewr Beligion, (8 encore CEUX 
LA. ESTOIENT DES -DESESPERES)" qui » theipaſ- 
fowt, Bec. Tous (i) les Carbo- OF YO 
liques rasſonuables detefians cette (1). Cependant Ribede = 
onſÞuration; © our tek defſeins neira, Bzovins; fc. tnertent 
de cetic- mature; a les authears de cette Trahi- 
TTL \ 5 4083 ſon  au...nombre.. des plus 
grands & des plus eminens Martyrs de leur Religion, comme 
JE-le feray voir dans la ſuite :. & le Þ. Parſon. appelle Garnet 
qui fur execute pour crime de eze Majeſte & pour. la'contpis 
rats un homme inven, $i ouſri injſlonen 1 il core 
Wit z veſcu comme wn Saint, © qu'il. 4 find Þ Fol mt 
EUSE, mourait pour ts DEFE 8212 FUSTICE, 


daits*forr Hyre contfele Serment de fidelits, fofs Je tittre'd 
Henſon tle Rporſe du oBearGuiltuie FaMlohWo 9.5%, 


Apres avoir ddyane& cel; yous-fouhaites que je vous 
pcdes je crois leurs allegations veritables, 8& leur Apo- 
ogic bica fondce ;-maisencas: que jecreye 169 unes fauſ- 
ſes 8 Pautre ſans fondiinent;'& yous devs :eftre perſuade 
que" jeley trouve telles,' vous: voules' que -je vous mande 
les raiſons qui me font. embrafſer ce ſentiment. Pour 
obeir dofac 2 ce que-ydus m'erdonnes, & pour m'acqui- 
cer autant;. qu'il m'eft poſſible, de obligation dans la- 

- > de--deffendre 1a veries; & de juſtifier 
 VEgliſe cAnglicane ma veritable merez-*Jetacheray quoy 
que Jaye & peu de ternps & peu de livres, eſtant efloigne 
&:s miens, & n'en ayanc que ceur” que mes*aniis me pre- 
ſtene; Ly racheray;dis-je, d'apporter quelque choſe de ſolis 
de & i de Convainquant” pour confondre nos adverſaires; 
& pour':contribuer- a-voſtre ſatisſaftion: Ainfi rour ce 
Trait6 roulera far ces deux points. | 


N $i''Sur Is Theſs ow ſurla Propoficion,que J'ay deſſein - 

5 - de prouver.-- ds $0 

2; ' Sur les Prewoer que- japporterary pour en faire 
''-yoirlaverits. 


B 2 Ma 


(4) 


4 ” xabinel celle CY, tug "Y DeBrins w les! Privi 
copes que} Egliſe Humarne ſoutient [ſont d'une conſequence 
Wir) ſeulement dangereuſe (lors quiils ſont; creus & "mjs'en 
pratique:) ana; meſive pernecieuſe aux Nois,' © ſur tous 
2 ceux qus ſunt Proteflans ; 5 qu'#1s. ſont prejudiciables .mux 


| rite dreits de 13 Monarchie,: O + #13bles avec cette 
fidelite- a Izyguele les lotx Dinines:& Naturoles nourebligint 
rivers cux - X& fur tout qu'ils ſont incomparibles avee cette 
fidelite que now devons & nos Toys par les Lois eftablies & 
eneralement receites dans ce Pp faites anciennement; 
nz par des Rays ©& por des Parlemens Papiftes, contreles 
rpations 4 5a & cones ces entrepriſes ſeditieuſes 
ORCS 9G oe \ LG imp & 


2" nr oy "Ros, AD Ko afore one bes DL: 


CO Gy yas privileges annex6s..4_13 Couronne, {i nous. 
ne cognoiffons au aravant quels ſont ces droits &' ces 


privileges Je co $Cyciieus choſes. . 75 © wr A 


Wl Fars: Grad: tes. droirs;8& les-Pri 
ik vileges de Js Conronne: laoperiale ' Augleterre, 
64 p Sn earns IEP a 
bers) wet. © 7 

2+ EG ED & les: Princi- 
pes de Rome Kops, pr arr peral- 

{an 2 n0s. Roys, Foy | 

1 intereſts NNE Hy 4 


7. Pour. ce qui regarde le premier Ks ces, points, IJ 
crois que I'onm'accordera, ou du moins on; doit ape; Vac- 
cerder puis que nos Loix & nes ordennances 1es plus.2u- 
thentiques le difent fi expreflement, 8 le reperent;; {{ou- 

vent, que FAngleterre clt une | Monarchie,. 'que noltre 
Courenne eſt une Couronne Imperiale,8 que nos  Roie ſont 
Gouverneurs:SOUVERAINS,. '&-SEULS Gonyerneurs 
SOUVERAINS de ce Royzume &, de; tous leurs autres 
eſtats. . Dans le Sermencde Supremacie on de SanverainetE, 
que nous preſtons, nous jurons, quele Roy eſt Je SEUL 


Gouyerneur SQUYERAIN. SO VERAIN, & a per- 
onne 


'Qt5) 


'Conne n'eſt} 2udeſſus de lay, non pas \meſme- Je-Paſie ; 
8 SEUL Souverain; ainſi il'n'a poine d'Egaux 3 *Defor- 
te-}que:par les loix quenous ſuivons, toſtre* Roy elt* Spls 
Des minor, il ne your que Dicu audeſſus de {luy, 8&'4þ4/t 
reveltu-d'ane telle authorite) Souveraine, «que ni 1e Paptni 
le Peuple, ni four-lemende: meſine, excepte Dieu: par'qui 


les Reys regnent;\Went aucune 


puiſſancey aucune juriſ- 


dition, aucune authorire ſur luy. -Ecicerte Quthorite Sou- 
veraine qui appartient- nos Roys & I la Couronne Inipe- 


riale d'_Ang 


ſtenue pariesEdirs 8&par JesOr- - 


 Angleterro'elt non ſculement "defendue Gr" fou- 


 donnances de (e)*la'iReyne 


Flezabet, 8& du (f) Roy Fat" 


| ques, & de ($) Charles IL,Tous 


trois Proteſtans : mais'auſh des ' 


 Ates & des Ordonnances de 
Princes &deParlemensPapiſtes, 


* declarentla meſme choſe: qaoy | 


. que Toutes les Ordonnances 
des Proviſcurs puilſeat ſevvir i 
mon 4ujet, je ne myarrefterai 

qu*acelles de-( b)* Rechard1T. 
de'(+) Henry VIII. & de (& ) 


IzReyne Marie. QueFechard 11. + 
& ſon Pakemace ayent eſtE 


3 | H-+ I 
(e) Vid; Sras;"1, Elizehp. 


1. 5 Elz/cap 1.552 3 
Elipz.:F8pe3.)\ 1 bf 
(f) Vid: L Jac: Cape 7eS3 3 
Jac. PA Sor AL 
(8) Yid. 42 Car. 2,c4p.30. 
enla Preface. | 


(h)Sra+.16.Rich 2 cap.c. 
(1) St4t.24 Hen. VIII cap. 
12. 5 25 Hen, VUI.cap.to. 


& 37 Hen. VIIE. cap.1y.15 


26 Hen.VIIL cap.r, + 
(k) Parliamentum "ſerun- 
dum 2 Maria, c#p.1. "h 


Catholiques Romains c'eſt une choſe manifeſte, 8 1! eſt 
auſſi certain que Henry VIII. 8& ſes Partkemens Veltoient, 
lors que les Aﬀtes que j'ay cites furent paſſes. Car 11. eſt 
evident que ces ACtes furent fairs, an 24- & au 25, an..de 
Henry VIII.: c'eſt '2 dire en- 1532, & 1533. auquel remps, 
niJuy ni fes adherens reftoiene- pas encore excommunies, 
mais ils" eſtoient 'alors 'aQuellemene membres de I'Egliſe 
Romaige, & le furenc-encore pendant -quelques annecr. 


Car quey ark 


Paut III. 


n-1535. le Pape 
extremement ir- 


ritE, 8 ſongeaſt | 'deja a cette 
excommunication, neantmoins- 
41 n'excommunia -aQuellement 
le 'Roy' & ſes adfierens' qu'en, 
(3538; eſt a dige, fix ans 
B 3 


(1) - £4 Bulle de Excom- 
munication de Hen. VIII. 


fut donnee & Rome 16 Cal. 


Fanuarl. Pauli Pape 3. ens - 
vid., Bullarium Cherubini, 


_Tom.1.p.704, Edit, Lugdu- 


nm; i655. | 
apreE3 


(6) 
ew que Henry VIII. 8 ſon Parlewent Þ 
efendy les Drotts de la -Coyroane | 

.* gerre-contre_les-Pretenfions & les U 


<1 po 6 hp # we Pape 3. & eprent 
| 18Cs. tant ' cans.” o choſes 2” had 


t 5 31a Courbind Imperiale d'&fn x 
- dy. Pape:-Er: que par les Loix Divines 85 Huraines 
_ [Pape.-n'avoit,; non Ps 3 faire ' de Fure propria )--ep _ 
. aAnglateree, que Henry VIIL. ptuns Er ce Parlemenf - 
que fouszvons"cirs” a 13 marge;: (ne? 7 0 ma —_— ſons R 

"1 2quoy qu'il fuſt Papiſte, 

 abſolumenc. &eftiercment pour Iapthorice re Sompenineds 
Ia Reyne j (equi pafoiſtra, peuteltre afſes 
CarV'A, ports expreſſement 1. Que is COVRO 
FE ty NN ens —— 


J5:] 


ack hag maniere ; aufl valte& 2uffi « hrAcnk where 
Pere Henry VIII.” 3- Quepay les PLUS  ANCIE] 


$ 
LOIX de ce Rojaume Is Pupition de. TOUS LES CH1- 
MINELS Je leze Majefte, 0u de cen qui avoiems volt les 
- Toix de cc Fogaume, appartenoit au Roy, £5c- Deſorte 
. _-que meſme ym Barlement Papifte recognoiſt 8&-declare, 
' . Que les Roysd' Jouiſſent.d'une relle/ AuthoritE 


Souveraine ſur tourgs- ſottes de Perſonnes, & cela-par'nos 
PL IS ANCIENNES LOIX,* qu'il. peut punir” TOUS 
ES CRIMINELS, { $cculiers ou Ecclefiaſtiques). ſoic 
| qu leur' crimes ſoient contre): Majeſt& Royale ou contre 
| Jes Loix dece Royautpe. Cependant le Concile de Treate 
& la Dotrine de I'Egliſe de Rowe enfcignent tout: antre 
Choſe, comme rious le verrons. bient6t, -- Pour cequi-re- 
parde I'AuthoritE Sonyeraine dont lesRoys 4 «Angleterre 
Joulcat coaformemeat 2. toutes nos Looxe,. anciennes 5 

| 3 je yous renvoye 2 ing 
| Gr m) Yoyun livre de My. (=) ſavanc;dans ces; ſortes de 
ke ſou letilrredeReports Loix, qui deſcric clarement 8& 

s nette- 


(7) 
neetement” cette” authories, & Pi#:5. deJure Reg. Fecleſic. 
qui1ajuftifie, & derruit'enmeſ- ſtieo, & wot wo 
me'remps ces objeQions imper- ſtiowde Calvin. Chevalier 
cinentes 8 ſedicieuſes; quiront Davisdens ſon Hvre imtitule 
eſtE faites contr'clle /par des Reports ſur ls queſtion de 
ens, qui engages dans les ip- phryarnt th ces livres ſone 
cells fe Neve, Obi revoncs uo. 
I'lx fidelire quiils doivent a leur Roy, 82 cet amour quiils 
| dcnroient avoir pour leur Patrie. | 
Enfin, ponr ce qui regarde V'Authorite Souveraine des 
Roys, autant que ſes Lox de Dicu, ſoir naturelles,ſoit po- 
ſirives,0u que les Theologiens peuvent la determiner,je yous - 


a la Reponſe de (n) I'0- | 
degbte FORGrd Tune Lettre (=) Yid. Literas Academie 


que Henry V1IE. avoit efcrite Oxon.Hen. 8, das, 27. Fut. 
aux membres' de cette Univer- 1534: 
fite pour leur demander leur 
fenriment ſur ce ſujer: Jevous 
retivoye” auſſi aux (0) ' Arti. (0) Ant. Ed.6.1552. art.36. 
cles F'Edward' VI, aceux de 475 ER 156h-art. 37. 
(p). i F:qne Elizaber; aux ($9:200: GR.LOOY: 
Articles (q) dIrlande - aux an 314 : 
for=r © IMibifoabers nx Yu} mar abt in Calce 
) Canons Tan fy; 
| | @ (6) byt — g's (s ) Canones, 1603.Can,1,2. 
, ; nons as ( 
Pn, ke A —iafr act (t) Can.1640. Can. 
ſans conter les Eſcrits particuhers de plufieurs ſayans hom- 
mes. L2 yous verres clairement & pleinement exprimes 
les ſentimens de VEglife Anglicane, ſur FAuthorite Sou- 
verainedes, Roys d'Anglererre, 8 ſur Ja fidelite qui leur ef 
dejze, 8 qui pendant les dernieres guerres civiles leur 2 #t 
rendue plus veritablement 8 plus finceremene par ſes enfans 
queles Papiſtes, les Presbyteriens, ou les Fanatiques, quo ; 
qu'1ls vantent hautementr leur fidelite, ne Rin Es 
blmene_ pretendre de Favoir fait. Si vous n'eſtes pas ſatisfait 
de tout ce que je viens d'adyancer, & fi yous ſouhaittes plu 
depreuves de Þ.Autberite Souncratne des Roys, meſme _ 
tes chofes Eccliflaſtiques, 8 fiir tout de celle des Roys d'- 
Abgleterre, & Elnperonrs Romains ; vous. pourres 
' | 4 con- 


(8) 
(u} Foy les Loix 'Saxones- conſulter aLoifir les-ColleRi- 


. © 
. 


ons de (#) nos Loixe Saxencs, © 
$- 


Spelmanni Tom. 7. Whelo- 
wr Cod Theodof: 

x) Yid. Cod. . cum 
i&r Gothofredi notis, 5 
Novellas Conflit. Fuſtiniani, 


& les Rois ont faic pluſicurs Loix & pluſicurs conſticutions, 
auſſi bien dans des martieres EccleGaltiques,& qui regardoi- 
ent Fegliſe,qu? dans des affaires Civiles,qui regardoient I'E- 
ſtar : Ec fi vous ledefires, Je vous ferai yoir unOriginalManu- 
ſcripr(furlequel lesConyvecations desdeux Provinces,deCan- 
torbury & d' Tork.ſe ſont accord:es 8 l'ont proves, &uil a 
eltE figne par les deux Archeyeſques & par pluſicurs autres 
membres des deux Provinces, ) ou Fon prouve clairemene 
par ce qui Sen peut tirer Ce ['Eſcriture & des autres HiC- 
ſtoires dece temps 13, Que depuis le commencement du 
Monde juſques 2 la yenue de noſtre bienheureux ſauvenr; 


"Jes Roys ont toiisjours &1; 3G ont = OT Amro 
une Jurisdition & "une Authorits Souyeraine"auſti bien | 
dans les marieres Ecclefiattiques, que dans les Choſes ciyi= 
es;..& fur tont” T6 Roys des” Juis; tc” propre "peuple de 
Dicu, duquella Monarchie ayoircſte inſtituce par Dieu 
meſme, & ainſi pouvoit eſtre en quelque maniere-appell&e 
une Monarchie Divine. Apres ce que jay advance je viens 
maintznant A mon ſecond paint z c'eſt 3 dire que je tache- 
rai de vous faire yoir, combien ces principes des Papiltes 
ſonr dangereux; & qu'ils peuyent, lors qu'on aura les moy- 
ens de les mettre en execution, eſtfe tres pernicieux aun 
perſonnes Sacrees des Roys, 8 tres prejudiciables 4 ieurs 
droits, & a leurs Privileges legitimes. © Et icy ze dis, 

Que pluſieurs Principes des Papsfles, 8 pluſteurs Daftr;- 
nes generatement approuvees & receiies | = Egliſe de 
Zome, ſont non ſeulement des Principes dangereux, maiſ(- 
que cefonr auſſi des Prigcipes de Sedition & de Neſtrudti- 
on, & quiils ſone incompatibles ayec Ia puifſance & ]'Au- 
thoritE Souveraine des Roys. Car ils diſcac unanimegt dans 
mille volumes ecrits de defſein ſur ceſujet,8& ils rachene ad- 
rottemeat'de prouyer, que bien loin qus les Roys - les 

; | m-- 


. 


, & celles des (x) Lox Impe: 


+ at , IG, « wo OP RET Or" "ROI Ds _ L ad 
- 
( 9 ) 


| s. foient abſo]us 8& Seuverains- 11s. ſont, ſujets da 
Pape,& relevent de luy comme. des vaſſaux, 8 quiencette 
qualice ils/luy. doivent 8 leurs ſervices & leur fidelite. _ 
poureltre convain moe la veritE de-ceque jedis,: il ne faur 


que conkiderer cequiiuit. __ 
I. Lors que PEwpercu (y) 
piewt en la preſence du Pape,aufſis (Y) 
' toff qu's] appercoit ce Pontife, ER | 
Ii doit ayant be chapeau bas (ff TO CAPITE, : 
is tcfte wnuc, $nclener Juſquzs a TERXKRAM | TANGENS 
be ls VENERATOUR, & iteram 
o # ſon geneu 10uche Is terre, _ | appropinquer 4d Gredas 
& je profterner devant be Pape 5 (15, pope, genuſieltis, ac 
(5 £apprechant de plus pres 4] demum, cum ad  Poxtifigis 
| dots encore player le Genou, © Peles pervenerit, illos DE- 
enfin 4] ſera venu aux FYOTE ofculatuy. 'Sacrar. 
pieds du Papegl dovt £'incliner. Ceremon.Sanftz Rom. Ec- 
pour la troifieme fait; © les bas- cleſiz Lib, r. Tit. 5. p. 22. 
fer DEVOTEMENT. C'eſt 3 Col.3- Kdit.Rom.an. z560. 
dire, qu'il faut que YEmpercur | | 
ADORE le Pape en te . baif{ant, A en vinclinant juſques 
en terre; & enſuice'en ſe tenant A genoux $ teſte nue, & 
baiſant DEVOTEMENT ſes pieds. Orgucil execrable & 
Prodigicux ! le Pape pretend contre toute ſerte de raiſon, 
& 0 -Contre toute. apparence, 'eſtre Vicaire de Jeſus 
Chriſt, & par conſequent, ſuppoſe qu'il le ſoir,il eſt moindre 
16 ſon Maitre: . Cependant on voyons nous que notre 
Yauycur ait jamais cXige non ſenlement des Rois & des, 
Empereurs, mais meſme des moindres paxrticuliers, ces mar- 
ues de reſpef,. & qu'il ait voulu que lon ſe proſternac 
evantluy,ou que I'en baiſaſt ſes-pieds; aufli n'y a-r-il point 
d'homme qui vouluſtexiger ces adorations, fi ce n'eſt Phom- 
ae de Peche, (*) qui uſurpant 
cette grandeur & cette Autho- (*) 2 Thefſ,3.Verſ. 3,4- 
rice que Dicu ne Juy a jamais 
donnee, Seſlcve au deſſus de tout ce que of nomme Dieu, ou 
2u defſus de tout ce quionadere : cell Ire qui S'efleve- am 
deflus des Roys. & des Empercurs. Mais du moins le Pape 
ne teſmoigne-t-i] pas en cette occafion- quelque reſpe 2 
VEmpereur 2 ne luy fait i] pas quelque Civilite? ne le 
lalve-t-il pas ou cn decouvrant 1a tefte, ou du moins y 
Ee * 


(70) 


(z) Pomifex kc Pape ne ſue ab flmene a 
'NEMINI omnino cun MORTEL, wi en ſe le 
evierentians f2 LS © IT, 


fi/t 


S PRINCE 


COMM Que le Monde, & fortour que 


- les qui y ent rant d'in- 
aff wh maintetiant, S# 
cela' penr eftre comparible 
; * auec cette Souveraine Autho- 
rite &'ont its ſont reyeſtus, & fi eftre ains ; ſajers, ou pour 
micux dire, Eſclayes du Pape, n'eſt deroger a- cette 
ance abſolve qui lcur appartienc legitimement, &qut 
eft ateribute par les Joix Divines, Naturelles'& Pg- 
firives: Ee 1] faut remarquer icy = le livre du quel '7ay 
tire ce queJe viens d'adyancer, n'ett'pas un livre / : 


Jphe 
ou un Libellc imprim# ſons on, rempli des Opimons 
ou des umaginations a: qui perſonne paxicnltere'7 mais 

it contient Les SACREES Ceremonies' de PEGLISE 

OMAINE, recueillies par Marcel ARCHEVEsoUE de 

Gorfou, & quil eſt dedic;au PAPE LEON X, Imprime 4 

ROME,Q9 extremement 4 

(a) Liber FALDE PRO- v6 & (@#) 'rec . pat 

BATVUS, dit Pofſevin, ® leurs plus Eminens Autheurs.. 

Apparatu ſacro in Chriſt. 
Marcello. _ 


2. Mais ce neſt pas encore 
be. IS tour, 1] faur ourrecela que le” 
pauyre Empereur rende au Pape ſon Maiftre & ſon Soy - 
verain: des ſeryices plus; vils, & qu'il ſeit fon valet, our 
pour en'parler plus honorablement, 11 fauc dy” 
| . | on 


EE 4a ou dA SES EE Ia SS A oo = Soc oh on a 6 efi.o atl. oo Yo. a= co inane oh. ot. i con 


(tr) 
font b) fewer —go_ : \ 
TEftfier quand le Pape monte F(b) 11 faur mil fan ira 
-@ Cheval; & qu'il conduiſe Je toris officintn Fi fois 
.Cheval-quelques pas, le tenant - Gentilbomme © de PEſivie, 

ar 12: Bride, © C'eſt ceaue ils dit. le Card. Baronins,annal, 
livre des S#crtes Ceremanics de T'9Me 12.'ad an, 1177.Sett. 
Js Sainte Egliſs Hom, nous 3%. hx 


(c) Dills libro,$4, Ce- 
--.Yem, 16, L.tit.5.9.26.C0l. 3. 


nd 


, 


STAFHAV 7 TY 


\Eftrier au P t5n V.GOc. (4d) Tho. Walinglin at 
Frederic (ce SICaa Hr TiE& podig. Neuſiriz,p.s 8b. VU 
avant cela 2 AdrianTV. (f)fi (<) Baron.amal Tom ns: 
nous endevons Croire Baron us. a4 TW 177 Selt124. | 
Ts confteFu exercitus ſus, dit ce Pp f) {dens aunal.Fom. 12. 
Cardinal, Frediricus OFFICE © a CALM ol 
OM | ATOFIs cum - ! 
CONDIL AE or egnaum FORTITEF. tenuit, 
AH la weize de ſon armic, Frederic £acquita avec beaucoup 
de FOYE de ſon Office d'Eſcuyer du Pape, & time 
FORTEMENT FPeftricr. Er Bareniu avoit fi peur qu'on ne 
paſſaſt legerement cer endroit, 

quil a mis ceNotgen (g) mar- (g) Ibid, num. 13. 


'S Af q les Roys & les . 
Knorr) SERFENZ au P A- 
?P ag Mate Arr : | 
graphe ſuivant, (b) Ic Roy faie (CB) Thid. num. 147 
is fonfiow de ſo chaſte Te 


OI AW Þ.. 


Pape. C | 1 | 

© e n'eſt-pourtant pas encore tour - I1 faut de plus 
que IEmpereur preſte ſerment de fidelite au” Pape, = | 
. otiie = 


lay promette d'eftre ſon procureur, -. de. defendre &-ide 


Touſtenir tous ſes-droits- & tous ſes Privileges; voicy. la 
7% forme: yet (3) Foo Rew 
Ci) Sacr. Cerem. lib.. 1, Romangrum fſuturu Imperatar, 
Tit. 5. fo 23+ premitto & juro, me de: Cetere 
Proteflrem © Procuraterem.fe- 


re ſummi Pomtificie, in empibus Neceſſatibus & utilita- 


tibus (ſuis, cuftodiendo © conſervands poſſeſſiones, boxorcs, 
on, p ra" ainſi qu'Innocent fic preſter le ſerment 
de fidelite a Fean Roy d' Angleterre, quile preſta I'peu 
| pres en. cette 'forme,. (kt) Ego 
ni TFobannes Rex  Anghliet——fide- 
Anglia, | »2+ Is ero--=-Ecclefie Remang, ac 
$.2420.9 Mat DOMINO HMEO, Innocentie 
naſt. 40.08, 1213 Pape 3- &c. Et avant cela 
| Gregoire VII. ce - prodige de 
wi mechancete & de Tyrannie, a- 
n (iv s : wt envoye Hubert 4 Guillaume 
(I) Ut Suecefert- Conquerant, PFob- 
bas FIDELITATEM J& her ater Ar Soon de fi 
ceret. Baron, an. Tom. 2. lire 3luy O& & ſes Succeſſerrs. 
ad an- 1979.NW-25- 11ſt vray que le Congquerant, 
nt Ll aveit aſſes de jugement poly 
diſcerner FEſtendue © de ſes Droits, & 'pour cognoitre 
injuſtice des pretenfions dy Pape : - aufli ce Prince ſoutine 
comme devoit_la Dignite du Sceptre, & refuſa abſolu- 
ment de preſternn ſerment de cette natyre. Fjdelitaten 
fatere nolus, n:c vole, dit il dans une de fes Letyres au 
Pape. Quoy qu'il en ſoit, -Rawe a pretendu- cette autho- 
-rite, & lors qu'e]le en a eu & les moyens & occaſion elle 
. fe Veſt arrogee; & nous devons eſtre affures, que: lers 
qu'elle Ie pourra faire, & que ni Foccafion ni*lesmoyens 
d*exiger ce ſerment ne luy manqueront pas, elle Vexigera 
avec Ia derniere ſeverice, & appuyers ſes pretenfions d'in- 
terdits,d'Anathemes,$ d'excommunications. Aufhi aureic 
elle enquelque maniere droit de le faire,fielle avoit yerita. 
blement & effetivement ſur les Roys cette yaſte jurisdifti- 
on & cetre authorite immenſe, que les Ganonsftes, les Fee 
ſetes, les Schelaftiques, les Summiftes, & 1a plus part de 
kurs plus eminens autheurs luy attribueat. P'yne- infinite 
_ Eo” O: 32" 1 


a «2 ns . 43 an 6. «a « £©a wy ak ©= 


DRY 


oh; ade '- al -—__ _—_— p” + PY 


<3) 


d'exemples*que je pourrois ator je n'en rapporterai 


que les. ſuivans. 

; - 4+ Le: Cardinal Pool, (m) 
2pr6s avoir dir, & prouve, du 
moins comme ul ſe le perſuade, 


uo Roy eftoit une. 
le, qu ils te 
crevient,, & quiils le faifoient 
Rog - & que POfrce de Pape & 
. de Preftre, eſtoic Voffice Pun 
Pere,donr le Roy cſtoir le fils ; 
adjoute, que Foffice de Pere e 


GRAND ET PLUS DWI1 


(m) Libro ad Hen.8. pro 
- os Unionis defen- 
lone, .Kome 
um Ss pimp 
26. celivreeſt in folio,mais 
V annde quiil eſt imprime weſt 
pas marquee. 


_ABSOLUMENT 'PLOS 
QUE CELOY-DE ROY > 


& enſuirre- afin qu'on y faſſe reflexion, il y joint" ces: ya- 


reles, (n) Le Preflire COM- 
MANDE & preſcrit AU ROY, 
mais le ROY NE PEOT PAS 


COMMANDER AV - PRE- . 


STRE - le Preſtre eſt donc'aw 
ecſſys dj Roy 3 3 le Roy-eſt 
ſuj ; ce quidetfuir 
enticrement -I'authorice Souve- 
raine des'Roys :- & un peu au- 
paravant 11 _ (0) Que — 
ry 'VIILL. lors 4 us] ooulut- offre 
_— pany! VIGAIRE Je Fe- 
»' imita P OFGUEIL 
FOCIEER. —_ yapas 
= Mais comme le Pape af- 
pire a une. auterite plus gran- 
de, le Cardinal, & prefque 
tous les autres Papiſtes, luyen 
r—_ encore d'adyanta - 
(p) Feſw CHRIST dit: i 

ZSTABLI laCharre de St. Pietie 

TOUS 'Tes Thrones des 


-(n) SACE} 0s In ſus 

munere REGI PRCACE 
PN, NON CONTRA, 
Ibid, Po fi Sorin! it 7) 


3{0 ) Penricus Rex LUCK 
FERI © SUPERBILA.AM 
imitatur, dum Te tþſe . V1- 
CARIUM CHRISTI con- 
ls Pag. 17. col, 1. 


þ 


'(p) Polus 


F5o 4 Coi- 
cilio,p.91.Ed 


EMBERAURS, & ſur TOUS Jes PER vie nat. 
Le Pape ſelonleur Theologie eſt 4+ Droit D5v5n au defſus 
de tous $ Jes —_ & _ tous les ph 3 &.C 


dane 
f. Paul, 


(9 2 Cor.118 £9 12.11. 


(r) Ads 25 10,127 


($s) Imperator PAPE 
RE DIVINO —— nee 
TUS, , eqiam in TEMt1 
KALIBUS. 4; 
Aut. ordl, Iifz 
Cap. Ch ro4ry 


_ 


; (2) Unicns put VICA- 

: RIUS PONTIFEX RO- 
; MANUS habet SUM- 
— ire yay Bo 
uper OMNES 

DG & Principes TER- 
, B 


(a) - Sicut unus eſt D&us Mos 
narcha omnium, fic inter 
homines, UNUS DEBET efle 
PRINCEPS & MONARCHA, 
Jus OMNIRUS MORTALL- 


TRE 


gra Fore _- 
SUB PETRO DE- 


ALY | 


mus; | 


Ju-_ Sentiment du Catdinal 


þ as PAPE, 
ps. PIN, mefie DANS LEs Civ 


| Ordre, nous dic (z)- Guc 


'VERAIN 
. ROYS £(9- 
PRINCES DB LA- TERRE; 


A” Saas 
TEN Se COLLA SUB- : 
MITTERE, Idem Blahus 


-uc DNDOIT gdonc- | 
DES SOVS des ROYS, man les 


Sr. Poul, (q) quin'eſtojt poiti 
inferieur St: Phe Xo 
efſt6it” Iticc 
defſas de rous ies trantiend 
decet:Aporre, recognoiſt 'Em- 
_ (7) quoy que Payen yeny 
pour ſon Tuge, & paur 
Seigneur Legitime, & C'elt dans 
cette veiic qu'il en. appelle 2 
luy. Azorius un-grand & uh 
ſavanc Papiſte, —_ = 
s) - 
dit 11; oft SOFET 
" DROI.DE 


DE 


bh un erant: aan 
be oe General de ſoil 
ue PEM- 
PIRE Ju Pape S'etend ſur 
TOUT LE MONDE, que 
les Payens & les Chreftiens'y 
ſonr t ſoutnis; £0 quis! 
_ le _ VICAIRE DE 


— 


-TOUS LES 
;TOUS- LES 


Er-derechef  (u) "Comme #! y 
4 un ſeul Dicu Flonarque de 
tous, de mcſme entre les tp 
wnct, il doit 9 avoir UN 
PRINCE & ud. eo 
TOUS RIS. 5 qus 
iis GOUVERNE, 4 ſcaveir le 
VICAIRE de DIEU. PIERRE 
eftre AU 


ROY'S 


—"—w.-_. . .. -. Wiz Wwaoatao = 6a£ceA tt @mm& fd © oc Helm AO A OH py tied 4 AAS wu to on Wh too 


(a5) 


nOrs fire AU DESSOUS de PIERRE, & ils * 
ym; PLOYER | & «de (c SOUMETTRE 


0 Perm, & 4s SLICCES- 
SEURS;: & un peu apres (x) 60.8 Unus Dei VicariusOM- 
N ny 6.qu'un Vitaere de Dicu, NIUM PRINCEPS b& Doi : 


off PRINCE & SEl- NUS,  cui 1M ORES, 
| Excl 4 TOUS les hom- HUMILITER EET og 
ERELIRS, - les ROYS, & | 
TOUTES Js pwifſances OBEISSENT HUMBLEMENT 
&5 luy Joicnt SUJETS. Ecalſeurement'il eſteour 4 Faic 

| niloaggie & tout a fart guſte quiils le faflent, Gice.que 
 2dvance <ft vray, que les Princes tienneac 
- Pape becyy: _—__ &. —_ authorice quits pen- 
vent ayour 2 


S6= ' - * Sicut tuna accipit [lumen 

a ſole, fic REGIA poreftas xe 

. authoritatem NON"As / /7 :/ 
nifi A PAPA. 


_ 


deux ©). Jurigcaolul- 
res, grande il N., N eſte aiſc 
Ce citerun cent ) Jean An | 

dre iS Hoſtiexfu,. * Fean An Bb-Cc. Hain 13. - 
dre £5 Hoftzenſes," dit; yl, appor- can. atiorum 14. cauſ. 9. 
tent pluſteurs xarſons, par les Quaſt. 3. 
gueltgs ils prounemt:Que te P 

oft le rence, OSA RQUEs 5 {+ SOUVERAIN ( SU- 
PERIOREM ) de tors les os Ecelftſttg ues © de'tous les Se- 
culiers. Mais Il y 8 quelque choſe de plus & il lt du 


0) Ibid. p. 85. | " 


DEVOIR de TOUS ks ROYS 

deſouffrir quele Pape les Gon= (+) DEBET Poteſtas ipts... 
verne 3 (2) ls Puifſance Spirs- Titualis tem 5 OMI- 
twelle WEE COMMANDER Nat: Gs - boa U- 
4 ls tcaupor 3 G& meſme ils n fanctam JOT » 

damn Obed, In extrev 

Or an exezlzos fe ſpumee- Oe, Tenge 
jobs ape A047 / 


tans 


 Yans cette extra 


-(a) Luc. 22.38. 7. LEO 
paroiſ} pasque St, Pierre les 
EN ans dome: 2. Ni 


x Chriſs les 
Cre 3. + 


preſentaſſent deux puiſſances 
di + 4. Ni que St. 
Pierre &it pil. ſe ſervir de 
Pune & de Pete, oy gr 
en 


Tok employe urns de 


26. $I» $3. 


plus loin, & joignans un blaſpheme- 
preten{jons; ils di-ſent que noftre bienheureitx auveur n'euſt 
aſcenfian il avoit Hifſe un Ms: 


pas cfte prudent, $1.2: 


narque ou un chef Souverain, pour 


__ ) 


vagante-i 
les Fideles ſons DE NECES: 


' iſſfance Spiritudlle, & 


wi 5x ſon Nom, | Tous 
E DE SALUT-SOU: 
MIS' AU PONTIFE RO- 
MAIN , « tes (4) deux 
eptesy & quo - L TOUT le 
moni, O neſt 5 par PER- 
SONNE. Le Pape 7 2.epfer, 
Celt 2 dire, conime Vexp que 
co Ten be ridieulement leur 
uge infallible, qu'il 2 une pu- 
ace T rele: & une Lax 
qu'il eſt 
un MONARQUE SOUVE- 
RAIN, qui eſt au defſus Je tout 
tes Roys. Mais ils vont encore 
-2 Finjultice ge leurs 


fon 'Eglife, '& 


pour gouvetner le — Non widerctur Damiquic fusſſ 


(b) Gloſſi ad DO 
unam ſanftam, - 


Enfin 


pouſſer leur Rateorth. aiſle quinn 
complaiſance bafſe' & ſervile -la -peur' 


RETDS;, porte1e Texte, 
Og | fe talew 


3 


TING 


combler en meſme . temps 1a meſitte de: Year jmpicts 


& de leur Blaſpheme, ils difenc 


que 1&'Pape "eſt plus, qu" 


homme, comme. on le voit dans k corps en re 
dais 1a Gloſe ſur les Clowentones. w bag 


(c) Glofſa verbo Papaiad (c) Paps Paper wnds—oet 
| maxima rerium 


Proemium Clementina- : 


rum. 


e rapporter icy cette fameuſe inſcription, 
ASA (e trouve 2- Rome ſurun Angel. 
TE vindics acerrim, Ge, celt I 


Nec Deus, nec Hom, quaſt neu- 
" F6X-"ES. FRET WIT Gare. 


ED IE=6-x 


;6 


nl pot 
PO- 
res ; A Paut V: 
bh VICE- 


(17) 
VICE DIEU, wgoureux Defenſeur de la TOUTEPUIS- 
SANCE Pontificale, ©c. on quoy quele tertne de VICE2 
DEUS repreſente quelque cheſe de moins Que celuy de 
DIEU; cependant cette TOUTEPUISSANCE que 
J'on ne peut attribuer auPape ſans un Blaſphemeterrible,iig- 
nike neceffairement qu'il eſt au defſus de homme. Mais 
11 y a une autre Gloſe qui n'eſt pas fi-delicate; elle pro» 
nonce au contraire en des paroles formelles un Blaſpheme 
politif: Dominus (d) DEUS no» \ 
fter Pape, dit elle, lc Pape noftre (4d) Glofſa ad cap. cunrin- 
Seigneur, £5 noflre DIED : De- ter 4. verbo declaramus, de 
forte que quoy que ces Gloſes verb ſignif.in extravag. Fo+ 
Saccordent en leur impiets, & Þ4#- 22. "h 


dans les Blaſphemes qu'clles 


prononcent;elles ſe contrediſent cependant, une diſant Que | 


le Pape eft Dieu, & Vautre qu'il n'eſt ps Drew 1s bomme - 
6 cela eſt vray,je prie les Canoniftes de m'apprendre ce qu'ils 
penſene donc du Pape, & ce quils creyent -qu'il peur 
eſtre; Car fi ſelon leur Droit, 11 #'ef ns Drew ns bomme, & 
fi C'ailleurs, comme je m'imagine qu'on 'me Paccordera, 
1] eſt-unecreature lene. & cependant. i} n'glt pas un 
bon Ange, 11 faue neceffairement par leurs propres prin- 


cipes & par leurs Canons, "Que le Pape foit $ Diable | 


sncarnt. Je ne Fappelle point ainfi: mais je fais your ſeule- 
ment, qu'1l en doit eſtre un par les conſequences naturclles 
de ces Gloſes impies & prophanes. | 

Et icy 11 ne ſera pas hors de propos de remarquer, que, 
quoy qu'en Van. 1572. Thomas Fanrique Mailſtre dn Sa- 
cre Palais, jugeaſt' (e) qu'il 
y auroit de 1a prudence a re- (e) Cenſurs in Gloſſus Fu- 
rrancher cette Glofe, & quiil 7% Canonici, Colon.i5 72. 
calt public & meſme fait um- .f- 13+ 24+ © 52, 
primer ſon ſentiment ſur ce ſu » | 
Jer 3 Cependant le Pape-Gre- - | 
- goire XIII. (f) n'en fut pas (f) Fide Bulam ejus da- 


d'advis 'au contraire il paſſa & 14m Rome, Ful.1580 pra 
approuya cette Gloſe impie, fixem juri can. Paris.1612. 


comme pluſicurs autres de 
cette nature; & ainſi elle eſt 
demeuree juſques 3 preſent 
CS C dans 


J PEE 


(13). 


dans les Editions de Rome, (gY 
(s) Anno 1599, & de Pans (b). Er quoy que 
(h) Pars, 1612. la cgation de Flndex, 8 
ks Inquificeurs dans les Indices 


expurg #:5res prennent une cognoilſance particukere des 
ton faire, & les cenfurent biea qu'elles ſoient 


des Principes de 1a Religion Chreſtieane ne 
contenus dans FEſcriture, ber que «Atreham & cfte 


Sper eſs © (3) 3 tr. re 


(1) Abraham fide Juſtus. - | 
Index Zi 


expurgat. — 
Fuxta . exemplar 
1667. þ. 99. 
(k) Chriſtus credentibus 


 Talus,fhid.p.r 12.601.2. 


OF, 1a noſtra Chri- mich fs ſakes re- 

tranch ne 

Davies Jos ec: renche poine” 3 cence; Gloſe, | 
in > qui fait —_— is fe 

1 ty pour la- puiſſance 

abſalue du Pape; & pour imagen, your ls piſs & 
elle ſe txouve dans les Editions. les plus corredtes & les 
plus noufelles du-Droit Canon. . Sculement dans la-der- 
nicre Edition, que Faye cncore veiie,/ ils ont ajoute cette 
remarque en ea colte de 

of n) Hzc perks ow _ Ia Gloſe (#) I-fout emtendre 

unt accipi f, Fur, 

TEST oy 
ment. Col. 4. in HMargine dire, ſelon le ſentiment de Fear 
ad Proamjum Clementina- And:eYaucheut decerteGloſe, 
TIM. qu'iÞ les fan prendre dans le 
ſens, -dans+ lequel elles font 

lc plus pour Fauthorite Sou- 

veraine du Pape. Car. i} ſuit. 

k . mmediatement, = cboſes 
(*) Prolata enim ſunt ad (*) wont cfte- -* = 
oſtendendam ampliſſimans py farre c re Feflendue 
E//s Pontificis Romanj Po- as puifſence du Pentrfe de 


reſbatem, 


Cette 


I _— 
(9) 
Eto: aurhobies Souveraine du- Pape eftant 20c0rd66; 
& eefter que demandetr 1a plus part de leurs uriſeonſultes 
 defrure Loix Authentiques, de leurs Caneniſtes; 'de leurs 
Canciles, & deleurs pus eminens autheurs, 'fur-tour des 
tes, il s'enfhie cvidemment, Que le Pape eſt la ſeule 
wnique puiffance Souveraine qui foir ſur 1a Terre: 
ſn rous tes Roys & tous les or pr nery & doiyetit 
eftre ſes fijers, & par conſequent'1 perfſnt cette autho> 
irs Soqverzine, qui leur appartienc de Droir yarles Loit 
214 nature; & par celles de Elcricure-: Car ils wo 
tachent'induftrienſetment de prouver cer, Em 
rain” & abfolu du Pape fur tous les Roys, % {7 nc les 
Prpcrenrs de- la terre. Pour voltre pour 
meſtne ce que j' advance, yen rapportadl 


IO 
icy que en E quelques rcimorgnages. 
(0) Abr.Bzov.de Pemif 
| _ Colanie Aprip. 
19; dt. 


; HL. Papa cit Chriſtiano- 
+ ram Mobarcha. cap. 1. 
' 2, Mortalium ſupremus. 


ch. 3. _ 
fol Joo TOUS bes goo 3. Aquo pravacatio pul. 


FEES." 1 it Ia. caps 16; 
porn 9 APE 4 py Furkex Cert & in ju- 
4 Quil' ef FUGE dicio tetreno ſupremus, cap, 
: CIET, 4 ePPRAIN 33, 7 
"dens vous bes FOGE- El Ces” * 
- MENS dels Terre. 5. of Arbiter Orbis.cop.45. | 
it eſt 7 MBMRE Ju 
- . Ct}. w que Bzowus che Ns 
56 prouver par tous es Authenrs Papuſtes, auſſi bien 
| yu aire _— choſes» "Mons nature; Et fon 
| ; ark vre imprime-par ſurpriſe ou-en.ca- 
chearte: Hn'cft pas non plus-tel, que Rows ge vou- 
droit nt le onftre ni le: necevoar.* Au: eontraire 
1] 2 paru avec Papyrobation, S#avec les 
mens de fes Superteurs, & de Plnquiftewr 
lique; quiapprouve lc livre'de Baerus, 8froures ces 


& aurres 


St; To ) 2h. 2g OI OSS ER ar i , DIE OE OTOL II RO Cs ea ES y 
-  :- (as) 


autres. maximes extravagantes, & contraires- a Fai 
. lwthorirs Royale, qui les approuve, ..diſ-je, . en cette 


Manicre. O)Hen ona coy 
>| be Yale approbationes Li- 
por: —_ de ad Rom. 


In- . 


wy en ge Operis SIN- 
LARTIeruditione, SO- 
LIDAQUE IN FIDE 


AC © MORIBUS DO- 
CTRINA, tam” ex DO-- 


CTORUM CALCULO, 
quam ex Antheris CELE- 
BRI NOMINE, - ſatis 


CONSTET, Ceno ut ad. 


COMMUNEM UTILI- 
TATEM excudatur,Ye. 


paroiſt Par cette approbatien, Ja 


fee Fi mY 


as = Wy $i ed or 


Defoe: e, congme il 
inede la Sou- 


. verainte du Papes ſur les Roys, - & ſar les Empereurs, 


n'eſt pas'ſeulement une © 


pinion particuliere. de Bzo- 


vis 3 Maiselle eſt regeiic Ty Egliſe . Romaine, al. 


moins dans le jugem 


gement de ceux 
cettedodrine, & qu'clle a authoriſe 
TI. Thodere HMoſconius eſt mon ſecond t 


one SPeoavc 


I o— 


un ſavant Jurisconſulte qui 2 cſtE Vicaire (nar 


a )Ifiod. Moſcon. de Ma- 


jeſtate Eccleſiz militantis, ' 


ib. I. caP.7. P. 26, Venetiis 
x603, beſte pony Fu- 


oft & uubum þ oprk® | 


Deum; ME 16- 
aly dans 7 > the 
£& Pepem. Ideo ommes alie 


ct ſublite ſunt, © 


2 nemine judicatur niſi 2 
Des, acts non 


Of 


de i Flreres de Bo- 


a 


7 a I d EB 


| ROYS, -£5\SEIGNEUR 


des SEIGNEURS, Ee” 
| ſe puilſonce of 4 
Diew:: 
NAL de eh & cehuy 
duP APE,ne ſont qu'un ſeul 
£5 MESME Tribunal, - (5 
u'sls ont Ic mcſme CON- 
ISTOIRE. Que par 


| conſequent TOUTES tes 


autres 


G - n wy” 


: 'JePapene 


nit «ie SERSONNE fi non 


de DIEU;Non par EM» 
. PEREUR'? 0u\ pay | 


Gt). 
wfſentes LUY ſont 2 Regibus nec 2 Clero, aut 


JETTIES : 8 que 
ear eſtre GE gine,"PapeF 


"Jes ROYS, mow 


640, 1NMar- 
omniun Prin- 


_cipans Monarchs, Vos 03 © 


<1 on oe, ., 


« populo. Ec 


now pur le CLERGE 


"#6 perle PELIPLE; Er il cite pluficurs de leurs Ca- 
- *-nons; & de leur Conciles qui; prouvent & qui dilcuc 
[0 meſme choſe auſh poſirivemede gu" ſy: 


$::d Celfus tate * ne 
 Aecede: pasde beaucoup a 
.: Afoſcens 


- 'queceluy Cy une: Autho- 


us, &-4+ Attri- 
'-bue:af Pape; .auſh bien- 


* De Juribus Principatu- 
um- Rome, $596, ld. Zo 
CaP» I, 2: (8 


' rite Souv:razne & abſolue, meſme dans les choſes tem- 
eryighallew: -Cardans le livre que Yay.cite en marge, 1 
: < advance Trois cboſes, quiil prouve pleinemenc par les 


-- meilleurs Autheurs de la 


"1 par non ns pin (r) 


" eff SE1- 
nl "ExFOR D bd 
SD /- Mons. 2. Que le 


2 une Suthories 8& une 
. +PUISSANCE + TEMP0- 
RELLE. 3. Que cette 
. Puiſſante ' Temporclle . du 


Pope eft 12 plus alaſtre & = 


"ls PLOS 'EMINENTE + 


(@) Mancinus hoc CitatO, 
ait, I. Pape eſt TOTIUS 
ORBIS DOMINUS. 2. 
Papa, ut Pape, bnbes PO- 
TESTATEM TEMPO- 


RALEM. 3. Þo | 
pe Temporalis e f/ oF | 
UM aluarum potcſiatum E- 
MINENTISSIN A, alia- 


que Poteſtates OMNES ab 
ito DE ENDENT., © 


; de: TOUTES LEs AVIRES PUISSANCES " du 

' monde ; 8 que TOUIES les autres puiſſances DE- 

...- PENDENT du PAPE. Mais paſſons cecy,. je vous 

--*..* Clrerai uneauthorite de plus de poids que cellela, qui 

. _ Ren ſeulemene vous dira, que la Pmſſance Ponrifi- 

cale eſt plus grande que celle des Roys ou des Em- 

pereurs; mais qui auſh vous apprendra en meſme 
temps de combicn de dezres elle elt plus grande. 


IV. Car le Pape w— 1]I. qui eftoit auſſi infalli. 
| 5] 


ble 


(22) 
(s) Tnnocentius ITT, cap. | Sud 


Solicitz, 6. extre' de Major. = 
© obediemis. bt K 


is Ge, (1) Que 
s) Que 
Pontifica 


: Ja: 'Glet: bo ſur cer ea- 


droit, ' porte que 12 pre- 
. fois plug 


aps. hanged ue C'eſt crop ey pen | Quinque: 
gies ſeptics: Ceſt 4d dire que felonſon dejehaeremae ue 
la Puiffance —__ excede 57. fois celle de Em: 

' pPereur, Apres n*auroit dn- Pas | 
_ quela puſſance du Pape eſt affes gr 
; 4] yaicy une addition, dont Pauth 
uw nous dit, que ls Ro nk 


—__ riale, & ce II <3 3 de 
Tore grandeur immenſe dela Souverainer des Papes. 


En unmwor, fi vous compares cette Decretale d' henocent 
III. que,nous yenens de cater, ayse 12 fameuſe Extrava- 
gance de: (wy) PHL 
(u) Boniface YIH. cap. qui elt regeie dans le corps du 
Unam ſanctam, 1. de He- Droit Cation, 4ulh bienque 12 
joritate & Qbed. A Decretale &'Inwocentz - vous 
com. —_— qu'elles citent plu- 
fieurs paſſages de I'Ffcriture 
wal entendus -& malheurcuſement interpret6s; & qu'elles 
apportent pluſzeurs raifons pour prouverque 12 Pwifſance 
. Pontifi-ale Vemporte ſur celle des Roys & des Empereurs. 
- Mais bien loin que es conſequences qu'ils tirent de ces 
rextes qu'i] cicent, ſoient infallibles, clles ſoar ſerblables 
2 ceux qui les citent, c'eſt 4 dire, qu'elles ſont manifeſte- 
. ment fautles; Er les autres NI. a 


(23) 
' Cont not ſenlenient Ueraiſonnables, mais auifi ridicules : 
Quey -_ en ſoit, ni les raiſons ni TAuthorite des Pa- 
pes; ni le confentement uinanime des phis grands & des 
plus illuftres eſcrivains de 1a Communion de Rome, qui 
tachene tous d*eftablir certe propoſition; & de faire re- 
cognhoiftre carte Atithorite extravagante quiils attribuent 
au Pape: Tones d&s choſes, dis-je, ne ſuffiſent pas pour 
'il air effeftivement une Authorite de cette na- 
| ture: Er ces" paſſages que Jay rapportEs, je les ay cites, 
non pour prouyer cette Authorice 3 mais, pour prouver 
ſeulemat qu'elle fairun des points de Ia Dodtrine de VE- 
gliſe Romaine, (ce quieſt mon ſeul but, ) & pour mon- 
erers gomuoyaes les Papiſtes-ne puiſſent pas y reuſlir, 
cependantils auroient beauicoup de joye de la pourvoir faire 
paroiſtre Probable, 8& de nous obliger 412 croire, 
6: De plis Uecette.Authorite illimitee dy Pape ils ti- 
rent une nouvelle Dofrine, qu'ils font hauremerit & hk b- 


liquemedt profellion de recognoiſtre: Je veux, dire,, 


iNakes g& Huſt tes Roys ; dabſoudre leurs ſujets de rous 
] dc lidelice, & de diſpoſer de leurs Royaumes, 

r. Que fi nous vouliciis citer ſurce ſujet des Autheurs 
particuliers de lenr Communion, nous entreprendrions un 
| ouvrage egalcimene encuyenx & inntile. Belarriin, E- 
manutl Sz, Snares, Mariana, Tarrecremats, fc. Its Ch 


- 


noniſtes, les Caſuiſtes, les Scholiſtiques, les Sominiltes, 
les Jeſutites, 8c. - ſont fi non tous, du moins pour la phis 
part, U'une meſme opinton ſur ce ſujet; 8 11 eſt fi vray 
quils adyancenc 8& qwils recognoifſcent tous, Que le Pape 
peive depoſer tes Roys,&c. quiil ne faur quiaverr leu ces 
Airhenrs-pour en eſtre convaincu. Ainfi je me contente- - 
rai den citer icy deux ou trois, pour vous donner ut 
crayen-ouun effay de cette doftrine impie, quiils recog- 
noifſene; qu'ils ſouſtientient, & qtvils defendetit robs u- 
rant quil lear eft poſſible. 1. Done Celſius Ffancinus, 
un \ayaat Chanoine tegulier de YOrdre de St. Auguſtin, 
nous dic, Qi'1l (+) lt MA- F* 
NIFESTE, & TOUS; QUE (x): Conſpicicin eſt ON- 
LES EMPEREURS SONT, NIBUS z ſummo Pontifice, 
.& pexyent eltre DEPOSEZ & DEPONI, DRIVARI- 
| => PRI: 


"(24 ) 


QUE Imperatores, idque 
.non. TANTUM ratione 
eornu quz ad-FIDEM ſpe- 
&ant z verum etiam & eco- 
rum quz ad MORES & 
Jus CIVILE ſpectant. 
Celſus Aancin. De Furi- 
bus Principataum, lib.z, cp. 
3-p48-76.Kome 1596. 


(7) Bzovins de Pont, 

C4þ. 46. p 621. col. 2, Fol 
Agripp. 1619. 1. Poreſtas 
ſecularis ſubdita eſt ſpiritu- 
ali, ita ut, non fit judicium 
uſurpatum, ſi Poteſtas ſpi- 
Titualis . de Temporalibus 
judicet. 2. Papa fumaam 
f, Poreſtarem etiam in 

& 'Principes Chriſti- 
anos, qui cos corrigat, offi- 
cio amoveat, © in loco co- 


rum alios conſtituet, 3.Papa 


poteſt Regem 'propter Ha- 
re{in, Schiſma, crimen 1nto- 


lerabile in populo, negligen- 
" tiamaut ſocordiam, {1 jura- 
mento dato in rebus gra- 


vifſimis non ſatisfecerit, ant 


Eccleſiamopprimeret, DIG- 
NITATE REGIA EXU- 
EXE. 


Autheur ſpecifie, &il y ena 8 ou 9, Le Pape 
wn Prince Souverain: Et le Pape luy meſme, 


PUISSANCESOU 
fur tous es ROYS © ſur tous 


PRIVEZ de leurs eftats PAR 
LE PAPE, © cela now SEU- 
LEMENT POUR des ts | 
auſſs pour des choſes 'Ye- 
CA les MOEURS © les 
LOIX-CIVILES: & Bzovius 
nous dit encore plus nertement 
comme font la plus part des 
AautTecs, I. (1) ue Is pu ſence 
ſecultere eff SOUMISE 23 

SPIRITUELLE. Deſorte "que 

ce n'cſt pas une uſurpation, '; 
la Soeritnell JUGE 4 mono 
leere. Que be Pape 8# unc 
RAINE 


ks PRINCES Chreftiens: 8& 
quil peut ics CORRIGER & 
les DEPOSER & METTRE 
D'AUTRES ea leur PLACE. 
3. Que le P PRIVER 
un Ir. # fs Dignit Rog- 
ale, HERESIE, ; pour 


toutes ces occaſions,” que noſtre 
ut depoſer 
le SEUL 


JUGE 4u CRIME, & leſcul arbitre de 1a Cendamna- 


t:0n. 


(zZ) Bzovius loco citato, 
f; $13; ; 612, Oe, 


eſte aQuellement 
depoſes par le Pape, & con- 
damngs 


Er pour prouyer tout cela, ' Bzovius nous 'donne 


I. un (2) Cataloguede plus de 


30 Princes ou Roys, qui ont 
(& de falls) 


par ſes Excommunt- 
Catzons 


(25) 


o 
parſes Anathemes. 
un (*) de 
leurs Conciles generaux, dont - 
nous parlerons dans la ſuite, 8 plus de cent illuffres 2u- 


cations & 


2. Il cite le Canon d'un - -(*) bid. þ.619,620,621, 


cheurs de leur Egliſe,. ; defendent & qui ſouſtienaenc 
cette Docrine/unpie. 3--I1 adjouſte de - plus, qu'une 
mulritude INNOMBRABLE. de-' MARTYRS: ; AN- 
GLOIS, ſuivant Edmond Campian leur Chef, (un ſce- 
lerat quifue cendamne & exc- 

(t) Il fat Ju exe- 


_ Fi crime "dE (i) teze” 
Gels Yafoullenneen: Cette meſ- Cute pour ce crime en; 8124. 


I opinion, & quiils ont de- | 
fendue avec leurs plumes, 8 dire en 1 581. Foy lavie de 
cette per Cambden. 


avec ' leur: ſang. ME- lid. 3.P. 239-240 Edit. Angl. 


RABILEsS etiam _ANGLI- 
CANT: MARTIRES, ditil, © 

Edmundum CAMPLANOUM SEGCT11, pro PRIMATO 
Fomans Puldifes, ab Hen. 8- &-Elizabetha cefe, / Sangus- 
PP profuſe, & flilo exerto, idem - docuerunt > Par ou i] 
paroift que dans PEgliſe Romaine, 1a Doctrine de 12 pu- 

iffance du Pape 3 Iegard de la Depoſition des Roys, eſt 
-un Article de foy ; qu'elle doit -eltre regdie comme une 
verite Diyine £ o que ceux qui meurent en la tn 
ſont de vericables Martyrs : Car ches les Papiſtes, Cam- 


5@n paſſe pour un(*) ILLU- 

STRE MARTYR. 
| aximes, que des Au- 
theurg;; es advancent 8& 
ſouſtiennene hautemene & avec 
- rant d'affurance, meſme dans 
des livres mis"au jour, & ſans 
que VEgliſe' dont ils ſoot les 
membres les condamne ou les 
cenſure ;. paroiftront ſans doute 
horribles & impies, a tout ce 
qu'il y a de-Chreſtiens raiſon- 


*) ART cant 
& INC ſui je- - 


cult CLARISSIMS. Perr. 


Ribadeneira in -* Catologo 
SOCit- 
TD 


pizno.,' Le Feſurte Parſon dit 
4 meſme choſe ' de Garnet 


dans la diſcuſſion de. 1s Re 
ponſe L Guil,Barl P. 4 


| ables & de ſujers fideles ; Mais ce n'eſt pourtant pas tout, 
& je yous decouvrirai encore de plus - grandes abomina- 


_ tions. Un delcurs (a) Au- 
feurs, eſcrivant - contre le 


(a) Gaſp. Scioppius | In 


(26) 
Ecclefiaſtico Jacobo Mag- Roy Facques d'heureuſe me: 


nz Brizanaie Regi oppo= moirc,Uit, 
ſy 6139 Prob BaÞrs, ; 


ENT des CATHOLIQUES, 


_=—- EM 
drrigendi | 


X: (b) Penes "CIR in Ec- 
«ACH, tam quam 
COGENDYI, Jas ctziam Y7- + 
TT. & NECIs | 


1d.cap.1 Ie | 
(c) eſt Ut SUMMUS 
X FL UMMUS Ecele- : 
NIHIL ULLI REGI int- 
£ut Ne pt par 


Peultis vetes; Col. 2. 19. 
Haque fi Reges non untrians. 


, = 
ie Pape tate xx thief du cor 
rm ke ſcat: bon ob rs cette 
Leben > 5 Roys @ ks Empereurs, qui- ge 
fart Maiiowir'Nts Bras deans carps:: Et 
eace:-ds ce -2ttheur eſt fi prande, qu'l} a'pas 
how gel,” 8'"tteſive dele metere en marge, afin que 
Four — Ab yoir, vir, Hue cette grande puiſſence 
Ao 6 He. 4) Tumme Pops pote 
EF ; He oel be. 


Lam x6.capat4t: P. _ 


que filba ke as 


* _ ® 
>. L b % * . 
$2” ib "IV, 
x L o - w-” 
wi in "e . & £a 
: » 


eee 
* $ mpe- 
Or *8. faacles, tne ſont 
fines 3 trop veritables | des conſe- 


quences 


(28) 


' quences dangereuſes de: cette: Dotrine Et 'en | meſine 
— nous font voir ce _ nous : diyoes: craindre 
Padveair, & quelles malheureuſes cette Do- 
oe avoir 3 fi: les Princes, qui- iy "four intereſles ; 
Si Ss nets" qui aiment au -& qut-content leur 
conſervation” pour quelque' wen ju gr 
TR ty funeſtes effets. [ln habile, home "difoit, que les 
Princes Proteſtans powvgicnt.eftre trop.cn repos,maisqu'ils 
ne poxyoient jamais eltre trop en ſeurets, tant. qu'il y anroit 
ua Jeſuite dans leurs. Eftars.. De. Thee parlanr de. la fin 
Tragique de: Henry IL: 8. de Hewry IV. que.leyr: trop 
FA confianceles empechoic de prevoir,ou de cr » Blame 
cette 'bonne foy 8&.adjoute ces. paroles, ..P CES: IN- 
FORTUNEZ" CONTRE LESQUELS ON .NE. CROIT 
POINT QUIIL Y: AFT DE-GONSPIRATION...QUE 
LORS QUILSSONT” "TUEZ; P, Miſcre, Qus 
de Conjurations non Gribrg; weſt 0 Mais: pour con- 
rtinuer, mat ih 
acgques cen c) un 
(e) Facob. Simancs Enchir. 54 Forpus qu v(2) un 
Fudicum Tit.67, SeB. 12. p. _ yy Exeque, dir une 
349. Auw. 1573. HARE- choſe ſur 1a quelle tous 
Jes, -; Princes. --Proceftans 


NI >. Fo  dojvenr-faire. de ſerieuſes 


| . meſime:;.remps ce quits 
. Goxvent i artendre du Pa 
Pe» ©. jamais} il avoir: le 
b |. poannl Geet moprns 
 .-90" Ps Waximnes 
 gereufes en APY Cet' Eveque\moys;dit-..doac, 
es ot Brpiqur, (2: com elighs.de. evi 
" Foe euelonene PAWFS 3 TOO hs TI 
AO On tay: FORISDICTIo ; &:- que- lewys 
SOFETs fone DISPENSEZ - Zang > pe: ap 
qu'ils- leyr doivent : Er cargirepd: les ROYS, 
& be AOTRES . SSIENEDRS Cel. molt 
que sexplique 5jmoncs. Mais ca, pinion 0 Ju 
elt pas particuliere | Car 1. I}-a prouve formelle- 


ment 


SUBDFrt 4 eir'L £ Fe 
Jrubs _ & y axons Þ 


” 


(29) 


. | ., ment. par. un Decretale du; Pape:Gregoirs IX, qui (4 
. -.trouye dans le corps du 


(#.) Droit Canon. 2. 11 : Cf) Cap. abſolutos 16, 


.. extra de Hereticis, 


, Cite _ (g) Alphonſe de Ca- 
Fro, qui, prouve Vopini- 
on de -Sunence par des 
preutves & par des tes- 


moignages inconteſtables: 


—F E) Alph. a Caſtro, de 
uſts Hereticorum” Punit. 
"ID, 2.Cap.7. &c, ; 


ures de. pluficurs- Autheurs; des plus illuftres de 


 1aCommumon de Rome. 


Que le: livre de Simancs eſt, privilegie, & 
eſte 'umprimE avec at, 2, & © 


publique ;/ 'cemme auſſi 


applaudifſemens du. Cenſeur des 


alors :le fſayant Ben. Arige  Montanu, 


= Faku, (6) © qu'il 
fs juge TRES OTILE, 
pour Ia cognorfſance & 
la PRATIQUE de TOT 
le ſujet 3 © qu'tln'y avoit 
RIEN dans ce livre, qui 
fuft CONTRAIRE 2 ls 


.- FOYdelVEglſe CATHO- 


LIQUE. ainft+ de Va- 
'veu meſme de ce grand 


3»: Il faut aut colfijertr, 
 ,- 2 
par authorite 
avec. Papprobation & ks 
Livres, qui eftoit 
qui dit, 


(hb) Vald? utilem efle cen» 
ſeo ad  TOTINS. Argmabings 
PRAXIIM, UE con- 
tinerey quod CATHOLICAM 
FIDEM offendat. Ideoque DIG= 
NUM Judico, ut ad MULTO- 


-"RUM- -UTILITATEM -, TERs 


TIO» & etiam SZPIUS eda- 
tur. Ce ſontles paroles d'Arias 
'Montanus dans la pernittion 
qu'il a donnee d'umpraner le 


homme, Cette  doftrine Livre de Simanca, 
. deteſtable del'Egliſe Ro- 


maine, qui: enſeigne que le. Pape pent depoſer les 


.  Roys Heretiques, & abſoudre leurs ſujers du ferment 


.. _ SIEME fas, & plus SOOVENT, 
:. -.; PLOSIEURS. Deforte que cette Doctrine, Que les 


| 2 Heretiques peuvent eftre prives de tous leurs 


— 
- 
% 


- . - de fidelite, .ne choque point-leur foy Catholique, & 


_ne luyeſt pas congraire : Ceff pourguoy, adjouſte-t-il, 
. Fele FOGE DIGNE &eftre” nuprims pour Ia TROL 


pour L'VIILITE de 


pay le Pape ; © que leurs ſujets peuvent eitre . 
abſous os ons F; fdelite Ke ads non 
ſeulement. par  Simanca, par Alphonſe dc Gaitro, 8: 
Par Arias Flontanus, trois grands & favans hom- 
mes dela Communion de Rome, mais a__—_— 

roit 


* 


inde Expergunre : 


yen, ) at 
qui Fadvanceme'& qui I de- 


TX 


| 
[ 
£ 
L 
f, 
c 
2 
ll - 
wore tf) & 3a )Dfn BB? 
ym nan : Ecun favane a 
P 
k: DOC- pt 
IT ſus 4 PL, AMV lr 
JLAMBQUE wilitacm al- C 
(m) Jac. Leſchaſſier Ope- 
rum Þ- 421. Edit, Paris. - 
"0M y6e & regaiie dane PEgliſe de Rome: "Watis quoy ff 
AS «8 xt tp Eg Je ne- citerois iis id an- 
fret pour voir manfeſtement nn verite > 


aa(l 


(31) 
2ifli claire & auſſi evidente que Feſt celle12 ; 
= j'en adjouſteray encore "deux, qui 


uelque conſideration, & dont I'Impicte excede, f 
=—_ Cela eſt poſſible, celle des precedens. | 


Fa 


d (n) Ju- 
< pat) 


yance 8& tache de 
yer ces Pripofitions im- 
AR. 


pour 
IT, npnl 
3. Que 4 44086 
ſance Ex veſtend* par. tout le 
& que cette, puiffance 
eſt auf bien dans les choſes 


TEMPORELLES que dans les 
SprritucBes - Et qu Lang & cetie 
pusſſanceTEMPO TEMPORPELE & une 


maniere plus digne, plus relevee 


&. pus poſit gue Pont les 


Prances. Sei 

4: Quel rbnnauces faites 
par les Pusljances Seculicres, nc 
ſine point objigatoires pour lc 
C, 


5. Qu le Pape oft Vicaire de 
Dicu, &  eft preſert 4 toutes les 
autres Pus Ms comme DIEO 


4 fe 
TES tes Car dronr: ES L 
SONT SOUMISES. 


R - Li, &Ht de neceſſite de ſalut 
cftzs ſwjes #u. Pape, © qui- 


(n) Phil.Maynard;de Pri- 
vilegiis laſt. dedis au 
Pape Paul V, & imprime - 
a /ncone en 1 607, 


I.[mperdtor ſi 


Pape,ut 
© Reges. Art.5 = 


19.21, 


©& Temporalibus ; & in Tem. 
poralibus 


h © 1 
Mop ew 


4. Statuts Laicorum nom - 
obligant. Clericas. Axt, 13+ 
Sett, 9. 


s. Hi icarius Dei omnibus 
poteſfatibuc or , SE- 
Pas Smet One 
NIS CR TRA, ibid; 


or + 6.Sct. LI, 12, 
* AIM 


6. Pape ſabeſſe 
conque 


NECESSIT AFE. 


=—_—_ cn 

i ant ridemts que eſt cell} ; Qrperr; 

os get ww mn ———— — "qnriene. 
eration, & dont I'Impiere excede, f 

2 | « 4 "EIT | 


Fave: wa grand (n) oF" * 
cetre Com- Phil.! d.de 


Pape Paul V,: & | 
a Ancone cn phe 


*; F Expereqs © les s 
Tx kt 
e F Empereux & les Roys 
gs re depoſe's par Is Pape, 
2 0 por quelque 


-- 


Pepe,ut 


19.21, 


Il 
& apr Art. 


F- = le Pape eft Vicaire de 
Dicu,, & eff prefert- 4 toutes les 


44x LI, 12, 


6. B oft de neeeſt 
conque 


Ca Unam ſantam, 
£2,090 & Obed. Int. 


» 


Extray, Com. 


Charitable, Rome wie 
Hos 5, ſorent 


Prances, 


(32) 


if tice © cela du (s) 


 Drait Canon, & de la De- 


cretale du Pape Boneface 


mpic 
bp les PuateFlans, ous, 
eftiens, & par conſe- 
danmes, ena 


elle lescroit #bſolument 
& meſwe- ſans pofſibilite de ſalut. Cependane pou 


(ep) Vid. Gloſſam ad di- 
Hum cap, unam ſahRtam, & 
Card. Turrecrenatum ſum- 
nag ned Part.2z. 


Ba) Vi Vid. Bellarm..de Pon- 


tif. Rom. lib.5. cap.7. Sette 


item,& Set. ie enum. 

(r) . Voy  Vapologie des 
Jeluites publiceen Fan. 1595 
ſans ce Titre, ls verite de- 
fendue. _ _. 


Cf) Vid. Sanfhon. Prag- 
mar. ( Par's 1613. inquar- 
to ) p, 1042. & Concil.La- 
tera.ſab-LZeove X. Sel. 11. 
apud Binium,Tom. 9. Con- 
cil. p. 153. A. & Ceſt un 
Article de lenr NOUVE- 
AV CREDO -invente .2 
Irest ; Que Fon fad wb 
dre Feſn Chriſti Ficario 
P, Romano, VERAM 
OBEDIENTIAM, (& 
co By. eſtre ſou- 


Mts ) nr 


NT LOSS SALVUS ESSE 


er les autres "fous fi k- 


 - generalement tour (7) leur 


Corps,. ouyenr & 
corp... 5h" cette do- 
frine : Er le Pape & Ie 
(1) Doty Rune 


t. Mais 
te. uct prefer 
ignore. 

elle wit 
EIS 232 


vante ſa foy Catholique, 
comme - Ak fair ood 
nairement ; Pour moy, je 
ne puis jamais avoir bonne 
opinion de la foy de ces 
gens qui ont fipeude cha- 
Tit, qui damnene tous 


x A IONS: Gu 


meſmes. * 


POTEST.. auffi tous leurs Ecclefalliques jurene & Ou 


rie 3 la perfonne des Koys F 
Ps it & indigncs de fortir dels 


"2333? - - 
D * .* 


+34 WM. hs fot: — 
W # « es I _ 
"= Ut S gras 
+ Qt 


{dont Jelly Seavcs v un faneut Canho- 
r) dit, Ugg le Po pe Ty 


rr rn 
D 2 


* 


qu'un Pape 
2:48 Vinſere dans le corps 


* (b) Vid. Bullan Gregorii 
x3. Dat. Rom. rt Jul.1580., 


Corpori Jur. Canon, pre- 


PS TOEE 
- "ops dir qui: 4 Rem Pontificis depoſitus 


Fas oh Cette ation now, da 
WH .. Pape* . Eft A ap- 
Fe -*.. prouvte & meſine imire> 


Hays ; age ed de ſes ſucceſ- 
>  1eurs. Beovius que. nous 
ins - avons dares noun dohes 


| _ & France far de-! 
qu TNUTILIS, &c. la 'Gloſe 
Mens d jor ----- Now inicliges INU- 
"md cf TNSUFHICTENS, func ena Pr 
'T:,., Fs M5 
OS. (*.) Ipſe Pape Pater Pa- 
# en -Purativus i ſed filio-- 
nam  VERVS Piter, quod, 


7 "96, qo ejus,0mnes ne- 
Depot nf ho 


he - ru ce w' di. by. OY 
' ) ce dictum Can. 
Alius na DO: 


LF * Jenrdevir Canon (dans © on Cam bis que a i 
- <es Editions, ” On qui ſcriptoriburextr2 bn 
2»<- ont eſte corrigees, » Tevelles gine, vel ins 4 aiperſa- 

| runs Catbolice veritati con- 
traria, revidendi,corrigends, 


wy —_ curam demas.- 
auVImusS. -r=- FA Is TOs 
Freter's, arovent at infer Jews TU AH MEND A- 


7 texte ou dons la marges STOR oc. in- Bulla dicta 
Gregaril43- 


Mc . 


qu'ay. 
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ITIBo LETS 7 oo F EZUEE | 


tit.3.cap. 2&9. 
203. Edit. Ludg. 


" 


_— + 
% : E-V\-#+ 
" "I _— A. G Y : 
bad $24.4 cas: 
> . »T o i A a 
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1.19. 
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" (46) 


Et cer anatheiite ſe renouvelle ebus Jes atis. Deſorte qu 'entr? 

autres {a\ MajeRt& Bricanaique & tous ſes ſujers Proteftans 

| al ery 8 Anathemariſ6s une fpis tous, I65 ans 
& Rowe comme fi leifr Mone Vatican, eſtoit devenu lc 
' Mone Ebal, (s) dou devoicnt | 

 des-cendre tourtesles maledidi- (s) Dent. 3-29, & 27.13; 

ons. A preſent, ' Que le monde 

juge ficetredoQrine' 8 ces pratiques des Papes n& ſont pas 

dangereuſes, 8 pernicicuſes aux Roys. 

_ Muis-firout © rang Je viens dalleguer 3 fi eous les. res- 

de leuts propres eſcriyains ( 8 des eſcrivains 


s cthipens de leur Egliſe, leur Science, ſoir 
yo for Gan Canons regeus & 


;* Vid. Pauli Papz 4+ Bul. 
lam 22. in Bullario Cherud. 
hp mary re Rome, 1638.com.r. p. 602, 
ne ſont pasaſſ6s convainquan- <4 imperetorcs, Reges, &e. 


Hercticos, 
yo & tore one: Tae & Demis air ire, 


Dodtrine Pditicuſe 20s fr ng Dominia- . 

* omni e Ican- 

&e- pernicieuſe, ( parti- a, By pn jt ny ſon 
TUL Roys, $ ſont S& proprietatis. Forum 
rs wang du moins les De- gui Fi fe primd ocenfieverint. 

SIE RIES 

I (quiſelon leurs principes & ſclon leur 

' propre confeſſion ſonr infaillibles, & repreſenrear rout le 

corps-de V'Egliſe ) les Decrers, dis je, de ces Conciles, fi 

nous faiſons voir: qu'i] ye aqui appuyent certe dotrine,, 

ſcront des preuves evidgnres & inconteſtables, de ce que 

fay advance fiir ce ſkijer. Ec que leurs Conciles generaux 

(je parle de ceine qui foot recognus pour-tels ) aient ap- » 
peg cerre dodtrine d6 la puiſſance de depoſer Ies Roys 

real & Fabſoudre leurs ſujcts du ſermene de 


Cints 2 T ; cengh rr ce m# ſemble aſe eyiderhment 
yy lexreftnignages furfans. 
L Dans le Cantile General, © 
\(t) de Lyon, | {car il ( t)Cft un dexCantiles ge2 


&ſt ' pencrakiment receu- neraux, que le Concile de 
E | pour 


Conſtance arrcfi4 que tons » 
- tes Papes ſutvans jure-raicnt | 
de me Profelion 39.58 fir _—_ | - 
mem *Profeſſionis & Papa fa- Qy'1t air depoſ&dane ce 
ciendz, f.250, Edis.1514. JN c'eſt une choſe 
_ vuverlcllemen; reconnue, 
& que perſonne, que je ſache, n'a encore pike : Ou 
que cette depoſition (e ſpit faire apres une meure deli- | 
beration avee bes Gards- 
. aux, & avec Ie Concile 3 
@) il paroilt magifeſte- | 
menr par la forme de FEx- | 


(u) Cum fratribus noſpris 
& ſanto CONCILIO,dc- 
bits. cap. cum eterni, x. 
Extrade ſent & re judic. in 
6. le Titre de ce chap. cit. 
—— Fanecextius 4. in Con- 
Eilis 

(x) Omuibonore © dign+- 
ny ſcmtentiando privamys, 


"(PY) Omucs qui cl jur aments 
faelitatis tenentur KH, 


(z) Quoſſibet qui et, velus 
Tmperatori vel Kegi, confili- 
am vel auxilium prejtiterinr, 
vious ſementie ſabjacere. 


(a) Concil.Zaterax.. Mag- «bo Grand (4) Conerls 


zum ſub Innocentio ILE ax. 
x 215. Can,3- de Hereticis, 
£5 ce Canon « Eſie receu dans 
te corps du Canon par 
Gregoire IX. c4p. Excom- 


municamus, 13> Extre de 


Hzreticis* . 


Latran, comme ils 
Fappelleatordinairement, 
qui fi routes fois & leur 
compte eſt juſte, eftoic 


| compale de 1215.Peres, . 


declare Synadicalement & 
Cathegoriquement, Que 
5. Pape peuwunit depaſcn les 


le. Pape peu 
Roys ; #bſoudre leurs ſujets du Go de. fidehss; © 
Sranfoerter leurs Rogaumes 4 Fautues, Le fommaire du 


Canon 


( 51). 
Canon eſt, Primierement, Que routes I; wes 
breres 3. pony, meoudaggb, pai P = 
a faction ques : Fee queelles 
horenes 2 Es None ſeculares poreftates, oy 
wh... fi ale refuſoien roſea a cet advertiſſe- 
| olent 


<5 ec) . .(d) 51 neceſt fuerit, per 

Nw © 0 few 
C e 

Lavren tiene cet in- ſeculares, Fc. ba. 


Sw 5 Goacil. Tridedt Sefſl 
+ & -cert >” 35. d& Reformar,cap. 20, 
k k pus Apocrip 
meade, comme he ime fe- 
xoir aiſE de 1e-prouver, 


. traitreauſſtinjuricuſemeni 
tes Promees B les puaſſances 


Souveraines, (d) 
No eps, Rr ge rs ; ts 
tes Priaces, & nous les au- 


; A wt S4- (e) PRECTYT ders 
bo) Foe CANONS, £5 cous Cmones, | Eraſe Ge- 


bes CONGIEES GENE- 


iS rhe | 

« FEghtſe 2 x? faut quiils abſcrvent. toutes 
vhs goutes LES AOFREsS ORDONNANCES 
- des PAPES, comme fi elles eftoient des COMMAN- 
. DEMENyY DE. DIED, © des DRDUNN ANCES 
DIFTVES. Le Titre (f) 


&ce Ehapirreeft==- &d- (><) COGANTHR OM- 
E 2 GAN: 


($52) | 
. GANTOR, 5c. cieſt 3 


NES -PRINCIPES -C# | "_—" 
tholici coxſcruzre QMNIA dire, QVE TOUS. LES 
SANCITA,Sc In Len- PRINCES CATHOLE 


mate dito cap. prefixo, in 

Edit. Concil. Trident. anno 

car je xs) yas & greexcele © er JOOTES ter ON 

Forts ©. _ DDONNANCES. gu# re- 

| gardent les Provileges ©& lev 

kbertes de T Egliſe, 5c. Auſt eſt ce I le Language 

ordinaire de leurs plus eminens Autheurs, 8; celay 

de leurs Papes, 8 de leurs Conciles, .comme vous 

le pouyes voir entre pluficurs [autres dans le Car- 

|  dinal Tuſchus 5 dans 

(g) Card. Fufchns Con- la vie de (b) Gregoere VII. 

clufion. Praft.Juris Tom.6. _ ,. .eſcrue. Plajine 3 & 

dans le Concile de. Lu- 

8:48 rear. {aus Lean X, 

ol lc Pape dans ſon Mo- 

 Nitoire, contre. Gallicen 
+ 


Gi) Leo X.in Concilio La- © 
terano Concilio; . 

apud Binium Concil. Tom. 
9. Þ- 49- Edit. Pariſ. anno 
3636. REGES PEREBMP- . 
TORITE REQUIRIMUS, , 


2 c bes 7 
Eftazs. Erfi vous 
Heretiques; le meſme 


% 


' ſont ceux que le Pape 8& ſhes, 
(k)Zereticos AB ECCLE- Em troifeeme liew, Ces 
SIA NOTATOS. Roys 8 ces Princes doi- 


; vent eftre CONTRAINTS 
4 prefter SERMENT,S 5 jurcr qu'ils chaſſcrons ces He- 


t *qu'ils 
doivent PUB- 
LIGSUEMENT, qu'sls ta- 
7a Femtormries £0145 
4es 


NES & marques PAR 


LEGEISE. quatri- : 


ſes Eſtars, lors qu'on I'en 

ſollicitera; - -0— ngne 
-& les Eve 

=— 


(53) 


e que les Princes obeiflent au Pape, il faut 
ceſermenten Public; Car les paroles 


5s CONDAM- 


* Prefiexns JURAMEN- 
TUM: PUBLICE, quod 
univerſos Heredices AB 
ECCLESIA . - NOTA- 
TOS exterminere ſtudent, 


(1) Sirequiſtus weglexerir, 
per Hetropolitenum, & 
comprovinciales Epiſcoyss 
excommunicationis vinculo 
innodetur. Ce ſont les pa- 
roles du Canon. 


le His excommunier. Et $11 de- 


province 
meure rebelle, & refuſe de donner fatisfation cn 
chaſſane les Heretiques ; Its Is doivent Jaire ſaveir au 


. PAPE-- #(m) LE 
——— Ear ”> 
SOLVE ;ES " SOFETS. 
DE LEDRs SERMENTsS 
DE FIDELITE, © qu's] 
DONNE $0N ROYAAD- 


- AE A DES CATH0- 


LIGVES. - D:ſorte que 


(Mm) Vi ex _ ipſe P.pe 
VASALLOS «a ejus FI- 


DELITATE denuntiet AB- 
SOLUTOS, © TERRAM 
expougs , CATHOLIC $ 
OCCIPANDAK. 


F 


 & nousnous enrapportons 3 ce Pape & ace Concile 
General, 2ufſi coaliderable par le-nombre de 1215, 


Peres qui 


{£laves. du Pape, 
> theſeor be lows 


i le compoſoient, qu'il Veſtoit peu par leur 
FY ſeience & & par leur bonne fay; il genſuivra, Que - 
Pays & les Princes ſont les ſujets, ou 
tes 


_— toft les eſ- - 


CONTRAINDRE 


ats tout autint dc Tcurs 


| rs qu wg. hy pleirs de declarer Heretiques; & 


poorer ie + lo 
fr 


new ferment 


les lier © 
ue S'ils ne le font pas, 


peut depoſer le etl X- ſobeifſane, & abſoudre 
wjers 49 tous les ſermens .qu'ils peuvent luy aveir 
E 3” 


prefies, . 


& ces Prepoſitions 


% 


enticrement contraires 2x droits & aux Laterefts 


Ru Roys. Je Laisque quoy 
(t) Foy un livre imprims. — Qqueles (n) Feſwtes & Ics 
ſous le Titre de Canomeſftes approuvent &c 


Hun Feſuite; (Ceft ce me 
ſemble, le P. Kein of Keins ) 
ne tor SE Canen du 
Concile de Eatran eſt approu- 
VE,CVEC toutes ſes.Conſequen- - 
Ces : Et Pautbeur emrepreud 
ae deſſein © datl de 
prouver ls puiſſince 
ſer les Rojs 3 NIE 
: yer ler efcrived 
Peſts, les Conciles 

quelle eft de Fide. © ' + 

7 s que les Pro- 


eeftans tirent de ce Canon; & pour les cluder, ils for 


1. Keponſe. I. Done, ils diſent, le 
ET > Cangn du Concile de an 
ne ſe doit entengre que des feudaterres ou des weſſausx, & 
non des Princes Sownireins & abſelus. 


| Refutation. | Mais Ccſt manifeſtement 
_ Fl, ndre mal le ſeasde ce Ca- 
non, .& Celt contredire en termes formels & auſens & aux 
puals du Cos: On, 
$ 7 $->* oily = e359 JW wr > LE: ; © $ar 


ie Tt 2a Orb 1 4 


| 2'Pit le Canon, Tous les Printds, Stnberaint & fou- 
daravres, ou vaſſaus £3ls refuſent de chaſſer de leurs 
ls 2otis let Heratiques, __s eſtre np———_s 

te Metropoliraini & par les Eveques de ſa Province 
8 enſuiredepoſes par le Pape: Etle Canon ſpecific 
cette diſtinhonz Que quand un Prince que relevvit 


rn auire efteir depoje, certe depofition ſe faiſort avec 
un S#lvo,(r) ſtuf tes droits 


3u I it} rele- (r) Salvo Fare Dominii 
vort. Par cette depoſition principals, Ce ſont les pa- 
Je Seigneut feudataire ne Tt oles dr ? Canon du Con- 
perdoit que cequiluy ap- Ye de Leiren, 
. pareetioir de droit & en 
proprez_ & le Seigneur duquel il eftoie feudataire, 
ne perdoie rien du tout. Si-le Seigneur feudataire 
deyoic payer quelques rentes, ou rendre quelques 
ſervices a ſon Seigneur, il n'en eſtoit pas exempreE 
Par cette depoſition ; mais il les deyoit toys. jours 
a ſon Seigneur ; avec cette reſtrition neantmoins : 
Que be Seignaur Souve- Ep 
rain ne O concourroit pas ( Wy Dowe 
tuy meſotie 4 empether Prx- is um 
puiſion der Heratiques det 17<ftt obſtaculum,Ge.Ibid. 
' Eftats du Prince inferieur | 
- ow feaddtaire;. eſt 4 dite, 2 condition, Que le 
—_ Souverain tferhÞetheroit pits l'exctuttion des 
dn Pape. © Caf $'11 I faiſoit, alors 
Juy-meſme LE SEIGNEUR SOUVERAIN, eftoir 
depoſe auſſi bien que le Scignenr feudataire. Le Ca- 
non & le Decret de EE Concile 16s embrafſent Pun & 
Faurre ſous pnetacfnic punitien ; fil un & Faotre ſont 
— _ _ *Og v _ fous Sond 
anegligens 2 chaſſer reriques, Stk refuſenr dele 
faire; ils ſerone tous deux egalement Depeſes & pri- 
bo de _ Eftats. V' | 
ic Canion dit, (:) Sur (t) EADAM LEGE SER 
AMESME my phys, bra COA 5m. 
- exgtlemene OBSERVER £3 non ENT DO- 
4 LEGARD DE CFUX - MINOS  PRINC!{PA- 


ARUWERST £2 af > $9292 04 oa, 1G fi 


ve Mus £ R 


+ Cot PRE AT ECITIrr ORar 94 hs  44 


| Cemon Lugd, 1661. tt: ot S-Tir;3, de Heretic. & Khiſm. 
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LES. Ez cette do@rize im- 
reopen 
frovuce. pv TR 
4lnnocent I: 
Ateinnk 8 cncets F CON- 
firmee & approauvee, Of m- 
ſeree dans le corps du Drois 


Canon par Gregoire 9g. cap. 
excommunicamus, 13. Extre 


de Hzreticis. Es enx - aux. ordres...du Pape, & 
uw mats org | Sus. ne chaſſenc pas adtu- 
pay Innocent 4. ex 1258.per ellement tous les Here- 
Alexandre. 4. © ex 1265. co +. ; 
par Clement 4. comme it 


per Inriocent 4. Wil Capes art 


E4p. I. 2. 
rY ani en maniſoſtement faux, 
. i Canon Fevele que le Ponca da 
We pretende pas que ks autres pyifſent- eftre de- 


pom Cote Pape; Comme www Prince Feudaterrg 
motndre qu'un Prince Souvergins, *y 4 moins de 


Juſte : Er t ſous cette fauſſe 

Je Pape S'arroge, & que te. De de Zion les 
Comens de ce Concile approuvent, jar, er emerr 

Fay tousjours non ſculemene , » mais meſme 

 pernicicuſe, du moins pour les ProxcesFeudataites ou 

vaſſius. Ccla n'oſbque er rrop viſible ; & il. n'eft pas 

neceflaire d'y infiſter beaucoyp,& d'apporter Caurres 

preuves pour £0 faire voir la yerite. FS 


3+ Reponſe. 11 y.en 2 autres qui pour 


eluder ha force de I'argument 
far tes prefſons contre: Rowe; 

les paroles de ce C2nort 
Es nous' 


Fg 


- pous dennent. une aptre. Re- 

poaſe ; @) Ils nient que ce 

Concile:ſoir un Concile Gene- 
ral; maisquand ils ſe yoyent 
convaincus,. ils nient qu'il air 
Jamais fait aucuns Canens: & 
ainſi ils diſenr, que ls dofirine 
de ce Conen, quelquequeelle 


pail eftre; av: juice ofey atribute 2 FEgfe ds Rome, &: 


- 


gu'on ne la peut: accuſer de Vepprouver. 


Mais cette Reponſc eft auſſi 
peu veritable & auſſi peu ſolide 
que ia premiere. Car ce:Con- 
cile-8& ns, ont, touſ- 
jours ſts, 8 font encore uni- 
verſellement. receus . dans I'E- 
gliſede Fewe; le Concije com- 
me (x) ' Orcumentque, 8& les 
non our preuve 
ecla, confiderons 


, 


kf 2:82 | 
I. generalement tous ceux d'entr'cux qui ont ecrit 
| 3 Concilg, du moins rous ceux que jc veus juſ- 
quonicyucpocognetfiene ce Concile pour un Concile 
General,  qu'ils Pappellent ordinayen | 
Concile de. Latraw ; & qu'ils citent les Canons qu'on 
lay attribue, comme des-Canons Veritables & non 


ſuppoſes. $$: 5 
2. Quetous les Autheurs 


' Conciles, ou qui en'ont fait des abrepes, rels* qt 
Crabb, Surins, Biajus, Toverius, Fas. &c. * 


Publient comme un Con- 

dir- - pefitivement-----(y) 

'5] ne vgss pas avec quel 

ws bomeme peut neer 

. . quece (oncile ai efts. Oc 
Funens que 0 General. 


(57) 


4 S d3 " p _ 


, % 


o ogy need Is Res 
ites, imprimee 2 Londres 
1698. þ4g. 12. ZePere Pre- 


ſton, ſous le nom. de Wither- 
ington, &c, | 


| Neſutation. 


(x) Davs le'Bulle pay be- 

Concile de Latres, le titre 

_ forte, Indiftio ſacri & OE- 

teranenſs, pro 2. die Nov. 
1215, Jn Bullerio Rom. 
Tom, I,p4g.87. edit.1655. 


t ordinatrement le grend 
iſtes, qui ont public les 


(y) Nom video qui frome 
audcat quis negare boc Con- 
cilium eſe _Cecumenicum. 
Jover. homes t.P.120. 
mn Lemmate Conc. prafixo. 


 W 


(58) 
3- Quedans les Editiods du 
(2) Vid.ndir, Juris Cahon. droit Canon (x) les plus 
Parif. . 2612, &126i8. & recenrtes & les. plus efti- 
Lugdmni, 2661. Vc. mean ſe trouve au com- 
| mencement un. 

diſtin de leurs Conciles generaux 8& Provinciatix, 

reconnus pour tel, & que le Concile de Latran 
eſt mis . au |} gu ceur qui pt 

(eat generaux, & one receus comme tc 
my Lag ot i leurs autheurs 
Tn yemrd- 
(a) Voy Bellermin, Longus inaion (3) de Gineiles 
Al Corioleno, Rives. Gemerdue, par yn 


_—_— ou- 
t certe 
it contraire 
comme je 
oo Tn he EA d6 mon 
Cajet: Blle fair potrtant voir clairemett, que le 
Cracits ds Lowen of dich le Sraehwant de ces Au- 
theurs, un Concile General: & Ceft rout. ceque je 
demande a preſent. MaiSde phis, je dis, | 

5. Que dans leur propre GL les 


(d) Corpus Juris Canon ans une (b) qui oſt 


T6613, 


dag Blk be Page Lomcre) IO off roconnuu pour un 
Concile Occumentique, tn Generak apy So 
; EATON, 


\ . Commune, avec 


Paroles, (c) Innocent T1]. 
dans un Concile General (c 
crouvent & laceftedu chap. 
x. des Decrerales publices 
par PauthoritE & par les 
ordres du Pape meh pot 
(8) IX. Putihte (c 
(4) IX. pour Ce? 
rous Juges & Profeſſeurs 
deſe ſervir (f) d'aucunes 
bunaur ni dans les univer- 
Fr6s ſans la periniffion du 
z3 & romecelaneſte 
depus confirms par une 
Bulle de Gregoers XU; 
(xg) Et afin que nous ſoy- 
ons | que c'eſt 
du Concile de Loatran, 
gel eſt icy parlt;' un 
vant ' (b)' Jurisconſulte 
dans ſes Annotations join- 
tes 21a Bulle de Greyorre 
IX. dont nous avons de- 
K4 fair mention, nous dir, 
ce Goncile ſe tint 8 
8 St. Jean de Latran 
enPantt25.4u 13.duPon- 


| Þeſorteque 


(59) 


rificer Þhonecent IT ; Ee 

ruſalem & 4 Conſtantinople, & PRESQOES TOUS 
| YOEs da MONDE fy trouverent - 
Te Titre &ari Decrecale pablide par le 


(c) Cap, firmiter 1. Ex- 
tra de ſumma Trinitete, le 
Tiltre cſt——/anocentins 3, 
is Concilio GENERALI. 


d) Vid. Bullam Gregoris 


Ibid. 

£L Yolemes ut Bac TAN- 
UM compilition UNL- 
FVERSI utautuy, in FUDI- 
E1S'S SCEOLIS, Of, 
Ibid. "0 "0 OO 


(g) Bulla hxcRomz data 
anno 1580, Jul.1, & Corp. 


Hec Concilium Rome ts Z4-. 
teranoe Celebratum, anno 
12i5. & Junocemii'3+- 18. 


0 Hieroſol. 
Conſtautinop. Parriarchi, 
& TOTIVS FERE OX: 


BIS EPISCOPIS, Je. 
les Patriarches de Ne- 


Pape Gregoire IX. Er fi les Annotations qu'cAntonine 


Noldev nn fivane & un eminent Fart | 
ſur cette Decretale ;' fi enfin Fapprobation & lacon- 
frmtion de celles cy & de' ce 


tee a faites. 
la par le Pape Gre- 


gore Nt; $i, dif-je, toutes ces choſes ne fone pas 
&, i} s'cnfuiverz evidemment que le Congile ds 


Estran eſtort un Concile 


- Outrecela nous trouvons 


dars lem droie Coon 


= 


a — 
PS 


& 


{3 Cap. nimis 30. Extra 
de jurejurendo. | 


(k) Caps Feniens 16. at- 
erebuitur /anocentio 3. COM- 
me auſſi les 13. ſuivans, & 
be 30. dont nous parlons a 
preſent. 


a) Concitiam Lateranum 
| fub Janocentio 3. dit PAU- 
theur des Notes ad dictum 
CaP. 30- lit. C. Ex- 
) Cap. f Fr 24. 
K.. de Toenſenionzns 


#n)-Cap. Exc0mmuntee- 


mu 13. Extra de Heretiicis, . 


vide Lemma diQti capitis & 
annotar. lit; A. 


fo) Concil. Conltant.Sell. 
I9. Pag. 126, Edit. in oQta- 
Vo, anno I514. & ibid. p. 
280. & p. 312. InConfir- 
deria 


(60) 


folaion des ujets de leur ſerme 
; lament ple en Joy, fe cn regis 


nons, il nefaut que Fentemur au 


& dans bes meſmes Decre- 
rales,cecitrea la teſte d'un 
2utre chapitre (5) Idew 18 
Gonciloo generals. Er1l pa- 
roiſt rant.-par les Gheps- 


| tres (&) precedens qui 


ce titre, que 

Annecations ſur celuy 
Cy, que ce fut Innocent 
IM. qui prefidaa ceCon- 
cile ; 8&-quece+-furta Sr. 
ae <r-Zanw{))- qo. 
unt-le Concile qui y 
eſt appelle Concile Gene- 


ral; —_— - ce 
repete mn m 
Geuns fois dans vie 


Gur le meſme ſujet; prin- 
cipalement au (=) 5 livre 
desDecrctales du PapeGre- 


.Lovre, au 7. Qitrez ou ce 


Canon sapic de bs d 
000 oys, & deP 

wy 57D. 
comme telle ; 


- "Fell yeft au Innocent II]. dans fon 
Conclle Ag ry Es or y eſt declare 0e- 


'il a fait des Ca-- 
ignage. du Con- 


cile de Gonftawee. (6) qui 


tbe confirme pluficurs fois ; 
. & qui-met le Concile de 
- Latren au nombre. de ces 


| doute- 1a boy 0 Ceux | 
w croyenteſtre le micux \ 
Ceſt le. Concile" (9) de Edit. Salamant. 588, Com: 
ler, qui <Q TermeS "717. is CONCILIO GE- 
formelsle Concile de Ls- NeRALI gue incipit, 
#ran.un Concile general, liter & quando, pn 
So confirmeun de ſes Jznovar. 
anons. 


Le Reſuleat de ce Difcoms,. eſt. bs angry na 
gages, I.'De leurs plus ſavans, & de leurs plus cminens 
| 5: qus ons cſcrit des Conciles: 2. De ceuxs qui ont 
pats _ I Hes Genertus G Panapiogss 3 4p 

ets s Papes, generalement ouvres {9 r 
dans Ie s de hag oo Canon, Lows for E-dietome Js ct 
nowvelles, ' comme ils le diſent cux meſmes; les plus car- 
re8es:* 4- Des Conciles Generaux de Gonflance 5 de Treme: 
( Car ils les recognoifſeat pour tels ) Si, dis je, ces tef- 
moignages qui eonicourent enſemble 4 prouver ceque j'ad- 
vance, fone de quelque poids, & afſurement ils le doivenc 
eltre, quiſqu'ily ca4quelques uns qui dans le ſentiment 
de Rowe ſont Infaillsbles; Il $'cnſuivra manifeſtement, Que 
ce Concile de Latran tenu ſous Ic Pape Innecens IIL oft un 


Innocents 


Concile Gecumentique ow General, & qu'ils le doiyent re- 
cognoiltre pour-tel: Er. qu'ainſi ces Opinions  impres & 
det qui ſont renferm&cs .dans ce Canon, ( comme 


celles cy 3 x. Que les Foys iT les Empereurs, qui n'obesſſent 
pers av Pape, peavent eftre excimmunits pay _ fs 
Tpeſques © 


SIR d 9«' FÞ . M , > < 
* 2, Ou þs | le Pave. 
SS en 4 dſo to 3: 


 & pv 

haurement & publique 
euſes & dereftables ; IN ſera qu gar cane 
Coir peu de j e, & qui vaudrone ouvnr” les 'yeur, 
de recegnailtre combien ces principes ſont : & 
ths prevent ofice ©was | - 
Ren. Sie Prences & pour qouany S: mats fur tou 

les Reys, pour les Peuples, & pony ksPrinces Pro- 
> wha Ec cds de Manteres, 


® 5. A os corbierey Sudbent ice bs 
t Prudence Civite: C'eſt 2 dire que 


porels ; cn ceque i on nes recoir pas, on riſque 
Fits, & meine fy Vie. ci 


Þ biens, feeds 


_—_ - Aa a> Xo +> &4 _#Aoo mate A£A©® VXYF] ac cows A A Go m# a Vw ak ca XYXXx X<<o XXX waa cr 4a tad... a _ Lc Xa Oc ot oa . . A 


a *., ek a tho 


phieds mn, © gnmy 
cc, 3 
ſans crime #wer & — 
Roys #obord ;h ont eft6 ex- 
COmmMuUns © & depeſe por te 
Hoe eſt 'cro:re wne doffrine 
__ comme 
Mice fu whey grand Tag 
'a. rce ſujerun 
N Parlemene ( a Poccafion 
de la trahifon des Poudres au 
5 an dui Roy Fecques) dans 
le de t&: que 
yous 8 moy 8 tour le Clergt, 
8 toute la Noble, 8& tous 
les Magiſtrars, \8 tous ceurx 


qui one pris quelques degres 
dans les Univerſttss, avons, 
ou du moins deyons avoir 


bt — ſont ofeBhionnes a Fgliſe 
nghcanc, dapporter &'autres 
preuves pour faire voir tes er- 
reurs, & les impierss de ceree 
doQrine, 8& pour montrer en 
melſme temps dans quel dan- 
ſoar ces pauvres ames 2- 
ſees, qui la croyent, 8 qui 
1a mertenc en Pratique. Certe 
authorite vaſte & illimit&eque 


(83) 


(*) Je dis juſtement, felon 
leurs Frincipes: Car 1. Ils 
difent que ce n'eſt pas un 
crime de Leze-Majeſts,que 
de tier unRoy apres ſadepo- 
ficion, aq 1 iln'e& 
plus mm I. que les ſu} 
Ted, ao ſong plus foo fu 

ne ſons 

2. Is diſene | nate nv 
a mm —_ Car 

Pape, Jour Sonve. 
rain & infaillible,ayant eon- 
damne ce Roy a readu for 
execution legitune : NON 
SUN E ID, qui 


| EXCOMMUNICAIOS, 
ZELO ECCLESLA M- 


bon ha ek .EXCOM- 
k municarorum 47. Cauſ23. 
roit inutile & power vous Of pour Que. 5. 

105 Cenx qus arment la werite, 


depoſes ou tues par 
s ſujets, 0# 0K p4r 4UCUR 
autre. Vid.Stat. 5 Jac.cap.4. 


le Pape pretend avoir fur les qr ns en qualite de Suc- 
ceffeur de St. Pierre, & qu'il _—_ qu'il le : oo 
& 


eſt Porigine & la ſource a cour le 


le Tew7e# of a6 ts- 


Mais ou yoyons nous que St. Pierre ait jamais eu, ou meſ- 


Me At jamals pretendut une telle authorite ſur les Roys: 


Luy 


(64) 
Luy qui ne recognoiſſoir 
bay oi ge cool pon Be Fe 


ſoumis : 8- qui. 2u coatraire 

(b) x Picy. 2.13, Ce pal nous ordonne (b) de nousren- 
barafla Janocens 1/1. Jre ſujets & tout ordre humain, 

ſoit 2u ROY COMME AO 


ITE Souve+ 


9856 and ionggncn agg Chreſtiegs deſc REN; 
DRE; SOFETS 84 leurs & de. ler ebcir comme a 
Jeurs Gouverneurs SOUP. Et cependant de ſon 
rempsil n'y is ITO: Þ Princes Idolatres 
Ez Payens? Le Pipe oa contayecninyads an fajas de 
_ dcſobeir Ileurs Roys, d'abord qu'il . les' ana, prononces 


5 ſoit que ce ſoir Juſtement ou injuſtement; i] 
Ne Aid de lens fire affaferis & de les aſliſter : Sine 


ordonne de prendreles armes ar by; 
ou eftouffer Pharreur qu Ne TLRs ; wn rn de certe- 


rebellion, il leur declare fi cranfpertes de pour 

Py a7 Sepapons 2 Ze your 
(C®) No ſunt Homicide lique, ils tucne (*)-leurs Prin- 
qui adverſus excommuni- ce5, ou quelques autres Here- 
Catcs, Zelo matris Eccleſia $49 wharl nehrrloongh 


armaxtizy, Lemma ad dicut 


CaP. 47» ca.23.Qualt.y. _ | foe Grdves, 11 les me- 
nace de les excommunier,-v'ils 
ne_ font ce qu'il Jeur commande; Quetoutes les perſon- 
nes raiſonnables me diſent, & en cette occafion ils pey- 
vent deſobeir 3 VAporre, & obeir aux ordres du Pape, 
Cans mettre Je (alur de leur ame dans un danger mani- 
feſte. Notre bienheureux ſauveur, de qui. le Pape 
prexend a eo. paya bo w_ 
s) 4 


6) 21 Gifs oy que ce Prince 

& Payen ; ' par 
ouil noas: laifſe "un exemple 
pieur. 8& admirable de cette 0- 
beifſance & de cette fidelite que 
nous deyons a nos Princes, 


quand." meſme ils - ferojent infideles 8: Prophanes : : 
ce n'eſt pourtant pas tour, & Jeſus Chrilt va plus loin; 


car-ilnous conmiande cxpreſſe- 
nent de rendre '@ (b) CESAR 
LES CHOSES @UI SONT A 
CESAR: 11 recognoiffoit I- 
authorite Souveraine de cer 
Empereur 8 ne prerendoir pas, 
us TTakdelies &- 'Idolarric 
Gd de ce Prence le deuſſent pri 


hs mars Sr. + cj Mo 


firme 1a meſme doftrine dans 


= ecrits & par ſes ations: 
7: Quoy qu'il fuft un Apotre, 
qui weſtvit (d) en riew moin- 
dre que St. Pierre; ou que les 
autres Apotres, ce qu'il repete 
pardeux fois dans \y ſeconde 


aux Gersntbicns; 11.recognoiſt 


pourtant ls prusſſance de 'Em- 
pereur, comme Superzeure a la 
Srewne: F affifte, ies fiege 
Tudicial de Ceſar (c) OU- IL 
ME FAUT ESTRE JUGE, 


yh Geer = e choſe digne 


# eftre . condamne A MORT : 


H ne pretendoir point ſe ſou- 
ſtraire a la juricds Rion dis Ma- 


gftrat Grnl dans unc cauſe cri- 


mnelle, comme font 3 
tous (f) les Eveques Papiftes, 


& comme 11s le - faire 
foltw tec Conens ds lewr pf 


Mais i] recognoifloit Þ at cltvic 


(55) 


G12, Ver, 17. 


B ; ſourns 


(a) Matth, 27. 27; Vid: 


Rob. Abbot. - de Suprend 
pevefire Ks Regia, Pralefh, 4. 


(d) Marc. 12.17; 


On 


— 


te) Donivlum nod fund: 
tur in gratid, Oc. 


.(d) Ovdt + Colicn 3 
uTSy Aids fer oy GE. 
En KIEN plu peris que 
les PRINGIPAUX demfte 
les Apoſtres. 2 Cor.iigg; 


(6) A&. 25. Vers 10, Ig 


{f) Conril. Trident, Seff, 
24.CaP. 5. de Reformation: 


(6 » 


ſournis au bras ſeculier;Be dany 


cette  yeiie il en, appelle & 


(8) ARt, 25. ver. 11. vid. 1a puiffance Civile : (g FU 


R Abbot, de ſupremi Po» APPELLE A CESA = 


teſtate Regia, /Przleft. 6. eſt conſtant, que' tour Appel 
P. 60, 61, ſe fait d'un "os ry erp 3 
un Juge ſupericur, a 12 juriſs 
ices on duquel Pappellant eſt 

foumis, & auquel ap je ie —_— 
Sc. _ donc cn appeBant 3 Ceſor, Ye recognoiſt *þje faſt 


ſon Jag leg legitime & en meſme temps pour un 

Ta jurisdiQtieri duquel il eft ſouris: Et ce St. Apotre 
eftois ft loin decroire ces principes impies & ſediticux; 
1] eſtoit fi loin de deſobeir ou d'eſtre infidelle 2 cerre pu- 
ifance Imperiale, quoy que payenne, ſous laquelle i] vis 
voit, qu'il Iz recognoift publiquement, & qu'il xy ſou- 
met humblement. Mais 11 ne fe contenta pas davoir 
donne a ſon Prince dans ſes ations des marques de fon 
obciſſance & de ſa fidelite: 1] luy-en donna. —_—_ 
dans ſes eſcrits - Car. dans ſon Epitre aux Nomaine, 


(h) Rom. 23. ver. 1, 
(i) Gen. 46.ver27- Lev. 
22,VeT. 3, 6, Ii, 


inces (&) 3 Ge aus 


FA a 7 le meſ- Er dans Ja ſuite 11 ns 


me terme dons St, Pierre & (1) qu'il leur jous mw pw 
St. Paul ſe ſervent. TRIBUTS, & des GEES. 
(1) Rom. 13.v. 7. qu'il faut avoir \pour-cac de Is 


CRAINTE ©& du RESPECT, 
& en un mor qu'il faur kur 
rendre TOUT CE "QULI 
LEUR EST. DEUB. Parpu- 


ccux qui {opt 

(m) Pear JFuoien gui eff d'une-attthorice 8: dune pu- 
a v. 1. A 3 444.3» *A-  ifſance i Souveraines: & carte 
200165, & 6 4. Naixovor To puiſſance Souycraine 'ſous las 
Otv, | wy T n T-e-i9 4 X quelle: 


Ty 


5{ſances (ms) Souoryarnes, i} the 


——O—_ _—_— 
Tn 


_ ... 
quelle luy & les Roqnains vivoient, eftoit Nerow, I plu 
smipic de tous les Payens, Ie grand ennemi de Jeſus Chriſt, 
le perſeceneur des Chreftiens : cependant. tous coux qui: yi- 
yoicne ſous ſon Empire, St. Prerre auſh bien que St. Paul, 
effoient obliges par la Loy de Dieu; © par les preceptes de 
P Evangile,. de luy cftre ſoumiu, de le traindre, de Vhonorer, 
de luy payer des tributs, & de luy obeir fidelement ; comme 
11 paroift manifeſtement par les preceptes & par la pra- 
tique de St. Paw!, & de notre ſauveur. Mais Ja Doctrine 
8 les Principes que Rome approuve, ſont tout a fair con- 


traires & &'1a Prarique & aux Preceptes de Jeſus Chriſt 


G de ſes Aporres: 
notre ſauveur meſme 


Que St. Pserre, que St. Paul, 
ent 6 difent ce qu'il leur plaira : 


que 


Qur'ils recognesfſenmt S'ils veulent Pauthorite Souveraine de 


eFeur - 


Tout cela n'eft rien: & 3 


Ow'ils commandens qu on luy oberfſe, quand 
meſme il ſeroit Payen, & qu'on ſe ſoumerte 2 ſa 
ome, On ne recogneitra 


pus ance 9 
poine 


d'aurre PUISSANCE SOUVERAINE gue le PAPE; 


qu'ils font, comme je Fay deja 
faie (#) yoir; incomparable- 
ment plus grand que les Roys 3 
& qu'1ls croyent | fort audeſ- 
fus des puiſſances ſeculteres, 
que pours 1] le jugers 4 pro- 
9s, 11 peurdepoſer uri Roy ou 
un Printe Souverain, & de- 
fendre ſous peine &anatheme 
8 &cxcommunication- 4 tous 
fes' ſujets de luy payet des 
Tributs, de le eraindre,de 1 bo- 


torer, ou (6) 'OBEIR A 


AUCUN DE 'SES COM- 
MANDEMENS. Car Celt 13 
Je ſtile ordinaire de leurs ana- 
themes,&: de leurs Bulles d'ex- 
communication; & particuli- 
eremene de cetre Bulle que je 
viens. de citer, dans Ia quelle 


P:#P. depoſe la Reyne Eliza- 
bet, Celapors, & il oſt mani- 
, ; F 2 


(n) Vid.loc.citat.cap. ſoli= 
cite 6, Extrade Major. & 
Obed.ou le Pape Innocent 3. 
dit que la puiflance Ponti- 
ficale eſt pitis grande que 
I [mperiale, autant que le 
ſoleil eſt plus grand que la 
Lune; & la Gloie ſur cet 
en-droit dit qu'il eſt 47. 
fois plus grand:/ La Note 
dir 57. fois; Mais il y aune 
addition, qui ſans doute n'y 
3 pas cſte miſe ſans ure 
meure conlideration,qui dit, 
que la Puiflance du Pape 
ſurpaſie 77 44. fois celle de 


- (0) Pracipimus univerſis 


ſubilitis, ne 11i ejuſve men- 
datis, aut. legibus audeaent 
obedire, qui fects eferins 
Anathematis (ententia in- 
#0damus, Ita Bulla Pii 5, 

feltemente 


(68) 


de Damnat. Fliz. an. 1570. feſtement vray, Fug fi des ſi i 
Eljz. pSO in Bullario, Rom, Jets peurdni ſans commettre un 
Lugd.1655. Tom.z Þ.303. proud crime, £5 un pechs criant 
Quelques fois ces Bulles d&- 7,a;ws certe dolbrime hepre - & 
on — bas 8 ſediticuſe de Rem:, contre le com- 
peranmve aliquatenus im- pm CAPres For: vey 
penda:it Fegi depoſito ; come Mcnteureux Sauveur & ſes 

- es nous ont Jaifſe dons 


me dan depol;tion de & R 
PEmpereur Frederic 17. In F Evangsle. EtS'ils ne la peu- 
Buliario dicto Tom, 1. p. Vent pas croire ſans commertre 
106, Col. 1, un grand crime z comme Con- 
ſtamment ils ne le peuvent pas 3 
Il n'eft pas moins vray qu'ils ne peuvent ni croire- cette 
doQcine, nila metrre en pratique, ſans jetter leurs ames 
dans un danger eminent, & meſme ſans deſes-perer en- 
«ticrement leur ſaluc, fila repentance ne vient au ſecours 
de ces ames malheureuſement abuſtes. , | : 
Et Fon doit icy remarquer une choſe que Pon ne peut 
nicr; C'eſt quenon ſculement Is DoBrine O& les principes 
recews dans PEgliſe de Rome, approuvent P Excommuni- 
cation & la depoſition des Toys, Is diſpenſe que Fon donne © 
aux ſujcis de leurs ſermens de fidelite, Is defence que Pow 
leur fart dobcir aux ordres ou auce loix de leurs Princes 
ſes, & la permiſſion qu'en leur donne de ſe rebeller. con- 
cr'cux; en forte wu peurent ſans peche prendre les armes, 
& tuer tows les Beretsques, Princes '& ſujerts: Mais auffi 
que les ſujets ſont encourages 4 le faire ; & que pour les 
y inciter, en Jeur le Paradis, © la vic eternele, 
S'i1s meurtnt dans une guerre Contre les enmemis de Is Fog 
Catholique, contre les ques 5 les Infideles. Et ces 
promeſles leur ſoar faites par les decretales meſmes de leurs 
Papes ; par ces decretales, dis-Je, qui ſont approuyecs & 
| | paſſees en (p) Loy, & qui ſe. 
 (p) Vid. Gratian.Can,Om- rreuvent dans les Editiens de 
niman 46.Caul. 23. Quzit. Jeur droit canon les plus nou- 
5. & ibid. Can. Omni tem- + yelles & comme ils le diſenc 
pore 9. Quelt. 8. vid. Gloſ- | ex meſimes les plus correttes, 
=—_ Furrecrematam ad 1 1þ1i4e5 avec Fapprobation 8: 
— — par VauthoritE deGreyooreXIN. 
 _ commell] paroiſt parſa _ 
| crete 


. 
* 
%. 


% 


Certe 


_- (09) 
c eſtoit deja bele ; 


Mais'comme depuis plu- 


fieurs ftecles les Papes ont tousjours eſtE fort liberaux des 
promeſles de choſes qu'ils n'avoient pas le pouvolr de don- 
ner; Innocent 111. encherit far celles que ſes predeceſſeurs 
avoient faites : Er outre wne entrere remſion des peche:, 
j1-promet non ſeylemear le C5el, mais auſſi un plus haut 


degre (q) de Gloire dans ce 
meſme Gt aux crosſez, C'elt a 


dire aux ſoldats qui eſtoient 
marques une Croix, & que 
Yon difoit avoir eſtE_ leves 
contre les Sarrazins pour re- 
couvrer la'Terre Sainte ; mais 
qui en effertt .furent employes 
ou cn tour ou en partic, avec 
Jes meſmes indulgences, contre 
les pauvres (r) Vawdows, quiils 
rene de Ia maniere du 

monde la plus cruelle & la plus 
inhumaine. Apres cela il eſt 
aiſE de your combien le pechE 
peut eftre dangereux, & dans 
quels penls 1] peut jetter Vame, 
Jos que Von - eſt ainſi encou- 
| TageE & incite a le commettre : 
Ee quelques foibles que ſoient 
Jes Lunueres & le diſcernement 
dun homme, 11 luy ſera aiſc 
dele remarquer, 'ſans qu'il ſoit 
neceſlaire d'en produire de nou- 
veaux exemples ou de nou- 
velles preuves. Concluons danc 
que ces princspes desPapiftes,ſont 
non ſeulement - ux, lors 
qu'sls ſont creus & mis en Pra- 
$:qize ; maic meſme qu'ils ſont 
pernicreus, & qu'rls rendent no- 
fre ſalut incertain, ou $1afef 
; Hoy rendent noflre damna- 
on" infallible, fs Is repentance 
#en previent Peffe&. | 


(q) Vid. Bullam Innocentis 
3. dat. Laterani 19, Cal. 
Jan an.Pontificart.18. & an. 
Lom. 1215. Mag. Bullar, 
Rom. Tom.1 .p.89.Sect.17.. 
dictz Bulle. Nos ideo.ce ſont 
les termes de la Bulle, om- 
nibus UPLENAM pecca- 
torus OMNTUM FVENI- 
AM indulgemus, © in re- 
rributione juſtorum SALU- 
Tis MAT. ERNIE POL- 
LICEMUR AUGMEN- 
TUM. Et ce Fuge Infailli- 
ble, du moins comme 11 le 
pretend, baſtit cette pui 
ſance de pardonner les pe- 
ches & de donner de plus 
grands degres de gloire, ſur 


la puifſance de lier © de de- 


lier,qu'il petend fauſſemene 
& ridiculement avoir eſte 


*donnee I St. *Pierre en par- 


ticulier : Mais tous les A- 
potres Payoient auſſi bien 
que St, Pierre; &il nya 
pas dEye:que dans le mon- 
de, qui n'y ait autant de 
drott que le Pape. 

(r) (tbolici, qui crucs 
4/umptio charadere, ad He- 
reticorum exterminium ſc/e 
accinxerint, ills gaudeant 
indulgentia, que accedenti- 


— 


\ bus a4 Terre ſantz ſubſidi. 
num conceditur. Concil. Lat. 
F 3 


ſub 


(79) 


ſub [#ngcexz 3. Czn. 3. vid. diftum_L.eonis Pape 4. apud Gray: 


tian: Can. Omni timore 9. Cauſ.33 Queſt, 8 


Mais outre que ces Principes de PEgiſe Rewaine ſont 
dangereux ©5 pernicieus 8 Vegard de ame & de Is Conſcs- 
ence; Et que, fi Is repentance wew previent Feffet, ils de- 
gruiſent enticrement I ſalut ; Vs ſont encore dangereux 2 
les confiderer par les yeux de la prudence civile ; & ils 
ſont pernscieux aux Princes & aux puiſſances Souperames ; 
puiſque . lors qu'on les met en Pratique, ils privent ces 
Princes deleurs Honneurs, de leurs Eflars & meſime de leur 
wie. 11 n'eſt pas neceſſaire d'apporter beauceup de 
pour faite voir la verite de ce que jadyance; elle 
n'eſt que trop manifeſte : & 1a ruine de rant de grand Prin- 
ces, cauſece par des Papes & par leurs Seftareurs, qui ap» 
prouyoient, & melſme mertoient en. pratique Ces prin- 
Cipes ſediticux dont nous parlons, ſufhr, pour aous en Con- 
yaincre. Je dis, Ia Ruine de pluficurs grands Princes, .. 


7. De ceux, qui n'eſtoient point Proteſtans 3 & celz 
'  devantou apresla Reformation, 


2. Depuis la Reformation ; des Princes qui eſtojent 3 
' 4 la verite Proteſtans, ont eſtE excommuniecs 8& de- 
pouilles de leurs Reyaumes & de leurs eftats, com- 
me Heretiques ou comme faureurs d'Heretiques; 
eft vray que la plus part de- ces excommunications 
n'ont eſte que des fulmins Bruts, qu'un foudre qui 
n'a fait que menacer, & que loin de produue:|eiter 
que ſon Autheur impie $'en cftoit promis, elles. n'one 
rages cauſe aucun mal. Mais nous n'en- avens pas 
0 yy aux bonnes inteatiens du Pape, & nous 
eyons remercier que 12 providencg du Ciel, | 


bl 
n'en 


7. Pour le premier, -les Hiſtoires Authenciques nous di- 


' Fene que le Pape (5) Zacharic 
(s) Etunpen ayantluy le depola SOA ou Chelpersc 
Paps Gregoire 2, avoit de- Roy de France yers le miliey 


| 


,_; 


du 3 Siecle. 2. GrogorwePTI. 
depoſa I'Em Henry IV. 
dans Yonzieme Siecle, & ſuſci- 
ra de malheyreuſes & de ſan- 
glantes rebellions dans PEm- 
pire d'occident. 3. Dans le 
12 Siecke lc Pape Sylveftre 11], 
excommunia 1'Empereur Hen- 
ry V.” Et magnas turbas in Ger- 


mans cxcitaty dit Vefbergenfis. 


4-Le Pape Innocent IH. excom- 
munyja' vers le commencement 
_ gwir; Siecle, Othen IV. 5. In- 
nocent '1#. dans le 'meſine Sie- 
cle depoſa IEmpereur Frede- 
yee IL. Egfin pour paſſer les 


» us PO Ren A TUE han. hl bs, pars Fr "> ORLAE: 73 > = I OT IO ""_ " 
"| - : 
% 
A. 
a . 
* 


poſe PEmpereur Leon /ſax- 
rus parce qu'il eſtoit contre 
le Culte des Iwvages. Cela 
arTiva Ch 729. via. Baroy. 
Ann.ad ann.7 30. num. 5.ou 
il adjoute. cette remarque 
ſur la depoſition de ce 
Prince.—-Sic | $0- 
fteris DIGNU,AM reliquit 


= rag ne in Eccleſit 


brijti REGNARE Sh 
NE HAERETI- 
CI PRINCFPES. Er ce 


Cardinal appronye par tout 
cetre dodrine,OFc. vid. Ba- 
ron, Yd ann, 5 93. num, 86. 


autres ſous -filence, C'eſt 2 ces principes dereftables que 
Pon a teusjours attribute & que Von imputera tousjours 
la mort de Henry 11.8 de Henry IV. Roys de Frence ; & |:8 
Aurtheurs impies de ces afſaffinats barbares avoient eſte 
inſtruits & confirmes dans Ia croyance. de cette doQrine 
diabelique. 11 eſt plus que conſtant, que FaQion dereſta- 
ble de Faques (lement qui aſſaſſina Henry 7IL. fur haute- 
ment-loiice & approuvee par le Pape Size F. dans cette 
Harangze (t) egalement fo- 


mouſe & impre,quiil firau Con- (t) Cette Harangue impie 


ſiſtoire des Cardinaux, qui 


ſans doure eftoient auſſi farts- 


fairs de cette ation que le 


de Sixte Y. fut imprin ee a 
Paris, en PAn. 1589, ſu'- 
vant PEdition latine de 


Pape te pouvoit eſtre ; & - Kome,commele certifient 3. 
furenſuire” imprimce 8 pu —_— >"rvng dans 


licea Howe. Marque evidente 
que quoy qu*tls deuffent ayour EI | 
hones- d* une ation 2ufſi abominable, ils n'en avoient 
pourtant point du tout; Car aſſurement ils n'euſſent®ja- 
mais imprime ce qu'tls n'approuvaent pas. 


\ 


-- 2. Mais & ces maximes-& ces principes de I'Egliſe de 
Rome, fone ereux & pernicieux pour” toures les 


puiffances Souycraines en general, meſine pour les Princes 
| F 4 Catho- 


") 


GCaxboliques Romains, comme il: paroiſt par ce que nog? 

avons dit; ils lefont beaucoup plus pour les - 8& 

,pour les peuples Proteſtans, qu'ils epropremens bien 
Car 


us particulierement. 


- 7. Tous les Proteftans, Roys & Smjets, eſtans decharis le 


(a ) La forme de cette ex- 

Fommunication ſe. troave 3 

dans le corps du 

it Canon, lib.7.Decret. 

lib 5. Tir. 3. .de Hzret, & 
Schiſm. Cap- 9. 


_ 


| .(b) LaBulle de PExcom- 


unication eſtdatge a Rome, 
an. 1558, qui cltoit le x I 
OG Eligabet.. 


i nceyngus hrs 
_Mearchioudli, Ducali, Re- 


gia, ſeu NY prefal- 
geant. | 


. meſme MalabAion, 


retigues, ont eſte excom- 
maneEs, & Rm 
(s) ſolemnelemens par 

Pape: Paul I. Il y.acn- 


 viron 120. ans: & afin 


que nous ca pulſions pren- 
recognoiflance,la forme 


de cerre eXcommunicati- 
onacſte depus 4/5 pond 
dans le _— 
Droit Canon. na = 
communication eContient 
pluficurs particularites 
__ deremarque ; com- 
es R Que Tous les He- 


uehque (c)dig- 
its Lad Ty Barons, 


hs Comtes,  Ducs, 
Rags, | 20g 5 nm ; 


en Cxcepter aucun, = 
pris dans Ia 


toys. compris 
& dans le meſme Anatheme. 


2- Que non ſculement les Heretiques de ce temps13, 
Cone leg obgets de Cctte excommunication ; mais -eufſi 


(d) Quicuuque HACTE- : 


"NUS 2 fide deviarum, 


Fu IN POSTERDM devis- 


&c. 


id ſeu is Hereſis inci- 


TOUS ceux qui-(d) DE- 
VOIENT ESTRE. A- 
FRE EDX; - Deſorte 
75 ENS 
es Su 
mw ſone. gr 
auſſi bien ſous la Male- 


. dition, que Peſtoicpt l2-Reype Ebzebet, & 'fes Su- 


4 
— 


_ {ets au premirp an du 


nc de cette Princeſle,, lorſe 
-F l2. Bulle fur Pabliee pour 14 premiere fois, 


3: Qug 


C ty. 


(73 3 
- 36 Que certe Bulje ne fac 'poicit donate 5 lo legers; 
&- avec Kwan # mais us le fut apris une 
. weave © (e) © ation 
avec les {Abram - (e) Habits cum (ard. de- 
leur Conſeil, © de leur © Arg men & de eo- 
conſentement NANCE. conſilio, unanimi 
Ceeltoir ce ſemble ' une Wden/n, &c. 
aQion auſh premediree, *. 
& faite avec autant 'de ddiberation, - quelle eſtoit 
- impie; Car on ne peut nier qu*lle n'ait eſte impic, 
8 elleſera tousjours regardee-comme telle pir des 
Juges francbits; 8& non paſſionnes.. 4. Que 


ue les - 


pemes que cette Balle inflige aux' Heretiques, ſont 


(f) LU Excommunication, 
is Suſpenſion, ls Privation, 
| 84 rontes les autres peines, 


ym mg Pape ait jamais 
cs contre les He- 
retiques, * dans quelque 
Canog ou dans quelque 
2urre-conſtirution que ce 
ſoit ; & Paul IV. confirme 


. & approuve dans cette 
Bulle*tous ces Canons & 


toures: ces” conſtitutions, | 
elles ſoient - 


| & pretendqu' 
RT 


bor Re (2) Re dou ———- 


al en eſt de meſ- 
| des Mar- 


quis,: AC, & des 
Ducs) ils font TOTALE--/ 
MENT & POUR JA--- 


(0) Onare PN, Ex= 


communications, inter, b 
Privdtionis Puna, '# ZOI- 
BUSYIS Rom: 
aut pro TALIBUS HABL- 
T1S, per eorum Literas ex- 
travagantes,” ſeu in Conch 
> jeu Patras Decretis, 

(5 Canonibus, eh, Zo 
DOLIBET contr 
reticos lates, approbemus, 
innovamus,s PERPETUO 
I velumar,Oc, 


(E) Regnle Reenir & Imperio P 0 

S & IN TOTUIM 
ſont PRIVATI, ©& ad ills 
de catero inbubiles &- IN- 
CAPACES. 


MAITS> PRIVES de leurs - Rojaumes & Py leurs Em- 
pores, 8 rendus incepables de les jamais poffeder. 
| La meſme cenſure Seltend ſurles Eveſques, & ſur les 
t eſtoient Herersquzs, lors que Cette 

Bulle furpublice;; 8 'ſur cent Qus in pofterum in He- 
Heretiques 
A 


feſen incident, quiPOURROTENT e 


(74) 
A L'ADVENIR. Ec la conſtigation dgapoms | 
MalediQtion, n'elt pas pour un temps  ſculement ; 
mais CONSTITUTIOQ IN PERPETUUM- VALLE 
TURA; ceft une Conſtitution, & ua Anatheme, 
gui devoit avoir lieu, & eſtre en force contre: les He- 
retiques,' powr towsfours,. De plus, 11 welt pas þeſoin 
| icy Cune Procedure juridique pour - canvaincre une 
perſonne d'Hereſte, avant PAnatheme tombe 
ſur elle; Mais, £0. 1PS$0 ABSQUE ALI&V0 FU- 
RIs VEL. FAGTI MINISTERI0, (ce fontlespropres 
rermes de Cre Excommunication impie )- Tous Jes 
Heretsques, fans eftre accuſes ns convaeencus Furids- 
quement, ſont aftuellement © en cette qualite ſous Vex- 
communication, Deſorte que ſ# efle Britannique, 
& route lo Nobleſſe Projelance 4 Angleterre, tous les 


"> Vid. Conſtic. 34. Cle- 
mentts\ Papz 10, qui ſuit 
imicdiatement, & Alcx- 
anedri 7. conltit. 16, dat. 
Romz an. x 656, In Bulla- 
rio -Rom. Tom. 4. Pp. 218; 
ou nous fommes renvoyes 
_ « pluſigars autres formes 
ge cette nature, 


| _ diſent, vils fayoriſent 


.  Arcbeveſques,tens be Eveſ- 


Fes, corane chic (bd) re 
ceptatores, fautores, Oc. 


| Ft rous ceur qui les re- 


ceuront, ow quiles favo- 
riſeront, font aEBuebkement 
excommuniesÞ8: mauditrs. 
Et icy; je ſouhaite que nos 


Papiſtes d'Ang erre, 


=_ ſe piquent aucant de 
delite,que qui queceſoit, 


leur Roy, comme de bons 


& de veritables ſujets, -ou$'ils ne Je fanc-pas?+ S'ils | 
# - Acle font pas, ils ne ſont donc,' ni ne peuvyent cltre 
de hong & fideles ſujets.; Sls le font, ils deſobeiſſent 


done a. leur Juge Soyverain'& infaillible;. & ainſi ils 

£&. trouyent ſons ' une meſme excommunication, 8 

* ſons une meſme maltediQtion, que neous ;- & par con- 

ſequent, ils ne ſon poine membres de cette Egliſe 

| pat” quils exzireac f forts quoy'i qu*avec peu 
@n. | + nn 


2- Mais comme ils craignoient que cet Antheme ne pro- 
duifiſt pas Veffet qu'ils Seſtoient promis, & qu'il 
ne foudrejaſt by, ' Proceſtans, quiils . regardene 

| quoy 


| 


" Fe tow 


& Pas, alors. ils we Page 
$ 


« 075) 

oy qwinhuſtement, comme Jes Heretiques les plus 
GER plus dangereux qui ſoient au dpades 
ils ſongeErenc a trouver un moyende joiier a coup ſcur, 
& je nedoute pas qu'ils n'epfline'altþ dicn aiſes que le * 
ſucces eyſt repondu a leurs eſperances ; ainſi donc pour 


_ - rendrecgtte excommunication plus efficace,ils reſolurent 


delareierer JRometousles ans,leFewu- 
dy Saint ; £2 quiils font dans cette Bulle egalemient fa- 
Cenc du Seignewr: Ou (a) Voyts une forme de 
tous les Proteſtans, Prin- (ans Bull dans le Bullaire 
ces & Sujets, fone Ang- q 

themartiſcs nom parnom : 
Nous (b) Excompunons 
& Anathematiſess; dit le 
Pape, Tews les Seftatcurs 


de Har, de: Wiclef, les 
gle 6s 


F 


: . 
Calrineftes, 


Langliens, 
Huguenots Sc, 
ceuey ques les RE- 
GCEURONTI, DEFFEN- 
DRONT © FAVORISE. 
R9NT.. Et icy derechef, 


* 


L 
OS 


C'eſt & nos Carboligues Romains, de confiderer ſericuſe- 


ment, & quelles cxtremites, I ambition © Forgueil ſans 
exemple deleurs Papes, les areduits: Car fi ſelon que + 
le requeert. leur devair, ils defendent leur Foy, 61s 
font moudirs excommunies g Rome 3 Ex v'ils nele four 
ent pointenyers leurs Princes 
de ces dbvoirs de Fidelite, wuſyuels les Loix divines 
$ nawrelles les obligent indiſpenſablemenc'; 8& par 
conſequent 5s ſerous weudsts dans le Ciel, ſelon lewrs 
averices : | Et. icy. la queſtion ſe- peut reduire en deux 
mats, & .les. Catholiques Romams ont intereſt d'y 
repandrey. 5'ils ſous :reſoſus Fobeiy & Dicu, ou S'ils yeu- 
lent obeir' #w Zope. - | 


3- Mais ce n'eſt pas encore tour 3 Car aprEs avoir lanes 


FPAnatheme & FExcommunication contre tous les 
Princes Proteſtans ; apres les avoir depolez, we 
| POUlES 


676) 
2 | pouil|&entiercrment entierement de leur Dignirs 8" de leur pu- 
ee ter ale ating +une inca- 
. .- patir6 ecernelle;” &" apres les avoir mis hors d'eftat 
* *"7de pouvorr- Jawiais rencrer dans ces. Droits,' & dans | 
TT » —- poem ot rat un autre Anatheme qui eſt 

25.1 Gu premics/ ſale" iMeneciaro- 
| T .* Leurs Sujets ſont de- 
Alte "Jidbase \de:tontes © Jes 4 de- fidelits, 
dans lesquelles ils eſtoiane ®' Vegard:de leurs Princes; | 
> 3 Ecils en ny C ranrqueces Princes ſont ſous 


C'efff ce-que nous apprend Ia 
-;, ,Decrerale 'd*Honerius (c) 
; 4 mt: 'L a-eſtE paſſce en 


8 approuvec 
par: 'Gregoire (es) XII. 


—_ quelque (f) 


ounce, \ dit elle, ſes SU- 
- FEXS. WE *'LOY DOE 
- . VENT CAUCONE FL 
-  . DELIF. Ceſt 12 le 
Tilere; 8 il ſuit apres 


= prone FOE Fa $f 
Ts eh: - * 
NUNCIETIS PENITUS: - 
SABSO | | 


” Ao: DE LEUR 

Mr on BE: FIDE- 

LE, $288 gue lewy Scig- 
neur demonreroit 


cxcom- 
" 'Alneſt: ne- 
cefſaire devous = com- 
ae Cette rogers peur 
 Majefts "Britanns que, 6: 
pour 


_ On | 
pour tous les Brivr Provgflan, qui ſont 4 ſie 
ger T's 4 oy. OD ils 
e dolvent # leurs Sujets es Puisque. 
ns Sujets Fae perſuades por leurs. jb pau 

| &f gr te hantonge er definstive de leur Fuge 

- Souverain © 5nfei Quiils ne darvent aucunc þ- 
| a" aN # leurs Sawoyraiar, 1 1ant wales Jons excomme- 


4+ 'G# 

TEE Thi rare 
ape, ſont ; conſe en plus grande, 
..produiſcnt, bs ms Gln ap Crane cmadts bw 

| * Plus perniciens, que tous ley precedens ; Car,tous les 


pas encore CSE Cur PILES | 


cations, quelques grands qu'ils ſoient en leur genre, 


ne ſont pourtant que texporels 3 EN CG 
icy ces Princes. excommunics ag Ky 4 A 
Pays, & 


ques 

ue leurpuiſſance. Hoyale,leurs hom 
font Mats, diſent ils, il ya un autreeffer de 
ces excommunications, un effert fpirituel & qui re 
garde 1'ame, qui eſt le plus grand des malheurs, & 
qui entraiſne avec ſoy tour ce que cette ame peut 
refſentir de. miſere.; Car, diſent ls, les Hereriques, 
Ceſt A dire les Proteſtans, mourans . excommuni&3, 
comme font tous les bens Prateſtans, ſoar eccyweBement 
demnes. Car, 1. un fort 


.malbturs 'que produiſent juſques icy leurs excammuns: * 


grand  (b) Canonifte An-  (b) Excommunicatus 
glois qus proot ME_MBROUM DI.As 
: le Papiſme BOLL Lindewoodin Gloſ- 
an 2.. ſa ad cap. Seculi Principes. 
farms, mL Verbo, fi 
MEMBRE }. DIA- 
BLE; Et '3 cvs 
Cette » 41 cite 
ELD) Ca- (1) Gratian. Can; Omnis 


on. Mais nn autheur 


bien plas . conſiderable, Quzſt, 
queLindewood ni Gratian, 


. Chriſtianns, 32, Cauſ. it, 


3+ 
'& 


ion. > 


| 


VIT. Baron, annal. Tom. 8, 
ad an. Chriſti 593.num.86. 


| () Gregor. 7, lib. 4." E- 
Piſt, 2. & 23: Er lib, 8, 
2T. ES: 
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yons 
| dre quel eſt Je ſens de ces Tihtres que Pon mce 
Chadirewns 2 bs te de ces ſortes de Bulls exCcom- 
(c)Bullario Rom, Pauli 3 cov © ().DAMNATO. 
| - . c , 
Conktir, 7, p. 704. Tom.te & Excommunicatio Hen. 
| VIII. parle Pape Paul 3. 
(d) Canſtit. Pii-5.. 101, (4) DAMNATH © Ex- 
Ibid. Tom. 2. Pp. 393- Edit. commanicatiro Elizabethz 
1655. | per Pie 5. Ou 11 fmble 


| par ce que le Pape & le 
Cardiaal nous ont dit cy defſus, quece n'eſt ,pas une 
damnation temporelle, qui eſt Je but, on du moins 
unique bur de ces ſortes d*Excommunicatians ; mais- 
que la Damnation eternelle & de Fame & du corps, 
eſt ce que ces Anathemes impies '& peu charitables 
tachenr de procurer. D'ou 2ulfi i! Senſuſt manifeſte- 
ment que tous les Proteftans, Roys & Snjers, Prin- 
ces & Peuples, qui ſont aQtuellemenc anathemariſes 
& cexcommunics par pluſieurs Bulles, & par Ps 


\ 4 
F * 
Th 


NP... L 
fulminarions Papulex. worm þ + condition Gin 
laquelle lear falur eft preſque deſeſpers: Er. ain 
Par cette Theologie you Qnellitnae 8 peu charitable 
de 'Egliſe Romaine, Sils meurene ſans Fabfoluctioa 
de Home comine ils le font & comme. ils le doivenc 
faire, ils ſone eternellemenr daman&s.-. Je dis cecy, 
non que je croye que ces Bulles'&. ces excommunica- 
tions Papales produifenr, ou puiſſene produire de 
. pareils effers,. ou qu'clles ſoicht capables de Jetter les 
ns, ſoir Roys ſoirſujers, dans ces pretendus 
dangess 3, Care ſais & Je crois que ce ne" fone 
- des FEchurs qui ne font qu'eblouir, que des ſulwne 
bruta, quedes feurx afrificiels 8 des fuſecs que 'on ne 
doit point craindre, en un mor qu'clles ne peuyent ai 
_ blefſer leifrs ames 4 preſent, nz empecher, leur Lalue 
" Cy aprEs; Mais malgre tout ceha, clles teſtre 
tres dangereuſes 8 tres pernicicuſes aux Princes Pro- 
eeſtans 3 en ce qu'elles ſervent 8 peuvent ſervir 2 en- 
conrager leurs Sujets Papiltes 2 ſe rebeller, 2 deſo- 
beir 2 leurs Sonverains,8 en un mot A faireen ſenretsE, 
du moins pour cequi regardela conſcience, & la bonte 
ou Pinjaſtice dePaQion, toutes choſes pour procurer 
leur ruine. Car ceux qui recogneifſent authorite pre- 
tendue du Pape ; qu1.crojent qu'il peut. priver leurs 
Princes de leur ance & de leur authorice Roy-- 
ale, &quilPa aftuellemenc fait 3 qui! peut les abſou- 
dre, & qu'il les a abſous de toutes les obligations & 
de tous les engagemmens de fidelite qui les artachent A. 
" eur; que leur Priace' eſt maintenant un membre du 
Diable, 8& qu'il ſera immanquablement.'damn& cy 
aprEs; &*enfinque ce n'eſt pas un meutre que de leruer : 
Ceux, dis-je, qui ſe ſoumetrent au Pape, &, qui croy- 
ent ces Dedtrines impies 8 erron&es, (comme tous 
ceux qui recognoifſent le Pape ou .I'Egliſe Romaine- 
- por infailtibles ne -peuvent fe diſpeoſer de les croire) 
ne ſont querrop incirEs non Teulemenr'a ſe rebeller & 
3 deſobeir, mars auſſi 2 entreprendre d'abord, quiils le 
urront, & que 'Foccifion' ſera: Favarable. Luf. 
a vie de leur Prince, comme eltanc une perſonne odi- 
euſe'& aux homes & J-Dicu, & declare cel par le 
3 "T0 Pape 


Sur tout voyant 
fi en cherchant 3 ofter la vie a leur] ; 
- leur; leur memoire ſera beaite ; 'Þ aa charnP wa cou- 
cis en Letcres rouges dans I'Almanach, & enun mor 
: og, dn \ioins par ceux de leur 
____ parti; F_ chacun , Garnet & les 
| autheurs dela vos be bo ont reconnus pour 


a ils avoient tachs Tn furle Roy, ſut 'TEgliſe, 
ſur I eftat; Ec Cautant plus, qu'il.o'y 2 que 
trop deraifon de croire qye tant quils vivront,$; tant 
20008 en auront & les moyens & Poccafion, ils pour 


uivrone Ces defeins noirs & ſanglans. Grand Dieu, 


;w ſenl nous garemtir de ces dangers, detourne de 
us wo Ces Jungfe: pre ſages. | 


Ce ſont la les matinies & les doftrines Cognues de1'Bgliſe 


Romaine, qui ſont approuyees & receiies par Iauthorits 
Sonverainie de cette. Egliſe, & qui dans 1a Theorie, & lors 
* queelles fonr bore prove tres dangereuſes ;| mais 


ſenrmiſcs en execution, 
agifſenc ow ces Ces 


qui dans 1a prati > Gi 
Jf 


<9). 
uficurs flecles agi con- eſte haucement. prategs & v- 


a ces'principes; favoriſe, par 16 Papes ſui- 
vans. vid. Bullar, Kom. Lugd. 


655 "TOS: -p.738. 


pra 


oe, les Hiſtsires erraggeres 
biet que les noeresen fone 
. & nous apprengent en 
 meſme temps combien de meurtres ſanglans & barbares, 

combiended depoſitions de Roys,8 combien de funeſtes Tra- 
gediesdoavene la naiflance 2 cerreDoQrine 8 a ces pratiques. 


3. Je pas legeremege f t fur horrible Maſſacre des Vad- 
qui « 75 1-4: oh nt a ces prificipes ohr eſt per- 
. ſecures par le fey, 8 par Vepce;* executes par des 
armees (þ J enrieres,  & 
foumis a des Tribagaux, 

uiſition : Deſorte 
- que es milliers, ou pour 
mieux dire,un nombre in- 
| finjde perſonnes Ingocen- 
tes.,ont.  cſts, de V'adveu 
_" meſine des autheurs Pa- 
, Piſtes, inbumainement maſ- 
ſacrtes, ſur touten France, 
. pour; ne point parler des 
Autres Pays; Ec cela Cauſa 


ys {5 3naudeeg, fans leur avoir dit pourquoy on 
Jes perſecutoir, & ſans ayoir vouly- entendre leurs 


(q) Vid. Matth. Paris ab 
anno 1.100. Hi Val- 
denſium. Direltoriuim Inqui- 
ſuorum. Hiſtoriam inquiſi- 
toni. Armachanum,de ,S$14- 

' tu ©& ſurcefſ. Ectleſie, te. 

Ce Direforinm Inquiſito- 
rum dont je parle a cſte 
ecrit Par. Nt e. Emericus & 
eſt imprimE a Vealce en 
1607. 


3. Fe vous ; prie de fare un peu BY Ek fur: cette ation 
; .. prodigicuſe are, ſur ce grand. & -dereſtable 
| cre d&s.Proteſtans te France; qui fe fit en Pan 

$72 5 3 ol ſoit, a Paris, ſoit en q aurres endroits du 


"ORs plus de 30. ou 
40000 Iznoccns. Pro- 


* 
' fureac Foe un 
p cruellement Maſſacres 
# les Papiltes agiſans 
les principes done j "ay 
pale Ec bien loin que 


re horrible ation fuſt 
G 


ts ) Abrege | Chronolp- 
gique de PHift.. de afro 
par Mezeray | imprime er 

1667. Tom, 3. p. 1082, 
1086.ad an. 1572, . 


publique- 


(82) 
publiquement deſadyvoiice 8& condamnee par I 
Egliſc ; & que les Autheyrs impics de ce 


Maſſacre 
fulſent purus; la nouvelle en fur regeiie 19 TO 


(c) Cela eſt r port& & * 
alto S de Then: Hifori- | 


Ee & non 


fupet.nid Hiſt Thuzsi,lib. 


53- ad an, 1572. Þ. 837. 
_ Edit. 4620. Et par Srads 


de Bello Belgico, lib. 7. p. 
$7 3+ Edit Rome, 1648. 


la derruere- joye, .(c) '8& 


 avoit eſte Fanthenr & le. | 


de ce crime; 
ou du moins comme $'] y 
2voit cu _ 7 
yoyene particuli- 
ere a Foe, Ms ferepan- 
dit dans tous les licurx, - 


on ©xs nouvelles furent port&s 3 marque "evidente 
qu'ils. approuvoient cette doctrine impic, &c ſes = 


nicicux effers. 


3- Pour paſſer ſous filence plufieurs editions & phi- 
fieurs > que ccs meſmes perſonnes & ces 
maps ibn ie  duremps 

de Hewy VII. apres quit "eur t Ia  Sou- 


verzinnete. du 


d'Edward VI, il eſt conſtant & maniſete, 
poulle par les meſmesprincipes 


meſme parti 


ins 


{3 ape le 


les meſmes intereſts, fit "de iran onda 
r8:ions fous le Regne & Elzzaber, & fit tour ce 


(*) Voyes la Chronique de 
Specds, an Regne d'Eliſa- 
bet, an; 1584. ou i! pale 
du Docteur Parries,. qui 
cite & enconrage par les 
Jefuices, par teCardin. de 
Caſme, & par le Pape, qui 
lay promettoient une indul- 
gence plenicre pour ce qu'ils 
appdloient afte meritoire, 
avoit reſola& entreprisd'a[- 
lafliner cette Reyne. Voyes 
aſh la meſine choſe de Ed. 
Eſcuyey qui ayolt EMTepris 


pots 6+ +6 


ber Maang edtager 


quiluy fur poſſible} pour 


elter_ as La we 


2 


& cette adtion detifiable, | 
je Pape leur accordoit ſa 
benechRion,' & fon aſ- 


- fiſtance. Mais 'd'abord 
ante. 


que bc Ciel / 
que Howe maudifſoit avec 
rant 4'impiexe, ces cntre- 


riſes ſe trouverent ſans 


CN P. Pie V. 
i Keener ita 


| lererre d'Ifrlande 4 - 
"w_ "I AO a: I 


PRE res fe 


wy envoya iworn- 4 
_ Jo 6 Che” ans roms. 
—_— bck Saints ſe le 


by Þ & ks 


Ng __ 


_ foirnidable rey ng eh 
:-*1 tietertent defaite; 8 les 
 .' > defſeins impies du Pape furenr Abbalameen and, 


$4 {3 


. ;:C'et I4ire par 1a maih init bo te du Ciel, 
420? i Eyar une Providence egalethert ettent miſericordicufe & 
s 'Eec ceMirac e v4 A 


| $8.31 


a 


nombre, «que 


. al 'de cette flortep le Duc de 
rivet 


-Jurane-&eni'blaſ} 


(83) 


EIT? phemant, | ul Erai noit que 7e- 
* 2 fuk "ChrifÞ ne Fufi devenu NS nol ue 


om: *—xagees la Reyne ſuf 


les meſmes s. voy 


Speed .en 1a yie- d'Eliſ. pag. 
W206. 122, - 


(d) In tione Eliſebe« 
PE = 


ae. ar fratrem Rob, 
- Caro part. x.cap.3.Sect. 4, 
P. 7. 


non fant pat” les viiſſeaux de Ja Sts =p, eftoient 
par des des temm- 


viſible, que FAdmi- 
"Medins Ki lonts! dit 


+ pronatie In" cexraordinare qui avoit faire, & la 


| maniete furpienante dont elle clioie arriver, & 


© IE 


978 fon Ela 


Ja main du Ciel ; dit. d'une ma- 
heuſe -&- plus fa 
ig dombertre Mikdv 


iſfance Es evidence cet 
pu rs 


Tre artribuoic ”y maine de ſes 


4. Ceree Reneeſttnt morte, les bh F'Y 
SW be mmoururent pas on, elle; .le Pape & 


tary 


7h 


party 


A SU RPA wereerryt _—_ _ 
- - wo y 9 OK - L rm. : CO PS 7 
"0 AE Ir 2 oats te en en, "or I . 
I : - _ Wioaft - 4 my 
: a 


a EE OE RR 
ES.» MA OGG ca GAR 4 


- Mr Wan 94 Ay bs K 
p F , EE 4 
* 


Ws 


....evidemment. 1 


wo Voy "i Aftcsdu Par- 


Jement 3-Facobi-cap. 4» F.. 
ou le. Parlement; parle des 


TE & cat IN FERNA- as "ms : quelque-- exemple; 


(34) 


wvirent leurs defleigs 8 1eurs entreprifes 


xmpies avec auffi-peu de 'relache +& avec aurant/d'in- 


 uſtrie quy/auparavanr - ils voyozent. &. ſayoient que 
le Roy yacques; qui eſtoir Proceſtant, eſtoir Ie Suc- 
ceſſeur 8 Vheritier legitime dela Couronne. d'_An- 
gletcrre ; cependant ils \mirent.en; uſage rous les Ar- 
tifices que Home leur put fournir pour Vempecher d'en 
prendre poſſeſſion : Er pour cet-effer le Jeſuite Parſon 
'ecrivit un liyre pour prouver'ce w ui eltoit pourtranc 
» ainſi que Parſon le'cognoiſloic ſans 
: doure luy meſme 3 puis que le Roy Facques o'ayoit,point 
- de veritable droit alaCouronned' Angleterre ;que tous 
:» JeSdroits'8& routes les. pretenſions:des Saxons. & des 
© Normands &*'des maiſons: <Tot &de avg; <peE 


.& Hh ol SK, advancer: kak 
 Vles & umop#es; 10s inventerent-Be1r Deraver 
wne conipiration { {i barbare, +| detefiable, & ſi\prods- 
greuſe, que jamais les Payins, ni tEnfer-meſme n'cn 
avolcat encore EXcCutE: ni meſme ipvente de/\pareille. 
_ iFentends 1a (@) Graftrre- | 
Dn Aces... Pomdres's - 
BE girpasuncrimg ordt- 
» Bire, dont: on: puſt four- 


- comme - de Feuer (we Roy, 


SO Es WR AS + ons BG te 
0 AS n xa 1 os 


RATION DE LA-POU-. 


DRE. a CANON. , (I - 


eſt en Anglois ) Et les au- 


- theurs desquels Haprisce 


'11 dit, cites 2 laderniere 


Page auf Traits; comme. 


Sigh vn-\Prince, 

&e: Mais Ceſtoir un 6rint 

f £ =_= , 5 

- un- beat: (eraitrs-qui gui-wa Jomar rw depares!, 
Lennart Tiltre &#MISTOF- : : /! Pn ro. _ ome, 
RE DE. LA: CONaoPI- "no; Jeſujre, de faire 


+ Juter 1.095 Fair. tout un 


\* ;Parlement, le Boy, bes Seig- 


. neurs,; '& les Compyunes - 


de tyuer tout un Royaume 


-; dans! ceux iqus. &» repre: 
9 ſement nous les puerics, 8: 


cela 


-meſme- ſoup-Conner, Je 
danger. Mais quoy que 


JR 


cela en un moment, avant 
-_ qu*on euſt pi prevoir ou - 


auſſi 'Hiſtoire auchentique 
du Jugement de ces Trai- 


tres,” que I'on reimprime a 


preſent, 


el peuple, pour ls confufion 


1 ©. berg: 
'*2 moyens qu'ils'crurent les 


__ leursfins, & a introduire 


3. .\''Tetre Confpiration fuſt 


' prodigicuſe-dansfon impiete, ſur-prenante dans 12 
. Maniere donr | elle far teniie ſecrette,.' © caches ſous 
terre © dans Pobſcurite ; Cependant toute leur. pu- 
$ſſance, toute leur poliroque ne (put jamais empecher 
© Ia providence de Dieu de la pencirer ; i] fugimpoſlible 
de la cacbey & ces yeux qu went tout. Il vit' cette 
ration epouvantable, & par un effet tout par- 
-eicuher:deiſa Miſericorde ; 1] permit queelle fuſt de- 
couverte- pour Je ſalut ©5 I#-conſervation de ſon 
leurs: adver ſaires, (1'pour- 
tant uls eſtozent: encore capables'd'en avoir 3 pour 1a 
.:. bonte perpetuelle des Papiftes & de leur Religion,qui ap- 
: - Prouve ces _—_ abommables, & qui: meſme incite & 
les homgnes A les commettre. + 
: Lorſque le Roy Facques fut endormi avec ſes Peres, 
& eflevE 2 un meilleur Royaume, ou il eft hors de 1a 
porteEe de ces .conſpirateurs, ſacrileges, & on 11s ne 
peuvent parvenr, a moins quiils ne ſe repentent ſe- 
: Ticuſement & de bonne heurede ces entrepriſes bar- 
bares & inhumaines ; leurs defſeins ne s'endormirent 
| point, & ſous le Regne de Charles I, 11s pourſuivi- 
rent leurs conſpirations & leurs entrepriſes pour Ja 


ruine de notreEgliſe, & de notre __ Avec au- . 


eant de chaleur,qu'ils avoient fait ſous le Regne de fon 
Pere: Er cnfin les: choſes allerent filoin que n'ayans 

. plus d'eſperance dereuſfir, on jugeaqu'il falloir ſe des 
' faire;du Roy (6) & de | 
Farcheveſque de :Cantor- 


(b) Cette conf} piration des 
ce ſurent 1a les 


- Jeſites & des Papittes, fur 
decouverte par Andre de 
Habernfeld au Chevalier 
'W. Boſwel | Ambafladeur 
d' Ampleterre 3 la Haye, & 


R | ating oetteReligion quils nom - par CC uy cya FArcheveſque 
1801 : | | 
_—C_  "*W3 ment 


-q . plus apparens, 8les plus 
- /* 5: pfopres- a: les - conduire x 


- 


my A Cantiloy aged la mort 
 _caique, Poriginalf fattrou- 
ve dans"ſa Bibliocheque, 
& Cabordamprime z & de- 
Puis il a eſte re-imprime 2 
Londr.s enz678.ſousceTil- 
tre Lz entrepriſe des 


by =, ſous le- Regne de 


(86) 


fanſſement, Cerbe- 


 kqueS Chreiizenne. Foy 


i} eſt bien yray que 

meurtres Lz -ces A Caſ- 
pats batbares pourroient.., 
bien advancer la Religion 


_ des Tyrcs, & les erreurs 


de Mahomet, '8& fi yous 


quel on. , ho x buagfa youles, Jornada mais 
————_ conſpira- TY 14; gun” rp ont 
Dat? Re rien c jamais41s nc peu- 

fie 6 Pis, reareltes des moayens Leg:- 
| Himes, & qu'i] foir permis 

&'employer pour lypr ion du vcritableGbrifbiant ſec. 


| ion. contre la yie du Roy 
Charles 1. A 975 de Þ &c. fur 
pr par ung perſonne de condition '4  Ambaſ- 
:; VF. Juglcterre avoit alors en Hollands, 8: 
Par FAmbaſſyour. a A Fapprit au 
Roy. EcVToriginal en ayant eſte crouve dans 12 Bib- 
liotheque de FArcheveſque apres £a mort, il fut d'a- 
rd public & imprimE, & jen ay un exemplaire cn- 
rre mes. majns, comme pluſicurs aucres en- peuyent 
ayoir, Environ ce temps13 commencerent nos mal- 
heureuſes guerres Civiles, & nos Confpirateurs ani- 
mes par la perſuaſion ' de ces doftrines & de ces Prin- 
cipes Sediticus, & encourages { & affiſt(s par le Pape, 
furent les -premiers en armes, 18 commencerent 
certe ſanglante rebellion ;- Erdefang froid ils maſſ- 
crerent en Jrlande caviron topooe. Proteſtans,ſans y 
eſtre incir6s par aucune autre' raiſon, que par leurs - 
Principes impies &erronecs, par leſquels il eſt per- 
mis, & meſme meritoire de tuer ag Heretiques, pour 
advancer la Foy Catholique. /Cela;/ n'eſt que trop 
connu aux .deux Royzumes d\, Augleterre &. d' Ir- 
lende. Enſuite lors que dans. les. de cette 
Rebellion farale,q loi ſouftenue t par 
$o- Ang Anglois, & ſous main pardes Papiſtes;ce bon Roy 
. & mis enpriſon dans: le*defſcin de faire par- 
nigre f2 eefte ſacree ſur un eſchgffayt;''car-ordinaire- 
ment 


w w Se” Pp OR % RE nt) ge. 5 i 79 F_ 
# - , 
($7) 
: % . 
a 


mentil y 2-peu de diſtance entre la priſon un Prince, 
\&. 1a. mort; nos-Coalpiratcurs Papittes tinrent 4 


Londres une afſemblee | 


_ irene ſavoir I'eſtat des affaires d' 


Preftres & de Jeſuits, 8 


leterre | 4 une 


Societe des leurs qui eſtoit 4 Paris, dou Vaffaire 


Cc) fur renvoyee 4 ; 
: & dela par les meſwes voyes 
des ordres & des inſtruQi- 
ons furcnt regyoyees 4 
Londres. En un mot il 
A determine, qu'il eſtoir 


aljemblec des Preftres & 
Zeſuites, quiettoient 


4 Longres, | jurs ſs mort. 

* Celtunewerye 4 preſent 
univerſellement cognue, 
_ & public (s) par uae 
. Perfonne dodte & pieuſe, 
quieſt & convaincue &gui 
a des preuves ft incon- 
teftablesde la verite de ce 
queelle a ecrit, que en 
{era yoir laſolidute, com- 
me elle a deja-offert & 
romis dans <es ecrits de 
faire, en cas qu'on le 
ſouhaittaſt ; Mais jen'ay 
pas encore ouy dire 
«po luy ait demande 
eclairciſſemens ſur ce 
ſujet ; | quoy quwelle aic 
publiquemenc  proms & 
— dans = ou- 
' Yragesquiodltt veu lejour, 
d'cn- donner des preyves 
copvainquantes; Je doute 


mine parle P 


G 4 


(c) La queſtion remiſe -2 
la Sorbonne, -( qui eſtoit 
alors tout a fait dans les 
oo _> Jeſuites ) par- 
es Jeſuites-d' Angleterre, & * 
qui fut envoyee de Londres,. 
eltoit(par ecrit )celle cy Que 
Voyant - PEftat d' Angle- 
terre eſtoir ſur une revolu- 
tion apparente, 0 le gouverne- 
ment pres de changer, on de- 
mandoit, Sil effoit permss 
anx Catholiques de procurer 
ce changement, pour 4dvan- 
ablie 14 Religt- 
on Catholique en Angleterre, 
EN TUANT LE ROY 
qu'il ny avoit pas d'eſperance 
depouvoir convertir de ſon 


- Hereſie.La Sorbonne reſpon- 


dit qu'il cſtoit permis de le 
faire, & 2 Xome il fuc deter- 
& par ſon 
Conſeil,qu'il eſto't © PER-. 
MIS & -EXPEDIENT 


aux Catholiques de preeurer 
.ce changement, &c. Voy le 


livre de Mr. Du Moulin Cite 
cy defſous, unmediatement. 
(a) Reponſe du Dogteur 
Du Moulin & Philanax 
Dglicus, Libelle Papifte 
fanx & ſcanda- 
leux, & depuis dans un au- 
tre traitte: Mais n'ayant 
a preſent hi Pan ni Favtre 
je ne puis pas marquer les 
eadcoits, niles Pages. 


too 2 OE re At gs RIB thr eas bes x5. jet 


AA St Far ana. © Some ot AHA, 2 edt: Ne GR A at 7 
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- meſme que jamais on les iy demande; car Pay des 


 Faiſons de croire que ce ſayant. homme cn peur pro- 


duire de bonnes; & quiil en produiroir effeRivement de 


fi viſtsles, qu elles feroient paroitre manifeſtement & | 
leurs confſpirations (anglantes, 8 la verite inconteſta- 
ble de ce qu'il aadvance. 


6. Parce quenous ayons dir juſques icy,il paroiſt _ 
ment, que les dodrines & les pratiques feditieul 


Papiſtes, ont eſtE depuis 1a Korivarion tres —roetigs 
tous nos Princes Proteſtans, 8& a leurs fdeles fajers ; ; 
& que fi elles avoicnt eu le ſuccgs que Ven en arten- 
doir, & que Ton a tache de leur ads = par 


tous les moyens qu'une mechancete infari epou- 
yoit ſuggercr,21'escuſſent cteperniciets raux Prin- 
Ces & aux Peuples, 8 n'cufſent pas manque'de pro- 


Ccurcr laruine des uns & des autres. Err e) "ay | 
ou-blie) pendant que route Ang Setegrneogt ike 


ment dans la communion deEgliſe de Home ; lors que 
Hen. 8,ſonParlement&fa conyocation,tbusCatholiquey 


— Romains,& fort efloignes d'eltre Proteſtans, 'eurenr re- 


fuſe de recognoitte la rr may Souverainc du 


(b) Statur. 24. Hen. VIII, 
CaP.I'2. &'25. Hen. VIII. 
CaP. I9, 20, 21, 

(c) Damnatio & excom- 
municatis Hen, VIII, ejuſ- 
que fanterum & complicum, 


Tc. Ceeft lz le Tirrede la 


Bulle de ſon excommunica- 
tion. In Bullario Rom. Lugd. 


2655. Tom. I. Pag. 704» 


(4d) Requirtmas, quatenus 


- Hen. Rex leges pradifias rc- 


vocet, £2/ſet, annulict. Dict. 


| Bullz Sect. 4 
. © (e)Strife pracipiendo,man- 
damus quatenus' Hen,” Rex 


per ſe vel procuratorem infre 
90 dies, fautores vero & ei 
#dbzrentcs infra 6odies com- 


areant coram NOBIS, Id. 
P [+ 


"Pi & Peurent declare 
nu epar un aQe & parune 
(b) Loy authentique'; Ce- 
pendant,marque evidenteque 
leF Pratiques' du Pape re- 


pondenr parfairemene bien 
5 ſes principes pernicieux, 


. Paul II. Excommunis, Ana- 


thematiſa & (c) condamns Ic 
Roy, £5 tows ſes bons Jujets 3 
luy commanda(d) & abroger © 
Pannuler les loxx qu*1lavoit 
faires contre ſon authorits 
ſduveraine, & de comparot- 
ere a (c) Rome devant Luy 
dans 'Eſgace de trois mois ; 
& pour ſes adberews '©& 
ceux qui, Te favoriſoient, 
qui cſtoient rous ſes ide- 


5&3 
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Jey $ujers, & entr* autres fon Parlement & fa con- 


mois de temps. Er comme 
ratifia Pexcommunscation, 


- Yocarien'; 1] les condamna 4- C 


omparojtre- en 


ls ne COmPparurent Pas, 1 - 


(f) Le prove de ſes Toy- ( 


deffendir expreflement qu* - 
en.cas que le Roy (g) ou 


aucunde ſes adberens vinit 
2 mourir avant qu'il luy 
cuſt donne  Pabſolution, 
on leur fiſt des FUNE- 
RAILLES' telles 'qu'on 
les' fait aux CHRESTI- 
ENS ; & declara quwils 
ſeroient - ETERNELLE- 


MENT DAMNES. En- 


ſuite. i1 mir route (6b) 1a 
Nation ſous cet nterdir 
_ Inique,deffendic Jes groan 

publiques, (5) les Meſſes 
6: tonres les autres parttes 
du ſervice divin; & non 
content de cela, il privs 
tes entans de Henry FILL 
(k) nez ou 4 naiftre de 
Is Reyne Anne, O& tous 
tes enfans de ſes adhartns, 
& leurs deſcendans, Tans 
En excepter aucun, de tous 
leurs droits, privileges, & 


biens meubles ou immeu- 


bles; & de plus il de-' 


Clara qu'ils eſtotent pour 
Paventr prives de toutes 
Degnites, Honneurs Offices, 
Droits, Penſions, Go. qui- 
. Aitrement ils aurojent pil 
\ obrenir; & inCapables de 
les pouyoir jamais poſle- 


(h) Hemnici- Dominia, Ci- 
vitates, &c. interdifto ſup- 


- (i), Nequeant HMiſſe aut 
alia Diving officia celebra- 
ri, Lbid. 4 


| (k) Omnes Hen. Regis ex 
Anna, ac ſmoulorum ejus 
alberentium filios, natos & 
udſcituros, alioſque deſcen- 
dentes, ( nemine excepto ) 
nis mobilibus, © immobili- 
bus, &c. privatos,Q ad ills 
aur alia obtincnda, inhabiles 
eſſe declaramus 46 autbori- 
tate, ſcientia, ac plenitudine 
ſimilibus inbabilitamus. Tb, 
Sect. 9. 
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. Wy ro 5 EL {ſance, cance, & dons bs 


, | pi np fo pun hs Rikcrom & hw 
[at we; "56 de porter teſmoignage, by emp au- 
. C— '5 de recevir aucun leg 0 benefice par le 
= op; hu i aucun autre. 
.....Il ©) deffend meſme 2- 
— -; $ous bes bommes ne 
#ucunc converſation, com 
WNICALION,, 045 COmmerce 
avec cux 3; ſour pring d'ex- 
cammunication, © d: perte 
. . d& tous, leurs bigns,. 8c. 


&* ” "TOY TT 5 IRS "_ R "oe 
; pede. -- 
2% 
: Fa 
. ; . 
a7 F- 
> = 


cn 4UCUNG manicre ce 


v 20 ror FUN e . boom gt oor Co—C—POUR9s Sth Ore”. .- aſt Worn des. dt. 3. 


Principes, \etiam 

—_— _— lignie & ſes adberons ; 5c 5l 2 
8es ga heme ſige annull tous les ſermens,ac- 
(n) Furements, confedc- cords, traittis, &c-. farts 
rationes, que Henricum ju- 06.8 faire avec le dit Ryy, 
vere paſſins, irvitar, oafſes 0w:2n faveur de Juy ou de 
& inancs decernimus. Ibid. eas ;, En” outre 1] 


& tous 


donne pouveir, & CON 
les Princes io s leurs Armees par Terre on 
par Mer, 4 tourner les. Ahn corny hs. iy S, 
contre ſes adherens,.'& de 
tes (a) contraindre 4 re- 
hep ryaal yk 
4 rendre Obcaſſanc 
au Pape. I dit enſuite 


Eire cp 


foe. erode Mm = re- 


fuſent de ge leurs 
Royawmes & leur;Fftats 
[7 


IDE expre 


arms 
7 ſedis redire cogent, eo- 


js 


anton Sl 
impic 
qui 4 
Des 


ture 

. © 3-QUX ” 

w de 

la 
nature 
s & 3 ce 
les 
de 


| T 
faire 


x ot 


\('9Z) 
tn deffenene erteyerice divine que le Pape:i8&fes Par- 
"ELLY operth > rae Ini t' Hereſte. Au tontraire il 
5 eſtoit. |  Pwit rn fo: we pour ſes Brebss ; 
-*> - Er lors qt en, bs -fore deltach6es Oe de fon 
* x" n'a Pas cnvoye des chiens r 
iS pony bh vole de formed lo 
© act people ral wite patience snfine; & les ayant 
zrouvecs, quoy.queelles fuffent - errantes 8 boys de ſa 
+ Bergerse, 11 lesa-miſes ſur: ſes propres* ofpaules,. & les 
| het. #veo; we amour © get, inconceveblc 
_ dans cette Bergerie de ls: elles z*cftoienr-eparees, 
| comme peuvent fitine ſer: Brebis,. ſans" pourtant - ceſſer 
NO #eftre a luy..  Iny. Nows lifon bien que norcre Sauveur 2 
donne ea St. Prerre 
(b) Feaw 21. ©. r53rs: . » de.(b); PAISTRE- SES 
-4 - BREBIS/" 8&_ SES: AG- 
NEAUX! Mais nous n'ayons: jamais I,. quece meſ- 
."me- Jeſus Chriſt,-:de' qus Ic: Rope effec pas. de ce 
- ait donne. Ions os: @'Pierrey ou 3 
| ſes Vicaires pretendus, de lever des .nrinces; pour les 
- 8wer & pour. les" maſſacrer,  indif8. caws : Je fais 

_ bienqu'il y ades; gens qui par uno:mechante Zogigue 
- 148 od, une Theologie ancomparablement vas heaw- 
= - Concluent de ces Paroles, Paſte: oves, Pais mes 
.©Brebs, -que le P. ape 6te pournir de ture ks Heretiques. 
- tad ce dagnss dont patle . p., qui. par un 
Se pers beer Cauſe dela Reli -Romaine, 
(AE; exc ignorance plus. grande que ne'Feſtoic ſon 
rachoir a de pr __ par ce Pallige. HERETI- 
. CUM DEVITAzs(c) que 
CLIEEY -/ ++ : 71, te Pape 'pournit tuer les 
. Hereriques 3 «3 Celz fine, 
-iſoic le Moyne-qui ne ſavoit poine:du tout de Grec, 
+ {ſavait pen de Latin,' DE VITA/TOLLE ofe 
> is wc, C'eſt: I. dire Tae Je, Mais revenons 4 

 Botre ſujet.  -. So 2h 


m 7. De ce que nous + ayons dit, ffous ohms cemeſem- 
- ble, raiſonnablement conclure,” que: Henry PIE n'cuſt® 
pas pluſtoſt pris ſolemnellement poſſeſſion de _ 
autho- 


(93) 
Cotte - authorith Souveraine 7, appartengie, dej# 
legirimement 8 de droit ; a ape & 2. Paracom- 

|  Wencexent- leurs conſpirationss., qu'ils n'opt, zen 
 » Interrompues 3 Mais quiily, les. ont :tougjayss, con- 

_— tinu6cs,8 qu'ils n'onc Jamais:: Fed fling e 


MR _ per eligs 


MX 
Pro 


condunte & 

ES 

= torce>des: Joix. 

| fem ht drning &e les e5\legirimes- des. fgets:leur 
| rent aſſures 


Coubl - = pardon de toutes: les-Seditions, de 
toutes les Rebelliogs 8 de toutes les autres Choſes 
faites-concre lc Roy & contre-les Loix, furent fayo- 
rablemene accordes ;_8&-la feliciee 8& le fruie de 

| +" KOUtES:.; GS) Choſes | Se-ſtendirent auſſi bien 
forks Papiſtes, que ſur les ,augres. ſujets vo,}Ja Mt- 
Jeſte; Deſorre qujoutre Fobligation; ou la-tture £3. 
> Jes avert mis de garter Ia  Fideltt® i deur 

1 Promce.$5. lay ubeir ; 1] y avoir encore une oblige 
11.2, 2508.45 recognpi{ſance pour CeSfaveurs fugnaleos-qu"iÞ52- 
Ks voichr \Feceiics de 1a.grace de ce bon Prences ui fes + y 
». - ,, devoir'rng! ; rv Fon .ſe flattor & Pon creyo:e 
r$gqnce 2 ces ye & 


«Ts peg 


op nya no pa- 


| oy 100908 _—_ 
7 1 fideles ſugetss( comme. .#s.ſe 
q . Toles tf dave egy works, 1258+ 
L PET Eon, seſtoient flartes de: pe 

ant ces s cngagemes Fobeillnc & de 


opifiorine den | 
2:02 


yn 


\ 


"4 ri NM - of : 
KY Hg & deft gi pat mane heu- 
22h | reenen ds down pr la bonts de Dieu.” my 
wn rien por 
on, & que” ODE 


bre des: Communes far-Jeit © 
dans la Chambre 'des Serg- 


«1 , + i 
« + 7 _- "1 
Ms 4 - - -* - 3 Tz 
fO j 0 

F 


thaw # wo ai cet Ah 4H ho. % wie - oi. 
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{cron rousjours, Jes Principes 8c, les Priziques des P4- 
piſtes, ry aura un Pape. & des Jeluutes. pour les 
o- eli en:Execution: Fo ned moe 


nn Ces Principe quiils recoivent- a i } 
cognoifſent, & deſquels j'ay Fur mention JT. +1 


ks ſuivans; 


_ 


x. Le Pape ſcloneux eſt MONARGUE Sowneraia de 
rout le monde, meſme dans, les choſes | 
moins. indireBemens, & comme le difent quelque: 
ceux d'entr'cux quiſont les plus moder6s, 4n ordine- nd fÞ3- 
ritualia; mais cette diſtinftion ancune-confe- 
lation ni aucune ſeurets _ F__ TOS. Carque 
le. Papeait. cette authoriee ..immenſe dire: g 0 Pu 
pes: ab png 1 1.2,quoy qu'il ea (c 
Prince ſait "nah ou EY 4 ch ou par, ASE 


cette Tn &. auſh ſeu pee 
comme celuy qui þ” rue ge ou de la pate. d'nae 
_ EYE <ynlemant 3 I tii.210 


"diſene. que 4 +4 Pape . A, It £5, ds 4% 
"ponds. Ne 


OMNIUM DIGNITA- 
TUM” & BONORUM 
Ecclefraſticorum & Munda- 
norum. & aliis pecnis juris ; 


etiamſi -REGALIS fit dig- 


nitatis, autLM+iERIALIES ; 
quibns & contra -hanc IN- 
| WAL fc nts 
fine ,, AU RITATE 
Hun TI_. & 
P. JACT O PRIVA-_ 
TI, 5. Conci. Conſtanti- 
enſe, Seſſ. 38. in ſencentia 
contra Benedictum 1 Mais 
de plus,” $8 ſont 


8&5 des -Cot--: 

_ Ho. excourevt, les: meſ-- 
Si NEG-. 

LIGE extiterit, S=T 


_ 
rr wr5O FAC oN- 
Ces Papi oft *! 
cinentur;cap Tdicis F/Extrii | 
de Peenisin 6. Ce ſont les” 
Paroles du meſme Concile de 


Conſtence, Sefſ. 39. In Pro- 
as ht wa 


r=: 


\dexorner ler Dez"! 


5. Quiil eds ks 
yets hs Pronecs ami [5 
depoles par le leur For 
Souverain & infaillible” i res 
bus fa&i & fidei, dans les choſes 
de fait, © dans celles de la fox. 
- ſe-low In dotrine publiquement 
profeſſces par les” S uores, res, 
= tes (monifies, &c. | 


" Que prendre via Jes ar: 


. mes contre ſor; Souverain depoſe 


por 1 le Pape, ” eſt per ſe ſe rebeber 


cvntre ſe fon Roy ; > ron 
urs dereftables We | 
*2bord qu'il eft eps it il $5 
eeftre leur” SouveraM. 


8 


PERLA Og: SEL fi ding, jine 


& -nature;” * its __ Bene 
. Rby, ; & particulierement Sil eft 

1e, ce ne} f-op'crime, 
miner rin 3 4a- 


uh e le Pape 0 are — 
© pardon 
lus. 


rus" Jes pechts, "8 


uri, : i xn op 
| aps ak. Ke hu ie glee Pair 


w £ Ciel. 
ur les Enequrayger ' A+ commettre, ces crimes 


eout' &e' Fy-4 de ſo- 
| my Ta ch 2 
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les mains dg 1a Juſtice, pour la Coaſpiration prodigieuſe 
be dereſtable des poudres, ſont mis au nombre des Mar- 
egrs dansle Martyrologue des Jeluttes. Juges I-preſear, 
& que tour Je rhonde Jugs if ey ; 5 JB 
ces 'principes ainſt ſoufterus © (a) Les ſeſuites ravolerit 
(s) & -appuyt&s ne- ſont pas Pas promis moins. dez00000 
d'utie conſequence tres dange- ffarcs pour aflaſſinerla Ma- 


| Y jeſte, & pres de 60008 
feuſe pour robs les Princes, frincs I1tn& perſonne pour 


ſur tout pour ceux d'entr'cux Mines fc Titze Codefoe 
qui fone Proteſtans. comme 1] ball. - > EP | 
ap, cath piers de la derniere conſpi- 
Mais pour ce qui regarde le -.rjon & par la confeſſion de 
Danper 'de ces DoQrines, ce ir; Bedlow; 
que nous en ayons dit n'eſt pas | 
encore tout, quoy que ce ſoit deja rrop; Car non feule- 
ment c'eſt une doCtrine regeiie dans I'Egliſe Romaine, que 
le Pape peut depoſer les Roys & les Empereurs; S'ils ſont 
Herertiques, & nous devons eftre perſuad6s que les Pro- 
eeſtans ſeront 'tousjohrs confideres par 'Egliſe Romaine 
comme tels Mais de plus cette meſme Egliſe enſeigne, 


I. Que les ſujets peuyent legitimemene auſſi bien que 
le Pape depoſer Ieurs Souverains,. ils ſont Here- 
riques. | #9 

It. Que meſmeils le doivent faire, & quiils ſont eſtrone- 

| mient obliges ſoic par Ie commandement qui lenr en 
eſt fait, ſoir en bonhe conſcience, de depoſer leurs 
Princes $'ils ſ@nt Heretiques. 

III. Leurs Ecriyains les plus corfiderables & les plus 

approuves recognoiſlent, publiquement dans leurs 
| hvres itnprinies avec privilege & ſous Fauthorite de 
teur* Eglife, que les 2 propoſitions precedentes ſonc 
approuvces par tous-les Catholiques. Au moins, ſuis 
je ſeur, quyelles n'one jamais. eſte publiquement con- 
damnees . par aucun adte, par aucun decret, ou 
par aucune Sentence de cette Fyliſe; 8& par conſe- 
quent nous avons raiſon de cyoire qu'elle les approu- 
ve. Car Qui non probibet peccare cum. peſſir, jubit: 
Qui wempecbe pornt de pech:r, Jars qu'il le peut, Je 

gommandc. | | 
H Pour 
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Pour preuve de cette verite, je ne vous donnerai que 
* ou trols teſmoignages de leurs propres eſcrivains, 


donr les ouvrages ont efte imprimes. avec, approbation & 
permiſſion ; qui diſcne poſicivement 8 rachenr de prouver, 


(b) OMNIUM CATHO- 
LICORUM Scmentia, 5c. 
Joſf. Crefwel dans ſon Phi- 
lopateTr; Sect, 2. MM, 60, 


(c). Pracevio DIYINO, 
& ardifſimo CONSCIEN- 
TIX VINCULEO, ac EX- 
TREMO ANIMARU.M 
juerum PERICULO ; He: 
reticos Principes DETUR- 
BARE. Ibid. n. 162. 


(d)- Bellarm. de Rom. 
Pontif, ow F- Wy Seet.. 
Probatur 


(c) Mariana de Rege. & 
Regis inflicucione, Mogun- 
tiz, 1605, 

(f) Vid. Cenſuram alt- 
thoritate Regia faftam, Ma- 
riart libro prefixam. 

(g) Cap. 6. p.68. 


(b) Ibid, p. 59, 60. 


=Y 


Ce que J*ay rapporte icy. I. = 

d'cntr'cux dit (b) gue. c'eft te 
ent de TODOS LES CA- 

THOLIQVES les Sujets 


_ SONT OBLIGES Je depoſer 


un ROY A; Et 11 ad. 
Joute (c) qu'sls ſont OBLIGES 
par la LOY 3 de DIED, . par les 
LIENS ©. par les 


les PLUS ESTROMS DE. LA- 


CONSCIENCE, t5 au DERF- 
NIER PERIL de leurs AMES, 


. * de DEPOSER. LES PRIN- 


CES HERETISUEsS. Leur 
grand Controyerliſte. le Car- 
dinal BeBarminen dit autant, 
(mais ayec plus dauthorite ) 
en parlant des Princes Here- 
riques, (4) DV CONSEN- 
TEMENT DE. TODOS, ( Celit 
4 dire de tous les Catholiques 
Romains p les Princes Here- 
11ques peuvent © DoWENT 
fre f S\ DE LEUKS E- 
"Er dans un.Livre 
by Ibn: par les. Jeſuites, 
- exrremement loiie-par, celuy 
O) qui donna_Papprobarion & 
Ia permiſſion de.Þ'\mprimer, il 
eſt dit,1, Oe la haiſſance(9 } au- 
thorite Fig .(s) PEOPLE ef 
* grande que. celle du. Prince. 
ele PEUPLE-(b) guſſi 
bin que. le Pape. 
wn Roy Tyran ; Ec que Jors,que 


peut. declarer 


Gs. Rn ©» eo © © 


\ 
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le - Pape oft Is PEOPLE _. ay 
I's declare "tel, (5) CHASDE (i) Regem ſi Thrannus de- 
PARTICOLIER le peut TOER.” claretur hop he Jo 

. 1 adjourte, Que celuy ; 1B 1.4 
1s of un (#) ws = tache PRIYVATVUS poteft FUSTE 
de. ruincr Is Religion de ſon te nas Ibid. 4 
- Pays; vous pouves eftre ſeur Pp. 7 ply = 
quit, entend icy 1a Religioa 1611p. 60. 
Remalne; ainſi, par ces prin= 
cipes Feſuitiques, rous les Prin- | 34 | 
ces Proteſtans ſont des Tyrans, 8 chaque particulier les 
peur legirimement tuer. | Deſorte. quiil elt viſible, que ces 
Principes des Papiſtesſont non ſeulement dangereux, mais 
meſme pernicieux a rous les Princes Proteſtans, qui eſtaris 
Heretiques, 2a leur conte ſont par conſequene Tyrans,, 8& 
'peuvent eſtre declares cels par le peuple, 8 tues par I6 
premier particulier. | | | 

Je fais qu'il y a des Catholiques Romgins, . qui.nient que 
cette doftrine ſoit approuyee dans leur Egliſe; & qui nous 
diſent- au contraire qu'elle y a <ſtE exprefſement condam- 
nee comme fcandaleuſe 8& comme erron&= ſoir dans ce qui 
regarde la Foy, ſoir dans ce qui regarde les moeurs ; 
& pour preuvede cela 1ls czrent pet] TR 
le (1) Concile de. Conflence; (LU) Concil, Conſtant. Seff. 
Mais pour les refarer, 15, In condemnatione illias 
Propoſitions, quiliber Ty- 
Tannus, &c - 
I. Je rapporterai les Paroles de ce Concile, 
Et 2. Je repondray 2 ces Paroles. 


Voicy les Paroles du Concile, & la Propofition.quiy a 
eſte condamnee--- Quilibet Tyranmus pateft licite: ac mers- 
torie occrdi per quemizbet vaſſalum ©& ſubditum.ctiam per in- 
fidias, wel blandstzas, wel. agulationes, non obftante quocun- 
qiie Furamento ſeu confaderatione faBtis cum oo, non expeHa- 
12 ſententis vel mandato Fudici cujuſcunque. C'elt 2 dire, 
---- Tout Tyran peut legitimement & meritorement efire tue, 
par un de ſes waſſaux ou Jujets, meſme par" trabiſon ou par 
flatteric ; nonobſtant tous Jes ſermens qui peuvent Juy avoir 

; H 3 efte 
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efic preſtes; ou tot les Traittes ſaves avec Iuy ; O& ſans atten- 
- dre la Scntence de quelque 5 uge que ce ſort. 
2. C'elt la la Propoſition cvndamaece par les Peres du 


(a) I's adyouent que c'eſt 
un Concilium generale a 
batum, & 2 Gregorio XII 
wcro Pontifice confirmatum. 
Longus 3 Coriolano in fum- 
nia Concil. pag. 858. Ce- 
pendant il y rejettent ce 
qui ne plaift pas au Pape, 
Idem Ibid. | 

(b) Geſner. in Prafat. ad 
Epitom. Concil, ex additis 
ad Chronicum Urſ; ity na 

(c) Longus 4 Coriolano, 


Pag. 866. | 


ment & ayec tant d'Art, 
quelque choſe pour la 


Concile (4a) General de Con- 


flance: Car dans VEgliſe de 


Rome il eſt recognu pour un 
Concile General approuve & 
confirme par un veritable Pape ; 
quey qu'ils ayent peu de raifon 

e le recognoitre pour tel,com- 
me 1 paroiſt par ce qu*en a, dit 
Geſner, (b) a quoy Longus 
(c) 4 Corvolano n'a pas encore 
reponidu, quelques efforrs qu'il 
air faits pour cela. Mais ce 
ſoar icy les addrefles ordinaires 
de I'Egliſe Romaine, & certe 
Propoſition eſt manice fi fine- 


__ ſemble que le Concile diſe 
eurete des Princes & des Roys; 


Ce pendant il ne dit rien du tour de politif & d'efſentiel ſur 


1, Il n'y a' rien dans cette Propofitiori, on dans [2 
Genſure que le Concile ena faite ;qui condamne onqui 
deſapprouveen quelque maniere 1z puifſance qu'uſur. 
pent les Papes d'ex:ommuanier & de depoſer les Roys, 
d' abſoudre leurs Sujers du ſ&ment de Fidelite, & de 
donner leurs Eſtars & leurs Royaumes a d'autres: On 
n'y parle que du meurtre © de I Aſſaſſinat des Lyrans ; 
mais il n'y eſt aucunemenet parle de 'Excommunica- 
tion, nide la Depofitiondes Roys, &Cc. 


" 2. Le Concile ne nie pas que tout Tyran ne POISSE 
eftre tue ; mais ce qu'il condamne- comme une pro- 
poſition erronce; C'eſt que tour Thran puiſſe, & 
DOIWE auſſi eftrc tue: Or c'eſt 1a une Propoſition 
conjonUtive & copulative ; qui en Logique ct unz 
fauſſe Propoſition: lors que une des deux parries eſt 
faufle, quoy que les deux ne le foicat pas. Par 


excmple 


' . 
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exemple cette Propoſition eſt fauſfe & erronte, TOUT 
Homme ft raiſonnable & farant, par ce que 1'une des 
deux parties de cette Propoſition elt faufſe; Carquoy 
qu'il ſoit vray que tout homme cft raiſonnabl:, 11 ne Velt 
pourtant pas que tout bomme ſort ſavant. De melme 
quoy qu'a Foe on accorde que tout Tyran peut eftrc 
#uc, on accordera pourtant difficilement que tous 
Tyran doive eftire tut. Car qu'un homme ſoit effeQve- 
ment un Tyran & yn Ulſerpateur, & qu'il n'a't au- 
cun droit 2 la Couronne ; Cependant pourveu qu'il 

 foir Catholique Romain 3; qu'il ſoic forr Ze!E potir 
Ja Religion 8& pour les intereſts de Rome ; qu'.l les 
deffende 8& qu'il les ſouſtienne hautement ; ou du 
moins que ce ſoit un Tyran ſous lequel ils receurone 
plus de faveur 8& ſerone micux traittEs que ſays le 

| veritable Roy; alors ils ne diront plus qu's} DOIT 
eſte tue, C'eſt 1a jecrols, la raiſon -pour la quelle 

Je Pape 8 ſon parti n'ont jamais cru, que 

CROMWEL DEUST eftre tut, quoy qu'il jujt 

wn veritable Thran ;_ Et qu'ils ne ent jamais encre- 


x - 


ris: Pendant que d'un autre oſte ils ont ſouhai:reE 
& meſme tache d'oſter la vie a CHARLES Martyr, 
qui eſtoix un veritable Roy, 8 qui lors qu 1 parvint 
A la- Couronne, y ayoit un droitlegitime ; pourquoy 
cette difference? parce que Crourwel les favoriſoit 
| pi que n'ayoit fait Charles T, & qu'ils eſtoicnt plus 
2 couvert de la ſeverite des loix ſous Cromwel, qu'ils 
ne Tavoient encore eſte juſques 1a, ou qu'ils ne de- 
voient eſperer de Veſtre 3 Vadvenir, fi Jes veritables 
Roys cuflent eſte en poſſeſſion de la Couronne. Sous 
Cronrwcl an ne les forcoir point a preſter les ſermens de 
 FidelirE, & de Supremacte: 


it, - (d) Par lequel on recognoit 
(4) Notre Liturgie, & la \. Roy pour SEUL CHEF 


forme de nos Ghmmunes < {.- i 
Preeres eſtoient ſuppri- de VEgliſe Anglicane, ©c. 


mees : on avoit paſſe une 0rdonnance, que perſonne nz 
Seroit cenſure pour ne pas allgr a I Fgl:ſe - Deſorte qu'il 
n'y avoit aucun moyende decouvrir & de convaincre 
Juridiquement un PapsFte recuſant. Sur ces fonde- 
mens les Peres du Concile de Conſtance, ont pit con- 
H 3 damnep 


ies cn 


NE I OE OSTER 


4 Few Je Concile dit; qu'un Tyran ne peut eftre 
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damner comme erronce cette mronacies. Quiliber 
Tyranmu, 5c. Tout Tyran PEOT & DoOlY eftre tus; 
Er cela ſans avoir condamne celle Cy, tour Tyran 
'P EUOT fire tue. 


. Lors quiils condamnent cqtnme erronee cette Pro- 
* Pofitionz Tu Tout Tyran peut LEGIT. IMEMENT & 
 SMERITOIRE MENT eftre fue; Sur ce pied Iz Pro- 
poſitron oft exronee, 8& pouvoir en Cette qualice eſtre 
condamnee par le Conclle 3 Mais cependanr cela 
n'empechoit pas que I'on ne pult croire qu's/ eftuze 


: PERMIS de zuer yn Tyrn; quoy que! Tonge creuſt 


pas qu? ce fuſt wn affe Feritorre. 


f 


tuELegirimement per quemcungue FVafſabum & Sub- 
ditium, pir aucun de. ſes Sujets ; Ce n'elt queune pau- 
;Fre conſolation pour les Roys & pour les Princes j ; 
& cette precaution ne les mer nullement I couvert. 
Car quand yn Roy eſt tue, il eſt fort indiffere at 
YaMaffin et un deſes Sujers,qu $'il eſt eſtianger,* 11 eſt 


tous: jours tus: Deſorre que hon obſtanr rout ce que 


dit Je Concile de Conſtance ; ils peuyent tous-jours 
Jouer un eſtranger pour cuer un Prince Proteſtant, 


' comme =; = 5 le fur. pou p55 la' Reyne El:ſa- 


bet, 8 agnol pour _affaGiner Maurice de Naſ- 
Jau; ou, Ras: e c'eltoir effeQivement te defſein de 
4a Conſpirarion, qui ayroit apparemment reulſi, fi 
Ja nrdiacy miſericordicuſe de Dieu, n'en ayoit mi- 
raculeuſement empeche. le ſucces, le Pape dopnner2 
le Royaume d*,_ Angleterre 8 13. Nation aux eftran- 
pers, & envoyera une florte Efpagnole, cpmme 1] fit 
2u temps de 1a Reyne Eliſabet,. Tags une armeEe Fran- 
coiſe pour ruer & le Peuple, & le Roy,8& Par ren- | 


dre many" du Royaume. Mais Dicu m1s- 
Sericordieus, & eut ſeu] nous mettre 2 ;- a 
* Ges ſuttes d'unſs fu for preſage, vewille en detourner les 


effets de eff Us 105 te ftes. . 
$ Lors | 


? % gh - 
( Z) _- 
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' F. Lors que ce Concile nie cette Propoſicion (On Tyran 
peut eftre tut par chacun de ſes Vaſſaux ou de ſes Su- 
gets) & qu'il en condamne Affirmative comme er- 


' ronte 3 


ne $'exprime qu'en fingulier : per Vaſſallum 


O& SubJitum. Et ainſi fa decifion ſur ce point n'em- 
- peche pas que pluſieurs de ſes Sujets, ou la plus 
£ e partie, ou bien tout le .corps de ces meſmes 

ujers ne le puiſſent faire: Et quoy que cette doctrine 
ſoir 1mpie & erronee; & Rome neanrmoins elle eſt 


Catholique, c'elt 4 dire Catholique Remarne ; 


| L 


& plu- 


fieurs ecrivains des plus illuſtres & des plus eminens 
de cette communion 1a ſouſtiennent.& 1a deffendent, 


6. Maisenfin cette ſentence 8 cettedecifion du Concik 
General de Conftance, eſt ft loin de prouver ce pour 
quoy on 1a produit z c'eſt 3 dire, demontrer, que 


I Egliſe de Rome 


01uTe 


point la depoſition ou Faſ- 


fafſmat des Roys, qu'elle prouve manifeſtement. 8 di- 
reftemene le contraire. Afin que cela paroifſe plus 


evidemment ; & pour yous parent 1a peine d'aller 


chercher les Paroles de ce Conci 


e, ON jeles ay cites, 


je les rapporte icy une ſeconde fois, vous les pouves 


voir a 1a marge: (a) dans 
cesParoles il A manifeſte; 
'T. Que lors Je Concile 
y condamne le meurtre 
des Tyrans qui fe faic 
NON EXPECTATASEN- 
TENTIA AOT ALAN- 
DATO0 FUDICGIS; ſans 
attendre Ia ſentence ou le 
commandement du Juge 3 
1] infinie quiil y a un 
Juge dont i] faut attendre 
e commandement & Ia 
ſentence. Car 11 ſeroit 
ridicule de parler d'atten- 


_ dre Ja ſentence ou le commandement d'un 


_ (a) Quilibet Tyrannus po- 
reſt ac licite ac meri= 
torie. occidi per quemcun- 
cungque Yaſſallum £5 Subdi- 
tum, etiam per inſidias,blan- 
ditias, wel adulationes, non 
obſtante quocunque jurd- 
mento, -aus confederatione 


fats cum eo; NON EX- 


PECTATA SENTENTIA 
VEL Yn FU- 
DICIs CUFUSCUN.QUE. 
Conc. Conſtant. ubi ſupra 
Sect. 15. 


Juge, 


S'1] n'yavoit un Juge dont il falluſt attendre1a ſen- 
PRs 


TenCce, 


| ———_—— bs. 2 I ke, tab _— 7 
> , , 
4 


F 


|S. gence 2.Que quoy que ſelon nous 8 ſelon la verite ley 

.- Roys &.- ies ' Princes Souveraias n'ayent ni ng pu- | 

- iffentavoir aucun Juge icy bas ( eſtant neceſſaire que 
Je Jage ſoir ſuperieur & en pu-fſance & en juriſdidtion 

3 la perſonhe Jugse; autremenr il ne peut pas eſtre 

ud Juze legitime & competeyr; 8& dire que les Roys$ 
&1es Princes Souverains ont quelque Supericur ſur 

Ja Terre od ils ſont Souverains, c'elt dire une contra- 
diftion manifeſte ) Cependant a Rome i! en eſt autre- 
ment: Car-3. on y ſoutient conſtamment- que le 
Pape © le Peuple ſont 2u defus des Roys, & peuvent 
porter ſentence contr'eux, & les declarer Tyrans. 

4 - NN $'enſuit done que ft les Suyets ne peuvent pas 

tuer leurs Roys qui ſont Tyrans, ſans attendre une 
gelle ſentence ou yn te] commandement ; auſh quand 

ils © :t attend & regew Vun ou. Pautre, valors ils les 

peuvent legitrmement £5 meritoirement tucr. Car Ex- 
ceptio firmat Regulam in nonexceptis. 5, Il faut de 

plus reggae! qu'il y a, Sententi2 vel Mandato Fu- 

dick, par Ia ſentence ou par'le commandement dy - 
Juge : Deſorte que $1 quelque perſonne particulicre 

2 be (ommandement du Pape ou du Peuple, qui fone 

a LS __ (6) les Juges que les Pa- 

f b) Regem, ſi Tyrannus de- piſtes recognoifſent en 
claretur & PAPA wid. PO- certe ogcaſion, ou |a Scn- 
FDEO' quilibet etiam PR1- tence de Pun oy de 1'aurre, 
'V ATOS roreft FORE PER- par laquellele Prince ſoit 
IMERE. Mariana 'de Re- eclar& T 2 alors (+ 
pe & Regisinſtitue. Mogumt. ot Neg 
Po » bs. NY on 1a Politique impie de 
boat bf bo hu oz, c'elt yn Titre ſuf- 
| fiſant a chaque particulier 

pour avoir droit de tutr un tel Roy. Et de cette 
dotrine Citholique Romaine, il Senſuit manifeſte- 
ment, que d!abord que dansles gyerres ciyiles d' An- 

le'erre, & dans ces malheureuſes rebellions, le Par- 
ment eur declare Tyran Charles Martyr ; il nieſtoit 
plus beſoin d'eſtaþlir une haute Cour de Juſtice, com- 
me on i'appelloit ſans raiſon ; Mais que chaque par- 
iculier eſtoit en droic detuer ce Prince, & le pouvoit 
ſegieimemen ae $, Br plug fant encory remar- 
L go 


© 
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guer, que ſc1en les Principes de Rome la Tyrannie &5 


Pherefie ſont des crimes par leſs 
5090 ras ps que dans1a doQtrine 


lement la D 
 decerte Egliſe,un Prince 
Heretique: (c) & un Ty- 
range ſont qu'une meſme 
choſe. D'ou il fſenſuit, 
7. Que fi le Pape com- 
mande a quelcun de tuer 
un Pronce Proteflant, ou 
- un Herets » Car dans 
I'Egliſe Romaine ceſt la 


les ugs meritent ega- 


(c) Tjrannus ſt qui SA- 


CRA PATRH peſſimdar. 


Ib.pag. 60, Celt a dire Qui 
Sacre Papiſlica, &5 Keligio- 
nem Komano-Catholicam, 
quantum in ſe eft, ſupprimis 
& extirpat. | 


meſme choſe ; alors felon le Decret & la Doftrine 
du Concile de Gonftance, il le peur faire legitimemenc. 
2. Que q uand meſme i} ne luy denneroit - point de 


- 4 


nent poſitifz” pourveu qu'il paſſe ſcule- 


ment une ſentence definitive contre un tel Prince 
& que par une bulle' il Ie declare Hererique, ex- 


communie & depoſe, 
(4) ou fauteur & Here- 
$5ques; chaque particu- 
lier eſt afſes authoriſe 

le tuer. Deſorte que 
packs Pre V. eut cx- 
communie 1a Reyne Els- 
ſabet, chacun des ſujets de 
ectte Reyne pouvorr ſelon 
cette Theologie des Pa- 
piſtes,. 12 cuer, ſans at- 
tendre une authorite plus 


(d) Dans toutes les excom- 
riunications des Heretiques, 
le Pape gexprime ordi- 
nairement de certe maniere, 
Andthematizamus omnes 
— corum F AUTO- 

ES, © generaliter quoſſi. 
Fo eorum DEFENSORGs, 
fc. Bulla Canz Set. 1. 
in Bullar,Rom. Lugd.1673. 
Tom, 5. pag: 528. 


ample,ou quelque crime plus conſiderable. Juges apres 
cela, fi ces principes ne ſont pas extremement  dan- 
gereux, incompatibles avec 12 Fidelite que lon doir 
a ſon Souverain, & pernicieux aux Princes Prote- 
tans. Auffi les Roys & les Parlements d' Angleterre, 
ayans reconhu par une fatale experience les conſe- 
quences dangereuſes & pernicieuſes de ces principes, 
ont publiquement declare ce qu'ils en penſsient, & 
fair coghoitre Phorreur que leur inſpirojent ces 
- fofrines. Je n'cn rapporterai que deux exemples. 

Fe po” I. Le 


«< x96 ) 


JaRep 2yant parle dans +, i Divi- 
| 2 Ears dechirotenc IcHngleterre 5 pour: 


ſuit en ces termes----. 


| ). Drhwlamatios onnse (e) ſont PRINCE 
2 = je a6 mm $2 Soles CADOSEEsS 
26. a673. les tnventions rumeu- 

&.elle.ſc trawve dans la Ga Jes des PAPISTES FE. 
Ie, Hum. $53. COSANS, dont be nom- 
s tre & F Inſolence ſort de- 


. puis Dem CONSIDER ABLEMENT augments, ©5 ds 
qus les PRATIQUVES —_ © SANs INTER- 
a MISSION  menaccut ie « » '&. LA SUB. 
VERSION de PESTAT © de PTEGLISE. Ces Prat- 

tiques perperuelles & ſans intermiſſion, ſont les con-- 


quences matures leurs Principes impies. 
+ Tout (f) noParlement, 
{ F) Starne. anno 25 Hen. S. | & meſme un Parlement 


( £aP» 22» )6e qui eftgit en Papiſte, prend (cognoil- 
Fan 1533- * 6 cn gov ſance des uſurpations des 
Excammunie qu'en 1:53 Pa ui $S'arropent le 
Magnum Bullarinms Row. ps un Fo. _ 

Fuge. 1655, Tams.Þ,704- diſpoſer des Succeſſions 


condamne en ces motS-»» Ls Pape: CONTRE LES 
S © les Furudiftionsinvolebles accordies IM- 
{FE DIATEMENT DE DIED aux Rays & aux Em- 
pereyrs,s PRESUME d'inveftir qu #1 luy plairoit du 
Drott d'beriter les Royaumer If les des autres bom- 
r265;3 Ce que nous, qui ſommes ves fideles Sujets, 
TEMPORELS & SPIRITUELS, ' DETESTONS &©& 
HORRONS. Telles eſtoient alors les uſtirpations 
 Papes; mais comme le Parlemence Vadvoire, elles 
eſtgient abhorrees & dereſtces par le Clerge, & par 
lesSecyliers. Mais que diroit 1] a preſent que comme 
1] paraiſt evidemment par cette Confpiration damna- 
ble quiz eſt decouyerte depuis peu, le Pape 8 ſon 
partt entreprennent de.tuer le Roy (que Dieu preſerve) 
& de Pu ef Reyannes Ce weſt donc pas ſans 


£ raiſon, 


\% 


%, 
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raiſon, gue je dis.que .ces/Principes, qui-ſone Vori- 
ginedeces .uſur or moth pad les; 0, © CXy 
- tremement dangereux ; & que lors qu'ils ſont mis en 
— Prartique,, x quiils reuſlifſepr,, ce,que xeſpere quiils 


ae;feronr j JADA, 4ls ſont tour a fait pernicieux; & 
procurent.la ruige deceux qu'ils entreprennent.' 


us parce qu'il y a pluſieurs Papiſtes,qui ys ue 
iy ph coal erg! aplafeursP Horrible & Danina- d 


oy effeQiyement ou Teulemene } ar gri S, 
cetre conſpiration & {es aptheurs ; & qui # grins Iz 


faure & 1; blaſme ſur. quelques perſonnes parricylieres; 
rms de hardiefſe( pour;nerien;durede pis ) 
Wet 


iſe Roma: e apprauyequrecoiye des Principes qui 


© dangereux & pernicicux 
| de leyrs perſonnes, ſoit a Tegard de leurs E- 
ru $ Py les ak FR de V'Egliſe a deſquels je 
E,. JE y_w_ en peu de mots 

& que ques Tan maximes que 
EE recoit ; & qui- npn Jeulement our eſte, 

les croira, notes -jours tres 

ſoone des Princes'; 8 I Ia Paix' & $12 
uSEftars 8 de leurs Sujers. Par cxemple, 


I: Þ Tal Romaine declare formellement qu'sI n'eff pas 
vg aux ris INCES ag" pw va oe du Clerge le ; 
its 


; d ef meſmetemps ex- 
he of au Clogs « Pg preſter ce ſerment; quand 
meſwes on le youdron ex- 


iger. {g) Nimu de Fure (s) Concil. Lateran;Mag- 
$8 quidam LAICT mim fub Tnpocentio 3. Nye: 


ae _ 


tur, Cunt 43. Vid, Baronium, annal, 
whros Ecclef icos ger C49. Fg pong 858. 
c contenentes, ad 53, 
perks s FIDELE : 
o NTUM compellunt---- Sacri Au- 
tborizase Conciles PROHIBEMPS, ne tales GLER1- 
cl per ſanss SECUL.ARIBUS eftare cogantur bu- 
uſe, i T uranium, Te 'Celt 12 Ia —— de 
eur 
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Jeur grand Concile Oecumenique tenu ſous Innocent 
HI. Er cente conſtitution a eſte inferee dans le corps 


(h) Cap. Nimu 30.Extra 


de Furejurando. 
(i) Corpus juris Canon. 
Parif. 2612. & 1618, & 


Lage x661. — 
{&) In Bulli dat. Romz 


z Julii 1580. Corporl j 
ris Canonici profit. 


du Droit Canon (b) par 
Gregore IX, 8 \e trouve 
dans Jes meilteures (s) E- 
ditions de ceProit, ap- 
prouvees (&) 8 conhir- 
meecs par Gregoire XUI. 
Deſorte que par les Ca- 
nons des Papiſtes, parles 
loix qui font eftablies & 
regeues par-mi cux ; ut 


a'y 2 point de Prince ſeculier qui puiffe. exiger le 


ferment de fidelite d'aucun Eccletiaſtique ;; 8. 1] n'y 
22ucun Ecclefiaſtique qui foir oblige dg 1c preſter. 


Mais ce;n'eſt pas cout; Car fi quelqueEcclefiaftique 
| pong re] ſerment, - leur droux Canon, pour plu- 
| raiſons le declare null, (5 non oblegatosre. Car, 


(a) "Far Wey, 
milizatem- Eccleſraſticam 
Tegan ad cap. ficut 27, 
Extra de Furejurando. 


 (b) Nox jurements fed yer- 
gue 


Jari tizs dicenda, 
an > res cccleſiaſti- 
cem,Oc. dicto cap.Sicut 27. 
(c) Princeps timens conſþ1- 
raviones aliquas 
cam, juramentum Extorſit, 
quod, de catero contra ipſum 
xox c/ſent, Cap. Petitio 31. 
Extra de Furejurando. 


| 


amentum Cconi'e 


fieri contre. 


| x: Ilsnousdiſent, qu'un ſerment we peut 'eftre velide 


& obligateire, 551 x (a) 
contre Þ advantage de VE - 


£3: gliſe, & contre les intereſts 


Ecclefiaſtiques : Mais au 
contraire -Jeurs Canons 


' Portent que tows ces ſer- 


mens {aits (contre Put:hte 


Eccleftafts que, ne As 
oe Za Lima, 


mais plufto}7 des Parjures. 


- Ex leur droit prend Iex- 


emple # 100 YIIce, qtes 
craignant une (c) CON- 


-SPIF ATION contre ſa 


perſonne, fit preiter le ſer- 
ment 4 quelques Eccleſea- 
frques, & tur fit promet- 
tre qua F advenir us ne 


5 engageroient dans aucunc conſpiration contre lug. 
Ceux qui Pavoient preſte, ſouhaſtrterent de ſavoir 


L Fomicn Oe juſques ent ils eſtoient liEs par ceſerment-: 


le 


_T 

Je droit, 8& Innocent Il. 

Qgonnent cette reponſe, | 4 

| (#4) Qu'ils neftoient pas fi - (d) Decleramin vos Fun 
eftroiticment lies par Ce _— Ayes Pars N 
erment, qu'ils ne pulſent L, Guin pro on 

Foun _ leur & bonoribus Ecclefie, & 


( pughdt' its Fovei rme'>  veſtris legitims -defendcu- 
wet 815 | avorent pre- | 
ft dans Ia deffence juffe $nyNCIPEM ſtare ther? 

& ; legitime des droits & oe: 


des bonneurs de Þ Egliſe, 
& dec leurs es Provs- | 
Jeger Or 1 eſt certain que ches les Papiſtes, le Pape 
elt le ſeu] Souverain Juge dans toutes les Cauſes: Ec- 
clefiaſtiques ; 8& ainſi celle qui regard les droits & les 
privileges de I'Egliſe eſtant une. cauſe Ecclefialtique , 
11 Sent, que $1] juge, comme nous deyons bien 
Nous y attendre,que nos ſermens. de Fedelite & de Su- 
remacie ſont contre les droits & les Honneurs de 
FEgliſe dont il pretend eſtre le Chef; Ces ſermens 
nr aucun autre de cette nature ne ſeront point obli- 
gatoires pour ceux de ſon parti; ou tout au moins 
ceux qui les aurone preſtes ne les croiront pas obli- 

' gatoires; ainſi non obſtant ces ſermens, 11s crotront 
 tou$jours qu'il leur eſt permis, lors qu'il Sagit de 
Fucilice & des intereſts de I'Egliſe Catholique, de 
ſe rebeller & de conſpirer contre leur Prince. 2, C'elt 


\ 


une m_ dans leur (e) 
Drost, & elle eſt fondee 
ſur 1a raifon, que dans 
_ tous bes ſermens il faut en- 
tendre que Ie drovt du Sou- 
\ per4nn £51 excepte, & doir 

eltre conſerye. Ainfi fi 
un Vaſſl jyre fidelite 3 


(ec) Diflum jur emcentuns 
excuſare non poteſt, in quo 
debet imtelligt jus ſuperiorts 
exccprum.Innocennus 3.cap. 
Venientes 19, Extra De 
jurcjurande. 


ſon Seigneur, quelque grand que ce Seigneur puifſe 
eltre, pourveu qu'il ſoit Snjer, ce doit ceusjours 


_ "eſtre ſalvo jure dominis principalis ; ce 


ne 


doit ni ne peut prejudicier en aucune mantere aux 


droits du Severin de ce Seigneur - 
ſtant pour ce qui regarde la T 


Cela eſt con- 
ic. Or nous (a- 
| voos 


(tr6) 


' Fons quele Pape ſe creſt incom patablettient aut deſſits 
de rous les. Roys, & que ſes parriſans, ſont dans les 
thiefmes ſcatimens : Be par conſequent. $1] croi, & 


s'i] declare commeil 1'2 deja. fait, 
emacie, ſont pref jadiciables I 


' de Fidelice & de 


que nos ſermens 


ſs droirs, alorsces ſcttnens ne ſeront\creus obliga- 
toires ni par le Pape; ; ni par ſon Parti. 3: Quang 


meſme'ils ſeroiecht” 


obligutoires: isn'en 


ſont pourtant pas plus valides ; Carceurx de I'Eg o_ 
Romaine cxoyent que *lcur Souverain Wont Þ 


f)P ciaduad ple 
LL Poe Feidlin - 


PHiſtoired'Eſcofle 4 Sporſe 


: wood, Þ. 398. P 
K, Vid. Gratian. Can, 2, 
. Caf. 15.Quat. 6, 
Is Gloſe& le Cardinal Tur- 
recremars ſur ce paſſage. 


(h) $i tames abſoluat ali- 
quem, abſolutio zenet,Gloſla | 


ad 'diqum' Can. 2. verbo, 
abſolvimus. 


(1) Dico (ce ſonties pas 
roles de la Gloſe ) quod con- 
ire FOS NATURALE po- 
teſt diſpenſare, & comra A" 
POST TE Gl6fa Thid. 


( f. ) en ut ds [benſer, & 
que 'Sil Je Eee Tnlige: 
rion. eſt nulle.. C'eſt 12 


pen} 4 or denaitement Gy 
aiſertient des fermens #n- 
volontaires ; © non des 
vdlontarres ; que. Cepen- 


dane &il Siſpenſe des ſer- 


mens voloniaires, la dif. 
penſe ef7 (5) valide. EC 
ce n'eſt pas une choſe ſur- 
preiiaite, ue le Pape diſ- 
penſe des ns vglon- 
caires, & involontaires, 
ef nous en croyons 
Semeca,q ua fait la Gloſe 
ſur cert We, le Pap: 
wut difbenſer contre 1s 
LOY-DE (+) NATORE, 


| & contre PFAPOTRE. 


Cert aurheur craignoir . 


 meſme fi fort que Von ne 


paſfaſtcet en-droic. I 
ment & ike era: | 
co quiy, <ait; que ces 
Pore $'u 00 oA- 
alum” drifÞenſat;le Pape 
a ſs F/ ip: Ki 


= ; 


di Þenſt: comre PApore, 
ion ben, 7-6 
kes:(&) anciennes Editions: 
du-dtor Canon ; & bien- 
loin quedans-les dernieres 
() Editions de ce droir 
avec la- Gloſe; dats ces 


(11t ) 


(&) Edit: Parif, 1522. 


(1) Edit Paril, 16i 3: 


Edirions, dis-je,. qui ont eſtE confirmees parle Pape 
Gregosro XIII; comme plus GorreQtes 8. plus exem- 

&Erreurs3' on/ait deſadyoue. cette: Gloſt impie- 
&-deraiſonnable, au conrraite dans une note qui y 
eſt:miſe en marge on Vexplique &-on la juftifie ; I's: 


4 point Þabſurdite dit au- 
theur (#) de cetre Note, 
woo fſe difhen- 


Apotre, pour | 


(m) Noteft ebſurtam P4-' 


pen diſpenſave contre Apo-: 


tolum,quoad jus Poſitivem:- 


; : 1- Drozss Notaad Gloſſam ad dictum 
ce qus: regarde* I: Drowe Can-2. verdd,” Abilbivicws. 


poſerif ; Deſorte que: les 
* Papiſtes. peuvent preſter: 
autant de fois le ſerment de 


Fidelite & de Supremacte, 
que leur Prince le -pourra ſonhaircet; le Pape les en 
diſpenſers, quand 11 luy-plaira, 8 les rendra libres 
de rous leurs engagemens & de leur obligation a la 
fidelice : D*ouil ſenſuir evidemment qu'un veritable 
Carholique Romain, qui croit & re:ognoiſt que le 
Pape peut diſpenſerde tonte ſorte de ſermens, peut pre- 
ſter cene ſermens de- fidelite fans pourtant que ſon 
Prince puifle eftre ſeur de {a fidelite ; veu que le Pape 
ſeloa les principes qu'ils recoiyent,peut lors qu'ils luy 
plairaJes abſoudre de ces fermeris,& les diſpenſer de la 
Fidelite a Jaquelle i)s'ſone obligts. 4. Mais quand 
meſme tous ces moyens ſeroient” inutiles, quand Pan- 
nullation de obligation des" ſermens de fidelice, ne 
produiroitaucun effet; rontes fois les' Jeſuites,* qut 
ſont les Janiflaires du Pape, one un nouveau moyen 
.  dewprevenir ſans difpenfe les' engagemmens dans: leſ- 
- quelsils ſc trouyeroienr par ces ſermens: je yeux: dire 
Jeurs*Equreoques, la maniere'de refifter Vintention, 
& leur-doarin& des' Probabilices. Erreurs- pgrnt- 
cieuſesqui cendent=2 Ja *deſtruRtion de 1aSdcietethu- 


maine ; 


(112) 


maine; & qui ſont maintenane fic 


ues 28. monde, 


u'il n'eſt pas neceſſaire de&occuper ales prouyer,ou 


acn faire voirles con 


es dangereuſes &pernicieu- 


ſes. Cequ'il y a de certain,c'eſt que par ces Principes,il 


(a) Comme ( pour paſſer 
les -4utres ſous filence ) 11 


paroiſt evidemment par le 


Pere' Parſon en ſon livre 


n'ſt pzrmis 9) A aucun 
Papiſte de prelter le ſer- 


ment de fidelite 2 ſon 


Roy, ou 4 aucun _ Prince 
Seculier ; Er ainſi il eſt 


contrele ferment deFidelite , 
contle Tiltre eſt Diſcuſſion uy _ yy” bons 
de ls e du Dr. Gull. a ont. Gar en- 
Barlow, & comme il paroiſt fin lors que je puis faire 
amplement dans un nouveau querque choſe juſtemenc 
livre du ÞP. Caron intitule ſans blefler ma Conſci- 
Kemonſirantis Hiberworum, — ence; Je nercfuſcray ja- 
Ge. : | maisdans wne occaſion im- 
porrante de m'engager par 


ſerment a la faire: S'il eſt de mon devoir; & &'il 
m'elſt permis d'obeir aux commandemens *de mon 
Prince, 8 de luy eſtre fidele; je ne ferai pas diffi- 
culte de m'y engager par ſermene. Tous les Hommes 
exemple, ſont obliges par les Loixde la Nature, 

G par celles de 1a Morale, de dire ls verite: I! «ff 
permi de le faire & meſme © oft un devoir. Ainſi donc 
quand je ſerai devant un Juge pour rendre teſmoi- 
gnage ; Je puis, & du conſentement de toutes les 
nations, je dois faire ſerment ;. & par Ja me lier 
 moy meſme A dire Ja vere; & affeurer en 
melſnie rernps les autres que je le feray. Tous les 
hommes, dis-je, d'un conſentement uniyerſe], ſon 
indiſpenſablement obliges par la Loy de la Nature 
de dire la verice, lors qu'il eſt & juſte & neceſſaire 
dela dire; Et dans un Jugemenc, le reſmeignage d'une 
perſonne ſeroit ſuſpe&, 8& He paſſcroit jamais pour 
conyainquant, fi cette perſonne y eſtanc ſollicteec, 
refuſoit d'en confirmer Ia verite par ſerment. Ainkſi 1:s 
Princes ont juſte Sujer de croire, que ceux qui re- 
fuſent de promettre 1a fidelite par ſermenc,”ne ſeront 
que dificilement de fideles ſujergſans ce ſerment: La 
Juſte raiſon qu'ils ont de ſoubgonngy la fidelite des 
ws i __ Papiſtes 


(1t3) BD? 

'Papiſte$ds ſeur Clerg qui reſuſent de prefier le (er- 

ment de fidelite, paroifira encore plus dans ſon jour, . 

f+ nous confiderons, OY hh | 

2. Que quand 1e Papiſifte reghe dans \uelque liet, tous 
leurs Eveſques jurent une fidelite abſolite & illimiree 
au Pape, & par conſequent nela peuvent pas jurer-2 

| Yeurs Princes en meſme temps, & dans le meſme de- 


5 Le ſerment quechaque Eveſque Papiſte doir faire 
fa conſecration eit celuy \, 
cy-—(b) I. N 'Dores na- 


[0% JOE (b) Ego N. ab bie bori in 
want ſerss HDELE 4 %a, Fletis & obedjens ero 


tion Sergneur le Pape © 3 _..Domino'N, Pape (5 ſuis 
ſes Sutceſſeury---' je ne Succeſſoribus ; . Conſilium; 
decourriras 2 PER quod mihi gredituri ſunt, ad 
SONNE, au prejudice eorum damniom NEMINI 
du Pape, & deſes -Sucttſ- pandam, Payatum © RE- 
ſours, les CONSEILS'& GALIA \S. Petri, adjutor 
' les reſolutions qu'sls me ©7905 44 revinendum  de- 
| 1 Tate : fendedduem CONTRA 
confieront--- Je les afliſts | 
WA + | OMNEM HOMINEM. 
fai 2 retenir & 2 deffendre 4p 
te Papar, & bes DRONs T*7%> Honores,P rivilegia.s 
DIO 0 007” I AUTHORITATEM PA- 
CR AOK de St Pierre, pa._..conſervare, defende- 
-. Contre TODOS LES HOM - . 76,0 promovere curabo.Non 
.' MES-<- Te conferverai, ero in Contilio,faRto vel tra- 
nd, BHS 1 i o& 0 k Leen in quibus contra F_ 
em-<aliqua finiflre vel prejudicializ perjonarum, juris 
Foreſtaris jus ax 1 Gu ;& ſs talia' 2 BUSCU N- 
QUE _traeri novero, impediam pro POSSE; ©&: quanio 
citins, ppto, SIGN I.ICABO. Domino PAPE---, Mandats 
Apoſtolics TOTS VIRIBUS, obſeru4bo, & BACIAM AB 
ALIIS  OBSERVARL 'HERETICOS\ ET. REBEL LES 
- DOMINO APA PERSEQUAR & IMPUGNABO 7Ye- 
catus ad Synodum veniam.. Ce ſont. 13 les Paroles de ceferment, 
Voyle Pomificale Romanum de Conſecratione eleftiin Epiſcopum. 
Þ: 57. Editum Rome 1611. | | | 
(<c) Il ya icy REGALIA San#i Petri ; Mais-c'eſt une addi- 
fion au ſerment qui eſtoit deja afſes mechant, & afles pernicieux; 
Car antres foisi] y'/avoie REGULAS SANCTORUM -P4- 
trum, felon le relipoignage de leur Droit Canon meſine, Cap. 
Ego N.4.Ettra de Jucejurando. - 
9515 hdd. I d:fendre 


Y , y Ea 4 a ad a MSIE? F ws [Tg of 2. "5 -- HI 4 
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deffendrai © -advancerai 


ſargneuſement les: 'Drocts, 
es & Autborits du Pape. Fe 
' ne ſeras dautun Conſeil, Jd'aucun Ate; m4 aucun 


el on machiners 


& fr je decounre qu'il y at quelque 
ture fart par ET QUE CE S011, Fe Vempecheras 
c avec toute 


de tout mon pouverr © le feras ſavei 
ence poſſible : j*obſercerat de TOOT MON, POU- 
VoIR LEs COMMANDEMENS DU PAPE; & 
les FER AI obſerver AUX. AUTRES, 
& je POURSOWRAI les' HERETIQUES: $5 ceux 
t REBELLES a MON SEIGNETR LE 
ELLER, &c. Voila 
poſe cerferment, dans. lequel il y a envore /pluſicurs 
autres choſes de cette nature. Or c'elt la effecive- 
' ment& . nquifeſtement un ſerment. de Fidelite\ qu'ils 
fort au Pape; Dans lequel,pour paſſer plufieurs choſes 
ſous filence; ils jurent x. de ne james - decouorir. 2 
PERSONNE, (pas meſme alcur Roy,) les defleins8: 
puiſſent eftre, meſme des Rebeltkions & destrahiſons . 
 '2. De deffendre les REGALAA, les DAROIS, RQY- 
LADY, des . Papes, contre ZOOS LES HOMMES 
{ fans en excepter ic Roy.) 3. @VE @UI gUE CE 
SOIT ( meſme le Roy ) qui 4raette de qicique 6voſe pre- 
Judicrable au Pape; Ils 3reat de $'y -oppoſer: & de 
? empecher DE T9VTES LEURS FORCES. 'C'eft 
1a, comme vous voyes,” faire ue Pape un" ferment d+& 
Fidelir6 illimire & »bſolu | 


la diligence 


FP 


_ xAPPELI 


- fd) Vid. Hen, Bratton de 

E.egibus Angliz, 1i6.2.Can; 
Z5. Sedt.8. .ou jL dit 
fon tcmps, certe ohuicſ, 


coaluke, tes 


contre 1s perſonne, les Dries, & les Privileges du Pape ; 


traits de cette na- 


r aw P, 


S, 7 aHaqueras 


LOGS gUIL AY 
ſtofle doareſt com- . 


d 


que Pan” avant Ce 


ereuſes qu'elles 


Eveſques 'ne 


w 


"EE 


Fd 


a I 


Wh ng point du tout de 
ferment au Pape; mais 
feulement luy * promet- 


toient Obediontiam Cand- 


(125) 


GIS, BraQton flevrilſoic ent. 
-viron: Pan; 30..de Zcmy 3, 
Roy d& Angleterre, Celt a 


Urs. Pan. 1246. 


rage = dansle viel 


Romanus, qui 


op oe tement univer- 


ſc] act ecrir par (b)Ar- 
noldus Conftantienſis Fres- | 


byter environ Fan, 1060. 
le M ran, (qui fa- 
cre VEyeſque ) demands 
onne- qui doit 
 eftre facree,' Veux. () £14 
es ſujet & fidele en toutes 
2 jp TAG A 4 ſon 
gf a {os Fr 


wo la de ſornrmſſi- 
- EEE Me- 


tro ». Mais avec 


*xFT% 
repoird Ek nk Apres - Juzg 


( 2 Vid. Ocdinem Roma- 
num veterem apud Georgt- 
um Ferrarium de Catholicz 
Ecdtctiz | divini s officiis 5 
Rom. 1591, P. 70, 71. 

(b)) Comme le difent, Tri- 
themius de Scriptoribus,0c, 
Paſſevine""Apparat. Vari & 
Fautre dans” Arnold. rg 
ſtantienſs;&Voſſius de 


| botis-Carnz Dom, T 


2. P. 441. 

(*) Yiſne' Beatra, Petro, 
ue "Eccleſia, ejuſque VE 
CARIO ©  Sucgeforibus, 
fdem ©& Subjetionem per 
omnia exbibere, Reſp. Palo. 


- ceree differences auPape i] promer Fidem ©& obedien- 
tiam per onmie, + 'Figelits 5 obeifſance' en toutes hoſes, 


comme. au 


er Patriarche. Mais au HMctrop 


litain 


H promer (culement fidem © obedicntiam exbibere , de 
lug” eftre fidele & de Tuy obeir : 8 il ne jure rien ni 3 
"Tu ni aPautre. Mais paſſons cecy : Quoy qu'il en 


: ſoit & en quelqu 
\ menes I exi 
efa NESS leremps de 


Greta IX. * q 
pil OY publia tes De- 


 exeralles 3/ dans Hes quelles 


is av4s. ls forme: tu ſer- 
rent que les © Eyeſques 
ent alors ay: Pape 3 
ce Termient qoy, que 


aftes odienx, ſtoir 


, "pourtanic ni Ty a 
- 


e temps quie fes' Papes ayent com- 
ce ſerment'des Eveſques, ila eſt© en 


(c ) Sedet Gregorine LS. 
-Anno- Dom. -1:226, aud! 
_ fait - 6 wa | 

) Cequi fit en 1230. 
'&4 ra ce ſerimenta | 
Gregoire Pr quit ſur Fow 
_ ws Nf 


beaucoup 


(x16) 
beaucoup pres. nt auſh” pernicieux, que Felt eluy 
que I'on adepuss pers exige de tous les Eveſques. Car 

- alorsles Eveſques juroient une fidelite & une obeiſ- 
{:nceabfolue aut Pape, comme ils le font encore 2 
' 1 , preſent (ec) CONTRA 

(e) Vid Cap. Fgo N. 4. : .OMNES HOMINES, 

' Extra De Furejurunds, \--Contre tous les Hommes ; 

_— | -. ./ fans en excepter ni les 

Roys ni-les Empereurs 3 Mais quelques nouvelles Edi- 
tions du Droir CAon nous apprennenc, qu” a preſent 
non ſelulement row les Eveſques, mais auſſi rous ceux 


| | | qul / -recorvent ue 
_  {ſ') Hodie omnes mcipten- (4 )- dignsro du Pape, luy 
ves dignivarem & Papa fibi preitent le ſerment, | 8 
jurant. Sic Lemnia ad Cap. _,  Juy. jarent fidelite:, Eſt il 


; ditturn 4. Edit. Lug.1667, . poſlible. apres cela, que 
s - _ ,ceux | qui jurent, \& qut 

'*- ſont obliges de jurer /une fidelite, & une obeiffance 
 abſolue & illimite2 - aw, Pape. .puiſſzac -eftre, de 
bons & fideles Sujers 2 &. ces.,principes des, Papiſtes 

ne ſont 11s pas & dangereux,\ & .pernicieux ſur tout 

' pour les Princes Proteſtags ? Ne ſoar ils pas incom- 
+  patibles avec lafidelite qu'un Sujer doit a ſon Prince > | 

Er rant quiils:ſcrone. regeus,;Pauthorice. Souyeraine | 

* ..peur- elle ſubfiſter.> -.Ce-n'elt pourrans. pas. cout ; & 
..ces, principes dangereur foar. une nouvelle breche 4 
- - Pauthorice Spuyeraine des Princes & des Roys. Car, 


3. Us exemprent tous-Jes-Eccleſeaftiques de toutes ſortes 

_. de Taxes. {5 de Contributions; Et les. Princes. Seculicrs 

ne leur en peuvent impoſer {ans 1e. conſentement, & 

© 1 (8) Vid Fillingum Queſt. = ape..C'elt Iz-Ja. deGtrine 

Moral. Tra&.16;c.3.p.325 . /.,, conftante &.. perpecuelle 

<(b) Vid. cap. non.minus.4. de leurs (g) Caſuiites, 

& cap. Adverſus,.7« extra + decleur: (b) Drois Camn, 

de Inumunitate Bccleliarum. 8: qe. leurs (5)..Conons- 

(1) Panormaddift6.4.&7 OG, qui neus.-Uiſent 
(&) Leama addit c.4. © ext a? ery. : 

" 1g ..(& Que fo.les Lars 1m- 

1» oft quelque. Taxe ſur 

| ep 


/ 


- 
. L .- 


., 


te Clergt, ils ſont ex; ommunics aufſi- bien que. ceus 
- qus Jes favoriſcront. Et derechef i] elt dic plus pleine- 


- ment; r. 
ge,NE DOI T potint,avant 
que le Pape ait eftt conſulte, 
Jubventr aux' NECESSI- 
TES des willes, - ou de 
quelque auire place ; meſ 
me lorſque les Lazcs ne ſont 
pas en cfiat de contribuer. 
2, Que toutes les\conflitu- 
t$30ns I& tows les Edits des 
Laics, umpoſan's des Taxes 
for ceux du 'Clerge, ſont 
nuls &© ne peuvent jamais 
eiire obligatozres. 3. Que 
toutes bes perſunnes excom- 

, mumocs pourde tellescharges 
& pour de tch smpojts. mis 
fur je Clerge, demeurent 
Jous I excommunication 
comme auſſi leurs SUC- 
CESSEURS,  moznsqu'sls 
ne faſſent ſatisfaBion dans 


Feſpace d'un mois. + Ft 


4+ 1ls nous diſent qua tout 


_ 


, 


ue le (Þ) Cley- 


(1) Clerici noz dcbent nc- 


. cefſitanbus' Civitatur aut 


aliorumtlocorum, etiam ubi 
Laicorum non ſupp-tunt f -1- 
cultates, ſubvenire (cela 
eſt de la derniere cruaute, 
& bien peu charitable ) niſs 


'prius Rom. Pontifex conſu- 


latur. 2. Semtentia © con- 
ſlitutioncs' editz 2 Laicts 
colleAantibus Eccleſiam;ſunt 
ipſo jure IRRITYE, nee 
ullo tempore convdleſcunt. : 
3. Keflores excommunicnt 


- 0b gravaniina pramige, re- 


mManent excommunicatt, C- 
tiem poſt depoſnrum offictum, 
& Succeſſor.s, n'ſt ſatis- 
fecering intra menſem. Hac 
dicit ad majorem declaratio- 
nem {5 pro novitis, Lem- 
ma ad cap atverſus 7. Extra 
de Immunitave Eccleſtarum. 


cela oft rapporte pour micux expliquer 12 loy ſur ce Su- 
jet ; afuy que les Numices la pu ſſent plus aijement com- 


prendre. C'elt 1a Pexplicati 


meſmes a ce Cznon, dans 
le Gorps le plus (m) correft 
de Jeur Droit ; on ils nous 
diſent que c'eſt un Canon 
d'un (3) Concile General, 
& par cenſequent felon 
leurs priacipes infallible- 
ment vray, & obligatoire 
pour tous les Chreftiens : 
Deſorte que par le Droir 
des Papiſtes, ft_ quelque 
| I 


k 


on qu'ils donnent cux 


(m) Vid. Corpus Juris 


Canon, Lugd.anno 1661, 


(n) Difocap. Adverfus 7, 
in Lemmate. Idem [y!0- 


' centius 2. in Concil, Gene- 
- ral 


Et- les notes «lifent 
in Concil. Zater an Cap, 46, 


S2Cu- 


— 
- Seculier ( comme le Roy ou le Parlementd' Angleterre) 
met quelque Taxe fur ie Glerze, ou exige de Juy par 
une. ordonnance quelques Swhſedes ſans la permiſſion 
du Pape ; Certe 0rdonaance bien que faire dans les ne- 


ay ceſſites prefſantes du Royaume, eſt declarce nulle.; 8& 


ce Seculier” & ſex Succeſſeurs, Jovt _ excommunys, 2 
Moins que'1'sn ne faſſe Ctisfaftion. Ce neſt donc 
' pas ſeulement quelque Alagiitrar ſubalrerne, oy 
quelque officier #nftrieur, qui eſt ainſi excommune ; 
met - mais toures {orcesde per- 


(a) CujnSCuUNqQuE + ſoanes, (s) de QUEL- 


praftiantias, © alia onerg 


couditionss, ſtatus aut DIG- _ QUE condition, e3tat oy 
NITATIS. Ita Urbanus DIGNITE que ce «ſort, 
Papa V. Conſtitat.1, Edita | ſont Fobjet de ces fulrnina- 
anno 1364 In BullarioRom, 7150s.  Cependant- * afig 
(T0, 3. Pag. 282, | que nous-ne. nous imagi- 


n10ns pas que Ces EXcom- 

mynicationsne ſont que des ations precypitees 8oem- 
prom d*Orbain V, ou de quelque autre Pape bi- 
icux ; elles ont'eſt& publices a Foe i] ya quelques 

Siecles 8& y ſont encore ſolemneliement publices rous 
Jes ans dans cette Bulle egalement impie & fameuſe, 
fe la Cene du Sergneur, qui fe lit Ie Feudy Savnt ; 
Ainfi dans ce jour,auquel notre Seigneur inſtituacerte 
Sante Cene, comme un Saerement de notre anion avec 
luy par uneviye foy, & de la Communion qui eſt 
 eſtabliceftre tous les Chreſtiens par wo amour I par 
wne charite non fernte ; Dans ce meſme jour, dil-je, 
la plus grande/partie des Chreſtiens eſt, Anathema- 
tiſee & maudite 2 Rome, ſucceſſivement par tous leurs 
Papes; & cela ſans aucune aucre raiſon, -parce 
ces Chreſtiens ſouſtichnent Is verit# de I Evangile, 8; 
$*oppoſent 3 cette grandeur &'A cetre authorite que 
les Papes uſurpent, & Sattribuent quoy que ſans 
Juſtice & ſans raiſon. Dans cette Bulle L? Anatheme ou 
la maledsBion que 1c Pape fulmine, St5lo Curive eſt en 
"1 + 45+  cestermes. (b)/Now' ex- 

(þ) Qui Colleftss, Talia, coimmunions tous CEnx qui 
ntreprer t fans I 


FO Bt 2: - PRI Foot O 


mettre quelque Taxe, quel- 


que impoſt vu, quelque au- 


- 'xre charge, ſur aucun Ec- 
cleflaſtique ; De quelque 
bewits ih fiend, ROY- 


ALE,IMPERIALE, DO- 


CALE,&c. . comme aufſs 
29% Ccux us recorvent au- 
cunc Taxe ainſi impoſec 
au0y-que les onnes ſur 
-Iefycles ar! smpoſce 
la paygent VO LONTAIRE- 
MENT Cequenous ayons 
dit juſques icy doit;ce me 
ſemble, ſuffire ponr mon- 
trer que ces doarines & 
ces excommunications de- 
ſeſpere2s & diaboliques 
font effefivement de 1- 
- Eplifſe Romaine; Cepen- 
'dant nous - en pouyons 


produire des preuves en- . 


' core, plus authenriques. 
Je veux dire leur grand 
Concile de (c). Latiran, 
compoſe de plus de 1200, 
Peres, qui ont Synodi- 
calemenc (4) ratifie cette 
doftrine; & rout cela 
eſt exprefſement confirms 
-par le Goncile 4: Trente 
({-), qui nous dit, que 
certe-rmmunite © tette ex- 
emption du Clerge off DEI 

INATIONE, (© Ca- 


- nonicis ſanBionihus confti- 


_ 7" ze dans cette veiie 
que ceConcile (f ) OR- 
 DONNE, que tous Jes 


(T19)-_. 
EXPRESSF Ju Pape,. dc 


. I4 _ 


rem Eccleſuarum, © benc- 
ficioram © Eccleſiaſticorum 
bonu,aliorumque redditibus 
——abſque Romani Pomifi- 
cis expreſſa lic:ntia inpo- 
' wunt ; aut ficimpoſita,ETT- 
AM A SPONTIE DAN- 
TIBUS, recipiunt. Necnon 
qui per ſe, vel alios direfte 
vel indirefte pradifia facere, 
exequi vel procurare non Ve- 
remtur, CUJUSCUNQUE 
fent pracminentie, , dignita- 


T#,gc. etiamſs IMPERI- 


ALI, REGALI, ffc. pra- 
falgeant dignitate, Ge. Ns 
ſont tons excommunnics 
tous les ans, dans cette Bulle 
Cenz, vid. Ballam Alexan- 
dri Papz 7. ſeu conftitut. 
£jus 46, in Bullario Rom. 
Tom. 5. data crap dicta 
Bulla Id:b April,z656, Ec 
Bullam Clements Pape 10. 
dat. Rom.7.Cal. April. an. 
1671, Ejuſdem Bullarii, 
Tom. 5, Caonſtit. Clement, 
10. 34. & dans ces 2 Bulles, 
Sea, 18, | 

(c) Concil. Lateran. fifb 
Innocentio Papa 3. anno 
1215, Can. 46, 

(d) Concil. Lateran mag- 
num ſab Innocentio 3. ann. 
I215. Can. 46, 

(ce) Seff 25, cap. 20. Dg 
Immunitate gcclefiarum. 

(f) Decermt ac PRA CI- 
PIT ſacros Canones,t&5 Con- 
ciliz Generalis OMNIA, 
& APOSTOLICAS (ar 
GHones—- EXACTE 4b OM- 
NIBUS obſeryari DEBE- 
RE. Ibid. 


_-* (126) 
Facres Canons, Tous les Conciles Generaus,touteres Con - 
ſtitutions tes Papes qui ſont en faveur des Eccleſiaftiques, 
& des immuniees de i Egliſe, ſoient exattement obſerves, 


% 


| 4 "£5 declare qu'vls bk doivent 
(e) Tanquam. DEI PRE- efire comme (g) LES 
CEPTA. Ibid. © . , - C O M M AN DEMENS 


(h) Concil. Trident. in 
forma Profeſſionis fidei,/ in 
Calce Sell, 25. 


(1) Promitto, voveo, juro. 
Ibid, : ; Fe | «K-92 , 


DE DIEU; Eahn non 
content 4exborter FEM- 


- PEREUR, les ROYS & 


les PRINCES. 4 les obſcr- 
wer, 1] les y oblige. Mais ce 
Concile ya plus loin ; Car 
1] (6b) exige des Ecclefi- 
aſtiques, & de pluſicurs 


autres dont nous: parle- 


Tons preſentemsnt, ns 


(s) PROMESSE,un SER- 
« MENT, © unVOEUde 
croire fermement {5 ſans 


aucun doubte, tous les Canons £5 tous [es Conciles ſul- 
mentionngs G6 ſur tout les Decrets des Pores du Concile 
de Tremte. Par ce qui.-vient d'eſtre dit, 1] eſt ce me 


ſmble evident que ſelon |] 


(&) Cette dofrine de 1*- 
Exe:yption des . perſonnes 
eccleſiaſtiques, de toutes 
'Taxes,(c. et fi chere a 
Rome, que IIndex expurga- 
toire du Pape Alexandre 7, 
Edit. Rome 1667. p.-$. 
porte ces paroles —Expur- 
gandzſunt OMNES Pro. 
oplttionss contra libertatem, 

mmunitarem,& Furiſdiftiqe 
em Eccleſiafligqm, ' 


Jes plus grandes neceſlites 


a Doftrine receue dans 
I'Egliſe de Home, & ſclon 
les principes (&) qu'elle 
approuye, 11 n'y a: point 
de Roys, point de Princes, 


point. de Parlemens, en un 


mot point de SECU- 
LIERS/ quelques grands 


& quelques emynents 


qu'ils ſoyent, qui ſans une 


 permiſhon expreſſe du 


Pape obrenue auparavant 
puifſcnt mertre la moindre 
Taxe fur Jes Ecclefia- 
ſtiques, pas meſme dans 


de ſ Eſtar, 8 lors que les 


perſonnes 'Seculieres ſont dans une impuiſſance- abſo - 


Ee ns Apres cela Juges fi cette doQrine eltang crejie 8 


ap- 


| (x27) 
approuvee n'eſt pas tout 2 faitdangereuſe 8tout A fair 
pernicieuſe principalement 2ux Princes Proceſtans, ' Ce. 
n'eſt pourtane pas encore tout. Car, = 


F Les Principes approuves & rECeNs par les Papries,non 


ſculement les exemprent-de preſter le Serment de Fidels- 
#4, & de Supremacie, 8 exemptent en mefme temps leurs 
biens; -(4*entends ceux \du Clerge ) de toute forte Jde 
Taxes, 'amoins que-le Pape n'y cenſente ; 'mmais* outre 
cela ils protegent les perſonnes des Ecclefiaſtiques'& quel- 
ques gronds que ſeient leurs cremes, les mettene a cou- 


vert des peines _ leur pourroient infliger les Roys, ou 


les Cours, ou les Magiſtrats Seculiers qui-ſelon ces 


 Principes, de quelque Eftat : ou. de' uelque- dignitE 
| qwils or terg _ rien vkth,> 2 | LS le 


Clerge. Ceſt ,une verite manifeſte 8 generallement 


' reconnue, & qui n'anroit pas beſoin de 'preuves, 


weſtoir que ceux qui paroiſſene fi reſolus lors' qu'il gagit 
de a Primerper Sediticuz; ont affes d' dah: .xd 
pour nier qu'il les croyent, lors qu'ils voyent' qu'il eſt 
de leur iatereſt _ le pas adyouer. Na age 
a quelques Papiftes qui nient, que liſe recog- 
_ o_ Principes, Genchand To nee des —_ 
yes ſievidentes & fi authentiques, que je me flatre-qu'- 
elles vous ſatisferent, 8 qu'elles convaincront nog ad- 
yerſaires de la verite de cette propoſition que jay ad- 
vancee: Mais pour cet effer. i] faur qu'ils puifſent 8& 
qu'ils veuillent en juger ſans paſſion : les Preuves que 
Je veux apporter {cront des teſmoignages clairs & eyi-. 
dens, tirgs de leurs autheurs les plus ſavans & les plus 
eminens, &.de leur droit Canon regeu 8& approuve dans 
& par leur-Egliſe, par les Decretales de leurs Papes, & 
par leurs propres Conciles Generaux. | | 


1- Donc un'eminent () Cz- (a) Excommunicantuy 
fusg nous dit, que TOUS QUICUNQUE  Megiſftre- 
LES MAGISTRATS, quels ##5,q4 contrs PERSONAS 
- -qu'vs ſoremt, ( ſans en ex- 


ECCLESASTICAS ſe. in- 


"cepter les. Roys & les Prig- *©7p0nunt, in QUACUN.- 
. Ks) qui jmerviennens , cn 


QUE &auſs criminali, ſipe 
Tuge- 


26, cap Il, ; Set.z07, 309. 


A 


{Þ) Can. Ron ww 
_ 29. Cauli a7. + 


(c) Conci. Larcran. 2. 


fab Innocentio a. Can, 35. | 


3h how om oUarots 
 CAOSE CRIMINELLE que 


ce fort, HOMICIDE, ou 
4ESE ALAFESTE doivent 
eſtre Excommuni6s : Er i! 


 Prouve -cela''par 1e Drozt 


(b) Conan, '& par la conſti- 
fution du Pape {navrent 2. 
dans un (c)*Concile Gene- 


\ \rabreconms' V2 approuve par 


Rome. 


S- Nous 2v0n5 un Cano? d'un Canned Pars, 1n- 


ſer6 dans Je cotps 


du Droic Canen, public par Yau- 


chorice de Grpie Ix. qui-determine ainſi certe affaire. 


(d)Cap. Nulus Fadirum 
3, Extra de Foro competenti.. 
Fudex SECULA Wolter 
ricum. per. fe 
condemnar, Puafiars Mar 
deber. *Ceelt 13 F bow 
da Chapitrez dans lequel 
1 eſt expliqne & exprime 
Plus pleinement., 


£9 


| DN 


(d) ADCON FOGE ns 
CULIER ne peut 
pm mamas ON EGCLESI- 
#u- PER- 
As PAPE;,' ©, 
Eu 16 fait, left extomnmunie, 
© demenre ſous _— 
wication, juſues & te tu 


recognumſſe ſs faute & py 


Is repare. Cexte deftrine Se- 


diticuſe des Papiſtes eſt;tom- 


| Me YEus VOYEs, eſtablis nar te Concile de Paris, par le 


| Concile General de Latnon, & par ads a 69 wrs 2. 


(e) Dans ſa Bulle qui ap- 
prouye &-qui confirme le 
Droit Canon dat. Rome 1. 
Fil. 150, _ 

(f) NEMINI 
dc eo -— 
FUD E,vel ſententiam 
res) comme title 
Pape Nicolss, in Gratian. 
Can. Nemiai 3. Cauſ, 17; 


Quilt. 4. | 
(ex) Oanore funblowes tho- 


» 


quod PAPA STATUIT 


(8) Que TOUS fe deorers 


& (+): Gregorre 


T2g0@9.. 
23, & ainſi elle doit ne- | 


ceflairement eftre recontue 


0 pour Dofirime de T Egisſe Ro- 
- maine: Car c'eſt 'une loy 


parmi eux, (f ) qu :} ne doit 
NNE 


efite permis 2 


- de JUGER ou de 'RE- 
\TRACTER- 'anciine | Or- 
:donnanced'unPape : Er leur 


Droit- Canon dir de plus, 


des 


Bets \ 


_—_ 
fc dorvent ofire FF 4 
hn Ln et ont 
ris & cela Func mins- 
eres ke & accompugnee 
& auſſi peu en Joubres, que 
| Ni Se, Pierre 2s #vors lug mbſ- 


wende 9961s Sem oof 
En Tſe 
MATE. Cani, Sie om- 
ae Dift. ry.” 


mndviſe/ 5 Excommmic (b) (b) Lai perſonne Fecleſs. 
rotOtings 3 Rive -& cw a ad fur Than! 
foit 1 an,” Tous ex Mugyfirass 4x4 Cancolleriam, 
Secular, qu C13omt &s pev- 
ſores Ecclefrftique? devant 
tears Trebundus, 5;Chan- of 
cellerice, Gonſoils Patleniens ; 
& Its mileſtent ep attuhe + Þ, | 
mimubre diveltement du #n- "64 
direflemem. Ex il ny n que A Y foe 
6 ou; 7 ais que It Pape Tomn.3.p.530-Seft-14,15,16 
Clenvens ' 16. excommunia 

ſolemnellement \tous les FMagiftrats Seculters, & toutes 
les Cours, eſte les Parlemens qui troublerotent en aus 
cue nitwiers Ie Clerge, ou pretendroient punir ' les Ec- 
cleflaſts ques, ou OPEN OP fſmce de leurs crimes - 
Deſorteque Papifte, ſa" Majette 
—— Rewer Conſtil, (le Parlement) Fc 
routes les Cours de WeſtamnFier, ſont actuellement & 
| 199 aaraper fous PExXcommmunication ; & cet Anathe- 
- ſera contitme Pe er I les ans avec autant 

'ImpietE que deſo J a. ce quiils foienc 
devenus- Dipiſies: & Efſclaves du Pape : Mais 5 ) 'Apere 
que ce jotir maltheureux 8& maudir ne'viendra jamais : 
Car jumais il ne peue tomber ſur cette Nation une 
malediGtion-plus epouvantable, que celle qui tuy pro- 
curerotPeblolarion tu Pape, & feroit caffer 'Ana- 
theme qu'il a lance contr*tlle. 
4 En un mot le Concole (3) de | 

act ſourient hautement © (i) Cauſe graviores Cri- 
Cette 


wizales conty4 Epiſcopos,ab 
3pſo TANTUM = Pon- 


Tifice cognoſcantur ac rermi- 
ACETHY : 


:  minores in Con-. 


24 provincilli - 


ſcantur (5 terminentur. 
Conical Trident. Sell. 24. 


Ec. 


De Reformat. Cap. 5, | 
Seſl. x 3.de Reſormat.cap. 8. 
(a) Er tous leurs eccleſi- 
aſtiques promettent, voiient, 
& jurent de profefier &« de 


croire fermement tout ce-.. 


qui eſt declare par les Ca- 
nons touchant ces exempti- 
ons, OMNIA& Sacris Ca- 


#onibus 5 Occumenicu Con- 


cilits, £5 precipue 8 Sand; 
Synodg Tridentins definite 
indubitanter recipere 
fteri ſpondeo, " 
FURO. In forma Juramen- 
tt Profefionis fidei 1a Bulla 
Pii Papz 4. in calce Seff. 
25. Conc, Trident. | 


1124) 
. cette doQrine. i 
ronee de I'Exemption de 


VOYEO, 


1mpe"8& er- 
leur Clerge, & de leurs Ec- 


_ Clefiaſtiques, de 1a juriſ- 
. digion de toutes leg puiſ- 


ſances Seculieres. Les Crimes 


rr des Eveſques. 
- GRent 


les Peres de ce Con- 


cile, au lieu, que je viens 


(#) de cirer ne peuvent. cſtre 
examines & punis que PAR 


LE PAPE SEULEMENT, 


& leurs moindres Crimes 
ne peuvent Peſtre | que 
DANS UN CONCILE 
PROVINCIAL , SEULE- 
MENT, c'eft A dire dans 


. une afſemblee d'Eveſques. 


Il a'y a point de Juge,point 
de Tribunal Seculzer, quel- 
ques grands. qu*ils puiflenc 
eltre, non pas meſme les 
Roys & les Parlemens, qui 
ſe doivent ingerer dans ces 


 affaires Ecclefizſtiques - Ceuxcy peuvent pecher en ſeu- 
rete, & n'ont point de ſujet de craindre Ja ſeverite 
des Loix, .ni les.chaſtimens qui leur pourroient eftre in- 
fliges par les puiflances ſeculieres. Que lon. juge 2 
preſent 1. cela n'eſt; pas & dangereux & pernicieux aux - 
| Princes Temporels. 1lelt conſtant que ſelon ces princj- 
pes de Rume, le Clerge craindra, & obeira-bieg plus 
tolt au Pape quile peuc . punir, qu'il ne. craindra ſon 
Prince naturel qui eft hors d'eſtart de le faire. - Mais ce 
n*eſt pas tour, & pour en paſler pluſicurs ,autres ſous 
filehce, il y acncore un Principe pernicieux dont nous 
- n'avons pas encore parle, qui prive & depouille abſq- 
Jument les Roys & les Princes de leur authorits Royale 

a VEgard du Clergs. - Car, ; 
5. C'eſt une dofrine conſftamment approyvee. 8 receiic 
2 Rome, quoy qu'clle ſoit viliblemear Impie & Seditieuſe, 
ON a Que 


(125) 
' le Clerge & les Ecclefiaftiques NE SONT POINT 
USETS DES FOYS. Si cela n'c+ pas vray comme 
afſuremencr :1ne Veſt pas ; 11 Fenſuir donc que les Cx- 
nens Papiftes ſont crronees, ( comme vous Valles yorr 
preſentement) _ Donc leurs Conciles Generaux & 'rars 
| Papes, bien lain deſtre. Infailibles ſont 'aRtuclement & 
manifeſtement faux : Car comme 11 paroitra. par les 
teſmoignages ſuivans, leur Drozt Canon, leurs Conciles 
(meſme les Generaux )  & leurs Papes dans. Ieurs De- * 
cretales \ont, autant qu'1] leur 2' eſte poſſible,  approwne, 
reGeu, \e3tabls ©& confirme par leur authorizes ce Principe 
ſeditieux. Mais d'un autre coſte ils approuvent ce 
Principe, '$'ils le recognoifſent pour veritable. ( com- 
me ils le font perpetuellement-) Donc- ils approuvene une 
doQtrine qui eft non ſeulement dangereuſe, mais qui 
eſt meſme pernicieuſe aux Princes ; une DoQrine qui 
derhroſne. 8 qui degrade ces Roys, du moins A Vegard 
de tout le Clerge, & de tous les Ecclefiaſtiques : Car 
$ ces Ecclefiaſtiques ne ſont Sujets 'd*aucun Prince Se- 
culier il -s*enſuit viſiblement qu/aucua Prince Seculi 
ne peut cſtre leur Roy ; eſtanc- impoſſible de ſuppoſer 
*qu'un , home puſt eſtre leur Roy | ſans: qu'3ls; fufſenc 
Sujers: © Et quoy que ce Principe ſoit deja epouvan- 
table,cſtant faux 8& Sediticux, contraire aux'Lumieres 
de la Nature, & 2 celles de Eſcriture, de 1a Raiſon, 
& de la Revelation ;*ce n'eſt pourtant pas encore tout : 
Car non. ſeulement ils diſent, Que LES ECCLESI- 
ASTIQUES. NE SONT POINT. SUJETS DES 
ROYS ; mais ce eſt qui encore & plus faux & moios rai- 
ſonnable ils diſerit © poſitiverment, que LES ECCLE- 
SIASTIQUES 'SONT. AU, DESSUS. DU - ROY, 
© qu/IL EST LEUR SUJET. Afin de faire: paroi- 
tre plus clairement que'ces deux propoſitions ſane ap- 
prouvees 8 generallement receijes par I'Egliſe de Rome, 
2 ne-faue que conſiderer exaQtement les teſmoignages 
vans. ' © 1 : 


. 


1, Dans lecorps du Drois Cs- + 0t about 
'  "on,/dans les Editions (b). les -(b) Emendarum, COR- 
plu CirrcBes, $ qui comme RECTUM, geen 
a ; te11CS 


4 SD. POT 
- APPROBATUM. Train” | relles ont eſte publi$6s par 
Bulla . Gregorii 13. data * Panchorite de Gro $97 
| _ __ urs Cancs | | nous trouvens' ces paroles, 
| (ec) PEMPIRE 'MEST 


PAs SOPERIEOR, NAIS 
Rn ſea op .  SUFEY A L.4 PRES: 
che6, Bxtra de Major. & " TRISE. Tt ſuit immedi: 
Obed. - arement apres, (d) L'BVE. 
(4) ſcopus NON DE- Sn NE DOIT PAS ES: 
BET' SUBESSE PAIN- $UFET ADX PRIN: 
CIPFRUS, fed PRASES- CES, FEM #l  lous © doit 
SE. Ibid. effre SOPERIBOR: Et afin 
(6) Hoe dicit innocewtins que tour 1s Monde prenne 
' | -  ' cognoiſfaice' de: certs! do. 
Grine; ces paroles y "Cont 
- adjour6es (c) Le Papo, Ino- 
vent 3- dit ceoy, qui eft tout 
i; | 8 fair PRC TIT: 
' ALL FB, (pour Pau- 
therite Souverame'gu Pape | 
s*cntend. ) "Ep" offer le Pape 
| Innocent 1" Vir' dins' eerce 
Hee  Epifire (f) Detyetale ou il 
Pe ''en dir encore bien plus: 
boy STIKPE H "Cohn qu elques yrgs = paroles 
ca fe trouvent '8 1a Marge: Ec 
ut EFELLASDISSIPES, | toutcela ſe trouve” —y ſes 
Ge. dip cap- ſata 67, Eons aoprongtes te Jew 
rt fats Cong, - Drgit Canon," tant "ancien- 
WOE LA ripe, ac (pl) Fe 
(h) Pariſ: 1612 & x 8, 
Lyon: 1661, | \niſte oft encore Es ils) 4 
(i) Pandrmit. ad di. cap. -- fr 8& Mo ſur! ce 
ſelieite@) Bic, 1509 Lpge ſajer:la *ceqwil dic 
5:25 (comme-noup p ure F- 
(&) Laurentius de Fliſco autheur des (k) fommaires 
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